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U PARC UOUL
HoaaoouD 4« monde hier

Kcr0n.cn.2nt 4 on il>)ülte*trn

Vue fdmnio •( quelquno «r.t^ato bles-> » 
lonvrcmnai

Il y dva.t focU, hier, au Parc 
Royal. Uo Accideut arrivé pen- 
daui ia reprénc-ntaiion de l'a; rde- 
Piidi a cau»é beaucoup d'érual par- 
Pil le» »| ectaiaur». i.’aii.pLuüfà rt* 
•itué à k»auche de la scène s'est 
écroulé sous le i o.us de la foule 
qui s'y éiait portée, lls'enesis ivi 
pendant Quelques iustanl* une 
grande coufusic n.

i lusieurs personnes affolées à la 
Tue de cette scène de tumulte man­
dèrent i ar téléphone toutes les voi- 
t res d’ambulance dea hô iiaax. 
i «lles-ci, avec une cloche d’alarme 
Jetant partout l’effroi, se dirigèrent 
rapidement sur le lieu de l'acci­
dent. Mais à leur arrivée l'affole­
ment était passé, les esprits s'é- 
talent calmés, et on constata que 
T ers. unes u’avait été sérieitRement 
blessé.

Vu le peu de hauteur de l’amphi­
théâtre—doute pieds environ —l'ac­
cident n’a pas eu de suite f&cheusc. 
Une femmes et quelques enfants ont 
reçu des contusions ou ont eu un 
membre luxé.

« et incident a pour quelque temps 
Interrompu les amusements qui re­
prirent bientôt leur cours avec une 
nouvelle activité.

Vers six heures et demie a eu lieu 
l'ascension en*ballou. L’aéronaute 
a été enlevé avec son parachute et 
un petit chieu qu il a l’habitude 
d’emmener avec lui à chaque as­
cension qu’il fait. Au moment où 
le ballon s’élevait, les bandes de 
toile passées autour du corps du 
toutou ont glissé, l’animal s’est 
trouvé suspendu par les pattes de 
derrière et a crié. Quelques per­
sonnes ont cru voir dans ce petit 
accident un acte ue cruauté envers 
les animaux, et le bruit a couru 
pendant quelques instants qu’on 
allait prévenir la société protec­
trice des animaux.

Un reporter d’un journal angl .is, 
soralt, uit-ou, été averfi de ce fait. 
Le toutou n’a éprouvé aucun mal. 
Le ballon est retombé qselques mi­
nutes après dans un ciiamp en de* 
hors du parc Royal, où l’aéronaute 
est reveifu immédiatement après 
avec sou £etit chien q'ui sautillait 
Autour de lui et ne semblait nulle­
ment se resseutir de la position 
dans laquelle il s’était trouvé.

SU MOIS DE l'KISON
Jean Roussel, trouvé coupable 

du vol d’uu harnais et d'une ton­
deuse appartenant au Rév. Ai. 
Crorabie, Côte des beiges, a été 
condafnné, samedi, pur le j. ge Des- 
noyers, à six mois de prison.

(OMMISSAIKts D*E(0LE8
Les élections des commissaires 

d’écoles pour la paroisse de Me- 
Schol «stique ont eu lieu la semaine 
dernière. 31 y a eu contestation 
entre AIM. Joe. Desjardins, de la 
côte des Saints,et J.-lite. Ouellette, 
de la côte des Anges. Ai. Desjar­
dins l’a remporté avec une majo­
rité de trente-cinq. Le commissaire 
sort nt de charge était M. Antoine 
Carrière, de la côte des Anges.

TROUVE MORT
Toronto,10—Un hôtelier de cette 

ville, AI. John Shanessy, jr., a été 
trouvé mort dans son Ht ce matin. 
Il était sujet aux atluques d’apo­
plexie depuis plusieurs années.

PERSONNEL
—M. le chanoine Bruchési est re­

parti hier soir pour Chic ago, après 
avoir passé huit jours ici.

—AI. A. Develle, de Paris, France, 
est descendu à l'hôlUl Richelieu.

—M. Fred T. Judah, C. R., est en 
danger de mort, à sa résidence, rue 
Dori hester.

MORT SI RITE
Samedi après-midi, le coroner a 

tenu une enquête sur la mort do 
Aime Gibbon,âgée de 50 ans, décédée 
subitement à sa résidence. No 94 
rue Saint-George. Verdict: morte 
d’une maladie de cœur.

.L HIT i/u ou:
Plus que 4c 1 oeelc bon *ca&iere 

La police est à la recherche d’un 
jeune garçon du nom de Thomas 
.»lcÀiavin, Hgé de 12 ans et bis d’un 
i. »' .• ur «• Jer- v City, bien con- 
h A Montré*.. je ne Thomas, 
qui n'aime pas le cuLU*ff*. R’t *h- 
voyé au sé-..maire de Ni olet. Il y 
a quelques se.vuu.es Thomas se 
sauvait {prestement et arrivait 1 
New-Jersey City à la grandes r- 
pnse de ses parente. Son père, 
après avoir usé Ce douceur, dut 
employer la force cour le renvoyer 
au « auada. 11 le confiait doRc. la 
semaine dernière, aux soins d’uu 
ami, M. Fred Goldspmk, qui s en 
venait à Montreal. Tout alia bien 
jusq .’à St Henri où le train touch» 
samedi après-midi, l e jeune gar­
çon profitant d’un relâchement de 
surveillance sauta A l as du train 
et prit la clef des champ*. M.Golds- 
pink, en arrivant à Montréal, a mis 
la police ai x trousses du jeune dé- 
m rteor, maJa m a • pm r. ItoAset 
sa trace. Le jeune garçon porte un 
chapeau de paille, Moï se et culotte 
noirs et bas noirs.

Ai b

ILS RfcNÜM LKU RELIGION
Plusieurs catholiques 4U So: cl so font

Baptistes
Les baptistes, qui firent l’an der­

nier tant do bruit à Maskirongé, 
ont établi leurs q artlers à bon i 
deouis quelque temps. Ils ont fait 
quelques adhérents parmi la popu­
lation et mardi dernier on a procé­
dé au baptC iac de neuf néophytes. 
La cérémonies a eu lieu à la Boiuic 
de Sorti, dans les eaux du St-Lau- 
rent. Les nouveaux baptisés se 
composaient de deux familles^du 
» oie de Claproodeot Dumont, com­
prenant trois homme?, trois fem­
mes et trois enfants. Chaque néo­
phyte reçoit au baptCune ■ ne dou­
zaine de piastres^ Une foule do 
trois à quaire cents borclois, assis­
taient â la cérémonie, qui a fort 
amusé les spectiue iro.

Une jeune femme qui relève do 
maladie a été tellement saisie par 
le plongeon froid du baptême 
qu’elie est aujourd’hui en danger 
de mort. EuViron 50 baptistes de 
Aloutréal assistaient à cette céré­
monie.

lUMMEMEMENTS D'INCENDIES
Durant la journée d’hier pla­

ideurs alarmes ont été données dans 
les différents quartiers de lu ville. 
Mais dans tous les cas ce n’était que 
pour des feu de peu d’importance. 
Les pertes sont légères.

—Coups de griffe mondains.
Leux invitées en regardent, dans 

un salon, une troisième qui cotil- 
iQime :

—Comment 1 Mme X... danse en­
core. Quel âge a-t-elle donc ?

—l’euti 1 tantôt l’un, tantôt l’au­
tre.

Du A 1 inzi>ruJ«acc 4 un o<h r. r 
Un accident qu pourrait avoir 

des tuifUo :aialc3 est arrivé, sa mo­
di soir. Uo cocher tourna rapidv- 
nrent au com ue 11 rue Notre-D .me 

^pour prendre la rue >t-Martin. 
Blusieuri jeunes ei.fau » jouait n a 
l’amolgnifre de cette r- i et l’un 
d'eux. Franc i» Morin, âgé do 5 
ans. a été violemm^ui frapi ’> par le 
cheval du cocher i ri cipité sur 
le sol. Le cocher, au lira d’ailer à 
son sec. urs, f >.jet: .ison cheval et 
s'éloigna ai r apidement que lea 
ptra innés préoeutes ne purent 
prendre le numéro de sa voi­
lure. i.'ei tant a une jambe brisée 
et une gf’ave b.cssure â la figure, il 
a été transporté chet -es parents 
où il est dans un état critique.

LA MORT DE WISEMAN
Le coroner McMahon a tenu une 

enquête à l’hôpital Général, sanieui 
après-midi, sur la mort de Jacob 
Wiseman, qui s’est f.*it tuer par un 
train du Grand Tronc, vendredi, en 
voulant traverser la voie ferrée. 
Le jury u rendu un verdict de mort 
accidentelle eî a exonéré la compa­
gnie de tout blâme.

LES LIF.l v SAINTS DESHONORES
Un journal anglais et pudique, le 

Christian Leader, f-e plaint de co 
que, en Palestine, le mont des Oli­
viers soit déshonoré par les ulli- 
ches d’un brasseur ne Dublin et de 
ce qu’on nil installé dans le jar­
din de Uethscmam un vulgaire café 
chantant. ^

auidi;nt*i*i; voiture

Hier matin, sur le chemin de La- 
chine, un cheval, aux allures frin­
gantes, a pris le mors aux dents. 
Devenu incontrôlable, il s’élança 
avec une rapidité vertigineuse, au 
grand affolement du charretier et 
et de sa femme. Ceux-ci, incapa­
bles de sautt^ â bas do la voiture, 
vu qu’elle était couverte, se con­
fièrent à la grâce de Dieu. Le chet 
val, en côtoyant de trop près la 
clôture, lit verser la voiture. En 
frhppant la rue, la couverture de 
la voiture s'arracha, ce qui permit 
aux occupants de sortir de leur 
prison ambulante. Eh se jet nt par 
terre, la femme se blessa au genou 
droit. L’homme sort il sain et sauf. 
Le cheval fut arrêté par des pas­
sants, mais il avait eu le temps de 
briser attel. ge et voit re. I.esdeux 
victimes de i’accideut demeurent à 
fet-Hcnri. ^

Parc Schiccr
Le parc So tuner a été visité par 

de grandes foulés aux deux repré­
sentations d’hier. Mile Eli me 
Gryf’e, a été beaucoup applaudie 
dans son “ Ave Maria ’’ de<iounod 
et “ La Marseillaise.” Aille Gryce 
nous quitte pendant une semaine, 
ayant \ remplir un engagement à 
là “ Electrick Park ” à Ottawa. 
Mille Capitola, danseuse, et les 
Déliés O’Hrien, ainsi que les acro­
bates Long et Edward ont tous ter­
miné leurs engagements. Aujour­
d’hui le programmé i dut la fa­
me se trouve japonaise de T^ke- 
zawa ainsi quetllauley et J irvis 
dans leur boiiflonnerie éîhiopien-

Pcau ou mauvais temps, les épi­
ciers et leurs ami» iront .. Hiph^aie 
Springs, mercredi, le 19 touran..
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NE EEUMt BiNiM
Clic c«t B<c au Car. 4 v

i i\>ÜL\ ih.'N

On vient a’-rr. à Aülwaukt

IN FORMAT PINCE
En prenant 1» tact, tu tue de» soldats de 

t n SIu este
Le grand constable Moe. de 8: er- 

brooke, a arrêté, A M-Jean. .Q-rn ù- 
remeot, un nommé Harvey q i *'é- 
iait en|,plè comme volon'aire dan» 
l'une des corn, agnie» du comté de 
Mégn ie. Harvey es. un oiseau 
du i éaiteAcier, qui s’ètait évadé d«* 
St-Vincent de Paul. 11 nia aveu 
beaucoup de vigubu** son identité 
jusqu’à ce que le grand constable 
lui eut fait exhiber le pouce do lu 
main gauche qui em paralysé. 
Y o) nul que Ai. Aioo connaissait son 
secret, il se laissa emmener bans 
pfus üo difficulté.

IM FNDli; ( RIAUNEL
Un cntcl aTadonssao

Vu véritable émoi a été causé â 
Tadouss te pur la découverte d’une 
tentative a’ince^die criminel â la 
maison occupée jusqu’à co prin­
temps par M. Auguste Giugras, et 
acuidicMnent inoccupée. Des in- 
counuH ont cassé une vitre, versé 
mie q nantit* d’h i le de charbon 
dans la maison et m i * le feu à un 
monceau de ripes de boie aussi im­
bibées d'huile.

Le feu n'est cependant éteint,mais 
lorsque.l'on est entré dur.s la mai­
son elle était remplie de fumée.

On se perd en conjectures.sur 
cette affaire et ou fait oes recher­
ches restée» jusqu’ici infructueuses 
pour découvrir le coupable.

IX PEXITtXT

De 1 Amérique du Nord
On a arrêté, il y a quelques jours, 

à Elnsiedelu (Suisse < u homme qui 
n’avult pour tout vêtement qu’oue 
longue blouse, serrée à la taille par 
une lourde chaîne, et dont le cou 
était entouré d’une corne à laquelle 
ce singulier personnage attachait 
de temps en »omps une grosse i ler- 
re. lia déclaré être venu do l’A­
mérique du Aiorn et avoir entre­
pris une pèlerinage dans cet accou­
trement en expiation de sca péchés.

i \\ isi onsiii . à la reruête des sut* - 
rué* Es 1 i nu du 1 »c, l ue k mn.e 
qui a \éc pendant quinze ans, dé- 

. guiséc *u l.v*mu»e, punui les m if.»i- 
u urs de cette U>* aillé.» «squeper- 
souue soupç. uuâ: son sex *.

i oonue s 'iis le nom de 1 r >nk 
R.uni, 1s femme-homme était re- 
chsrchée de» uis qi elq e temps
four \*1 p-r la police dt Fond du 

.ac.
Frank Blunt était pouriabt très

C >Ull U à 1 Olid d i «C, V'Ù il,
i tôt elle, fréquentait n » muif.iiu/ rs 

do la pire espèce, "buvai t, dit une 
dépêche, futnnut, ch.u .ant, chau- 

, tant, jouant el j rant plus que tous 
ses compagnons. .V t»a* a-t-ou été 
stupéfait à Milwauket', aussi bien 
qu'à Fond du l ac, lorsq i’oii a dé­
couvert u e le prisonu er » la.t une 
femme. Collo-ci a raconte aims une 
étrange histoire dont l'sx ictitnde a 

i été jusqu'à présent parti* Uiuuent 
établie, 1 lie a déi'isré qu'eils s* 
nommuit Annie Morris, c qu’elle 
était née à Halifax.

11 paraît qu’Anme, ayant perdu su 
n ère, otaii fort niaitraiiee, aisui 
q e ses frères et sicurs, p..r son 
père. A l’âge de treize ans, elle 
s’est enfuie avec l’un d*' ses irèri's, 
qui était de doux ans olus jeune 
qu’elle, et dont elle avau endetté 
un costume. Depuis cil - . toujinirs 
consorvjÿ les vêtsineiits i: .iHCuliiis 
et mené une vie des plus aventu­
reuses dans le Nord-Ouest, tout eu 
cachant soigneusement sou sex*1. 
Anuio a été reconduite à Fond du 
Lac pour y être jugée.

(TmVITElüS l i\IE.S
En voulaut spociilor sur les ares 

ehlATe»
On lit dans le Canada- Français :
44 hT Simon—Il no fait, pas bon do 

jouer avec le fou. i et axiome vient 
d’avoir ah vénficalion dans notre 
paroisse. Plusieurs cultivateurs à 
l'aise ainsi que le caissier d’un*1 do 
nos banques canadiennes q i avait 
une h uc c u rsa l*i, Ici. s’ct&icnt mis 
dans la tète do s’enrichir lout d’un 
coup. Four ce, ils jugèrout à pro­
pos d’acheter du blé «lo Chicago 
•or BArg . i ni reniai • d n» Isq 
200,000 miuots do blé, « ’était dange­
reux comme on voit. Un krash ùiait 
à craindre.

4* t est ce qui arriva et avec le 
résuit «t ordinaire, c'est-à-dire que 
nos spéculateurs téméraires sont, 
man tenant, pour la plupart, ruinés 
d» fond en comble et que notre cais­
sier a 6xé immédiatement suspendu 
ue scs fonctions* l e coup terrible 
a c réé beaucoup d'excitation dans 
uoiro village.”

RAPPORT DES MEDEC INS
Le Dr Laberge, médecin du bu­

reau médical municipal, se plaint 
de la négligence des médecins à 
faire rapport des certificats de mor­
talité. Ainsi, le bureau n’a pus tous 
les renseignements voulus pour 
étudier B s causes qui augmentent 
la mortalité citez nos populutious.

eiroilTmknt

Le sergent Sonlières, du poste 
central de police, l’a échappé belle 
hier matin, tomme il se rendait à 
la !ii*e>*e en passant par la rue Alon- 
tana, il a failli se faire broyer par 
la cnuie d’uno muraille de la mai­
son habitée par Al. Lévesque, rue 
Alontana.

EXCURSION ANNUELLE
A une assemblée de l’association 

de bienffusance des Irlandais ca­
tholiques, tenue samedi soir, il a 
été décidé que l’excursion annuelle 
aura lieu mercredi, le 26 courant, 
au parc Sherrington.

Le vapeur 44 Prince of Wales ” a 
été nolisé pour la circonstance.

DINER INTIME
M. Teoûlo de Gamba, de Santa Fé 

de bogito, Etats-Unis de la Golusn- 
obie, q'ui u étudié le génlo civil un 
McGill, a donné à ses anxit un ban­
quet au Windsor, avant son départ 
pour l’exposition de C hicago.

Les convives était ut M. < andido 
de Fedroreu ., consul d’Espagne ; 
M. Rbnore Mercier, Al. H. Beau- 
grand, Al. de Lima, consul du Bré­
sil’; M. R. Lenneux, cor uni de la 
Colombie ; Al, H. A. Lemfbux, M. 
i.ouis More. M. D. Lemieux, M. 
Feirra, M. Z. Anerbach et Emiliodu 
Gamiia, fiis de M, de Gamba. Des 
discours ont été prononcés par la 
pi part oes convive».

U U) O

A 1 «ligo-.uon d a * h.*'*»»
.'A*. », lu s.x per», i ne» sont 
» u'iutoualtou hier. I ne fuul# 
4 v ' 111 •* -si été au* nie» pins 
n s Uan^* r* u»e;n* nt.

kcrman, auditeur, a pré- 
hi ; , sou rapport financier vii* 
smon uu b. reau *1*» dir«c- 

i rapi i»rt com prend toute 
de l’exposfi on depuis 
jusqu'au 30 juin, i es

INFANTS MONSTRES
Les rantsous d j l'avenir û Cbioago

Les journaux do l’Ouest annon­
cent q .’un AL Jacobson so proposo 
d’exhiber à i’oxnosit ion colombien­
ne son garçon, âgé de huit ans, qui 
mesure 4 pied» 8 poucOH do haut, 44 
pouces do taille, pèse 144 livres, 
porte un chapeau Tj et un faux col 
No 15. Mais Stnusitad peut battre 
cela, car le fils do M. Wm. Bomroy, 
Tennyson Lee, est plein de vio et de 
santé, u’u pas encore neuf uuh et 

‘déjà mesure 4 pds 10 pes de haut. 47 
I es oo taille, pèse ICO livres, p orte 
de» • hapeaux do 74, des faux ‘cols 
Uo 174 et dos chaussures de 04. 

i ( ’est un enfant actif, alerte, intelli­
gent et très tort. li trait les vaches 
aux champs et s’en revient à lu 
maison, portant facilement ses deux 
chaudières pleines do lait. 11 con­
tinue à se développer et à grandir 
avec Li même rapidité et devra, 
scion toutes les apparences, deve- 
nirun homme extraordinaire, do 
fait un second Samson.

LES DEUX DRAPEAUX
Il no faut qu» le drapeau anglais

Halifax, 10 — Une dépêche de 
Arichai dit que le vaisseau doguer- 
rc français 44 viagon ” est arrivé à 
ce port hier. 11 a été salué pifr plu­
sieurs coups de canon tiré» du fort, 
auxquels il a répondu aussitôt.

L’honorablo M. Isidore Leblanc, 
1 réposé à la garde d 1 fort, a immé­
diatement amené lo drapeau an­
glais ; puis il a hissé uu superbe 
tricolore, après quoi le pavillon 
anglais fut hissé à son tour.

AJhis aussitôt que l’amiral anglais 
Knowlon vit ce U1 fière enseigne 
de la frmee dominer • elle de l’An­
gleterre, il descendit en toute hâte à 
terre et ordonna énergiquement à 
ce descendant des victimes aca­
diennes, par trop ami de la France, 
de baisser ce provoquant étendard. 
Une deini-nei re après, l’Angleterre 
régnait do uouveau sur Aricuat.

«lit BîS PETITES MIICES
TAR 1 N S E H T 1O N

A VENDRE
.i. Il

Sente, 111 
IVxpcsi 
leurs.
U Péno 
l’ouvert
revenu h provenant d* L* vente des 
biil*‘t» « 1 autre» source» depuis le 
premier utliet ont rapporté la sont- 
u;e de cl une reduction con­
sidérable *ur la detteth liante a été 
laite depuis celle date. Le» reve­
nu» toi.» x provenant d«» entrée» 
«ont d«* é-. 121.660,70, corn prenant l* » 
j_‘m,449. *1 collectéea depuis le 1er 
mai.

i.es *!* nor.ses totales jusqu'au 30 
juin s’élevaient n>2u,t»10, lt*c. ta ; sur 
ee montant eont compris |10,4M,- 
01)2.03 déboursées pour la eonstrin - 
don des évUticert at autres travaux 
d’eiuhellisse im-iil.

1 t pendant ic» dépenses ayant été 
cotiMd* rablement diminuées et le» 
revenus ayant du beaucoup aug­
menté on eoiiMdère comme très sa 
tistais.uit l’état ginér..! îles a lia ires 
do la coin j agnie.

L’évènement de la saison sera le 
pique-nique dos epicisrsà Higligate 
Springs, mercredi, le 19 courant.
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— la névralgie est rndicaloment 
| guérit parle Nkrvoi. l’ne anpllca- 
j lion à l'extérieur suffit. 25 et» chez 

tous l*s pharmaciens ou John T. 
j Lyons, coin des rues Draig et 

liieury. imv—juo

Capots et manteaux en caoutchouc
Nous avons lo plus grand choix 

et lo plus gr-nd assortiment do 
grandeur et de couleur en fait do 
capota et manteaux eu caoutchouc 
pour dames et tu* ttstcurs. Nous 
faisons tino spécialité doce» magni­
fique» articloN que m mm vendons 
aux plus Piin prix possibles, t has. 
Desjardins et Cle, murchsiids de 
chapeaux et fourrures, 1537 Ste-t’a- 
therine. 0,7,10,11,13,14, 17,18

Parmi les promlem magasins de 
pianos do Montreal, la N.Y. Piano 
Uo, 228 ruu St Jacques, est au pre­
mier rang pour la bonne qualité de 
se» instruments et ses prix rai»oii- 
dabies. II serait bon pourceux qui 
ncsirent s** procurer île beaux pia­
nos américMins, A des conditions 
L»( lies, d’aller à ce magasin avant 
d’acheter. 212—6

Déblai ntion importante
Je déclare que depuis sept ans ma 

fille était atteinte d’une affection 
des yeux. Rien ne pouvait la guérir.

I Pendant un an je l’ai mise \ l’hôpi­
tal, mais sans obtenir aucun apai­
sement à ses souffrances. J’eus le 
le bonheur d’aller trouver Pooulis- 
le indien-arabe Goolam Kader, as­
sistant du Dr Amhuchon. 320 ISt- 
Latirent. Au bout de ({uelques 
jours de truiteraent nia fille a été 
complètement guérie.

D A M K UlftOUX,
17, rue llfppolyte.

Dvs Mathieu ot Bornior
DentisK'M, coin des rues Unump 

de Alain et Bousecours. i xtraction 
des déni*» par le gaz et l’électricité. 
Dentiers faits avec ou sans palais.

146—ino
A. S. Uroaftoau, L D. S.

Chirurgien-dentiste, 7 rue Saint- 
1 Laurent. Extraction des dents sans 
douleur. Dents posées sans palais. 
Dentiers faits d’après les procédés 

1 les plus nouveaux. 131—Juo

Dentist»
M. Louis Fram hfire, ehirurgien- 

dontiste. vient d’ouvrir son bureau 
au No 121 rue >St Denis, coin de la 
rue Dorchester. flM 1m

Demander, a vol'*- pharma» i«n •• Qomm®
do Qibbon« contm le mal d» dent» , ello
Zu6riL (n-luntaiMiuent.

De Montreal a New Vorkvià lo*» inonts^ne» 
Adirondack ot lo chemin do frr Now \ ork 
(Jontra). D' part de la garo lionavcntur» tou* 
les lours. e\copt«. le dliunnchu, a 4.10 m. 111.. 
arrivée •> la.jj p. ni. Wairon buffet Milon 
a.lant 1 einent a New- \ ork. A H. U» 1». n».
«piotîdieiihcrnent, d* part d uu » 1 uio vestihulo 
direct arrivuni a7.l'>a. 111. Uude v.aKoiift- 
do'toii*-. Hi'^eado waKOns-Kiloris et l>iliei«au 
bureau dei»*ullleli*. 1.4 rue M Jm -iue«. Mô juo

* H A V H!l K A 1.01'KK D e. n'» jsMir „V m -
1 » tu«nn. t p- p,»nr eha. ne and e\tt» imr
.■imm , n

PK Nsh »N 1 ' - ih* 1 • 1 .V n»»>u ou tnom» »i
* m*«r ** .»* u.- nitH ,*\ir». 

k\tl‘i .*V » > D» M V NPI - H Toi Y Y Al 
Ht) DI ' .\MD. i i<eur 1.» mot* ou 
iu*»i*- e; U pour « tuMiue »u»i *»%.»*» 

v V I N Pltk 1 ' .. t\v - jk«,.i 1 • i. . u 
et 1 l'en* pour • ha : tir moi extra 

9111 A l l‘ »N » DF M A \ DI K"* I*' «vnU* i»»ur 
‘>• >01 , . .1 n 1 ti;v.,ue 1110 Mira 

TIïOl \ F, 1S <*t'nia TH>ur A* m<*ta ou nu'in» et 
I «viu 1*011. * ha-iur mol ex ira 

M.\V \" M v \-l\s \ | ,»t 1 \l , l . 
«.ni-, pour mot - ou ntoiu- et l t'eut pour 
1 !> * .«• mol extra.

PKItDl I ernte j*.mr 1.» moix »t I «aat pour 
clmoü ■ **i**l : 1 ,■*

V Vi -s VN. 1 ' 00ni* par m»t!ion.
M NUI \*.é'M >‘*vnis pour la promit it* im>er 

il >0 et ‘2à eenta intur cbsque n»‘i*rUou mil*

Dl * N>. .»• omit* |»*ur la pivmicro tnaortion 
« > «oui- i»*.»;■ a >’ ut»< ilton auba»

tKl.Vl* ! S \ N \ | V K'ItK AIHKA 50 cents
1 ntr to pr« id i*- iiiM*r(h*u et «'•nie 
1 « tu t'h.x lue tu.ertto» Mit*-. «;ueute.

t'es «unoiiee» «ont touioum pay aides d'a

XVKMHÎK D.mi« tra»*.ia « tu. 
t»!. ahi.» «u liriuue. N«» lit***'

*»#i, V
I * »' il.' « V u- 1 .
E' si ut - p|N , e» «t. \ aU ur «tan- le * 
r.' ir plu» «'e rieUxu*, »adro-sor au 
ru.* N « u iv Haïu.

* NDLé >ur la t*ariiy *' A m 
f.u** de la priMug un beau »>l«*

\Vé n DU K \o*. 
telle» que xoi

I aw a* 1, .» «imper, 1 .>11 . 
aussi . «.uj*.
Malplu lUtulhler. TU.l V

L\ \ f n du r. p.«
Ii<h*s au (. 

«*t. . li . Kral>.i* «•«< 
en hloe». 91

tatlon. iîl
11a, rognure» il«* t»»i» 
*« aliuiaer le p »«d«*. 

pinotle rouir*

vo> a^**. Hv n* A «< • «.m* )««*., i« 
ta x ilT*.

Situations Vacantes

(X\ l'I \\DL .1. tl'l, t «*\ir travailler 
r dniis loâ halut», au Nol*>-» ruo Ht IH»imI 
moue. tlA 2

<XN DLMANl*!; une «eî vante geunaleau 
r ( thatu. SIA

| vN Di M \ M)K doa niodUt»» de rôtie», TU4
x " i u. -i I il.p ... fl;* »

(VN I ' I M A N DK. Un» b*>nns Alls do table,
f .*.*.» rue é raig. SI.*

» XN DKM A N 1>K *tea trlooteua»# au N** 'D4 
H I o« . i. Duluib *21..

(vN 1»KM WDKn e >ei vanta générale a 
w ? là rue Shorbrttoke. ïl.v—i

<xN DI. M A N 1 *K di'ux l'onne» »er\auie» au 
F NotMist Hub«*rt. .'i,. :i

| X\ DI.MANI»!*. .nu* lili.' pour faire lou 
" " v 1. ... 1 «• a m .1 .ni - a«lru»>< 1 a D.
Ititcbie À l'io, Uti ru«* Italhmiaie •:\i il

(vN DI MANDI ntl gaieou <1* I’* OU 1(1 an» 
/ l onr ni. • . <« . ©t «'tPt* utile dan» le maK>*

kin, ;'13 rue ; Paul. -.’u 3

(X N V HLSi >1 N d'une bonite euUiiiu n* rv 
F . win.iiandeo, ha*lr«»a»r uu No ».'*ii rti«* 
Si: i 1 In «Hike. Jli 4

<|N DK.MANDKuii tenue lioiuitie pabint 
F I ntt^l im et le fruneaia |>our donner di*s 
e\plica;ion» daim un tn«i>»-e, S adn*»».«i a K. 

Hvutiae, 1 u • Nuir.*j Dame. fil :»

<x \ DI -U A N Dl. uu ii.iiiii* Intinme pour ai 
F «l< : uun « uito « ui-me, iiu»«i une i. une 

Aile vi vr si«* * •iiliei iiie .’lü 4
^ ' IH>f>IN it’un* -urvnnt» au N

t i

»l .k» U» 
1*1. ont) uc Uo

j !• tille J. t M» ou iiiiU «m * ... «vUn de» 
I 1 uc» Si .lae«|Uo . t *«u) 11(1 1 uoe

VVKNDLK hélets ie*t*ur.vnta uiatraatae 
«le truiis et «avoit-eiio- et auire» korcas 

d aftuiiv. L. Il.uti. l'.Ks si* *'al hernie, pràa 
de la ruo M Lrkuu A louei dan» dtlU-ioiiUm 

; |iartii>s d«* la * ill*, mal-ons iiieutileon ou mm 
lurutdee*. loti .-ni. ni*, t iiaïubrca. ül jn«)

a > 1 :r\
('«do Saint Antoip», torraiua A Unir, ru» 

quibhei. av»aue .ta 1 Drino. 1 u» I>orcb*»tev. 
avenue ü reçut cl ail leur a.

1. i:oss ,u eu:,
• tanrlar*! ButlAing,

57—juo Ift7 run St JMocyuaa.

OIS POUR MIUMLK LL POELE et 
ROGNURES, h*.H

HKNDKttHON Fit Kit IC4.
l.-f uu» Téléphoiw- «'.'Il .14.’ rue Wllllat

A LOUER
4 U U FU a Site DoroitiAe. une henna te it* 

A av.*. «.i*,. 1 tir la rlvlcra, j «r.ilsl»r 
yy 1 1. M lirnvel. 14; ( adieux. ; 14 ,V>

\L«M l-ft Ituc André, loueiuent de 7 
apimi tclu. lits el v\. • le fout 011 bon 

«»idi» 1 i\ fl.’. I- H i.itieau, 15Hiq rue 
Noire Dama, vis a \ 1* le l'alal» do JiHti. «v 

urs (no

(lit \ MHltK'. A lut KM, iiiavTiIttu usinent 
iiioutile*'.. liialaii ition nouvelle avec 

tooi la . onfortuble uuMlern». ■(«loixitide lot 1U1 
te. ..li......... ë 1110 Odtoriie. 1M4--4

A* T A4|N a |ou«>r aveo muKntfhiue four y 
»l tenant, *Mué sur la rue N«»tre Dame.

’ inlrv».-. t au\'o MNt 1 ne N0I1S
re y lit 4

NI

tllit jno

Nous menons *Ir recevoir un grand 
envoi de Volfurrs de Rébes que non» 
oifron» a de* prix spécialement ba*. 
Rien de semblable n’ajani il* éte,off( r( 
a de* prix tels. Notre autre stock de 
Meuble* est offert a des prix égale­
ment bas. 0WKN MftiAKVKY A FILS, 
1816 à 1653 rue Notre-Dame. 208 jno

Ht llulMirt.
N DK Vf AN DK. «me assist anta-. uiAiniCrc, 

ail uiiu |N*r»«innc «•a.-bant 
nirlor l'anulai» ci !«■ fruncals. s«- préasnlcr a 
W< l»»t N: Itougli. I.!W ruo Notre D.uik- JlSd
a x N DKMANIM uno inalMutn.-o •-iciio-u 
" ^ ta.n p 1m «le la < 1<- -i l.iuiom.

No ► ad:.. i u Drawl Hébert, l>u 
mxu do («ont*- Ibuikio. *’|p M

(tN DKMANDl un» niiMliaia d'cxpSrlcnco 
F »a< l ant a.tuHter et ayant d*-- « onimii* 
Ninco» dan» !«• fnurrur»». H »«lr>’»»or l» i*«ilr 

chez I I;.«h Dcsjardui-i 4v * lo. rue Slr*'aUi»
| rluo._______ _________________ t no

<X N Di-M W DIT uno cuDlnlére bien r» 
F < o m m And «m. hmli'c.Mir 4Nt ' «m* .sher

tirouke* 171 |no

<x N DI-.M AN'Dl'l un jeiino touiunc NI*, haut
F im*Ur« U fcuillo Niir le» urekiie» a rvlln 

di« if.-cdt r., trouvera do ruliiplol «n H a«l r*)N- 
haiil au Nu 9o ni" St (inbrlel. 107 jno

ILS toMMDSAlIlls DK'N.I.l, do la 
j inuiii' ii.alk'. du \ lllitt/. do Dorhtu .le 
nmiidciil um iriNtitUtrlc’C niiinic do bon» cor 

| tilicut» pour Ididifi i mont d.- I'imiitIaIh et du 
fr.mvai*-. Adroa». i toute appllcalluu et au 
U*-s infcOM u M. Huiioro Hlondi-au, pi> Nidoid 
dr» dit» oomnii-.tlrck. 212 Jno

SALAIMK Ol' COMMISSION aux avonL» 
qui vondent In. rayon Urevoiéfi cTiluil 

que A oll'a* <'i I ou. ri . Im plu- ullln ol la piua 
nnin elle m « > i t ion du h|.-< lo K(1a« " oumplo 
U iiioiit l'oix o on doux M-o.in.IoH. A Kit >1 UMf) 
imuiiéP» nui r.qu . JUO m pour « «-lit do uni 
lit. D .« <iits font S.'iU («ai MiinAlno. Nou* 
Avon»#iM'-.oin ..u-si dun a, ont vr» néral pour 
proiidfo < haï ko'l iin «l'Htri'! ou ferritolro ot 

i nonuiUT de-koiih a|p‘nt . I no < hanoe oxcep- 
tioiineilc poui fa re do 1 aii4»rit, Kciivo/, pour 
h o '«lil ' • «-lia .1 honi V»,iin.«- I mi . r 
Man u fa. tunuK Co. A. 340. La <. VVi»

l<D (no

I nt’ mlurtion (le 20 [m*. smt 
failp sur h- prix dusHiaiissiins 
(|iil suronl a< lirlf ustlaii* If mois 
tic Jalllef thés M. LATLKI R, Ho 
001 riH* SH*-f allHTlne.

214 -4

SYSTEME JJK. COTTI*E « t d« « outurn «I»
Mme KelIoKu;. nP»latllé a éKipoallton 

Univi-i soil* de l'art*. « > »y.*Dtine kiinulo el 
mû évilo i iijij-'<-ment. Ku iuni .our»«loinv'oue 
tou to drille poil! tallh-r A perfection »e» man 
Ioaux et robot <1 âpre» «•*» Bf «teiuo «jui «onaUto 
dan- • iiiHiiP-riioni d un oullliage. Knaoltfii* 
pai .'•lino lo l'rofoMicur HAItélN, No 21 ruo 
Ht Drill» ZK7—Jno

AI.FRED RENîf
rond le ('•iVk K«irt l«- mieux onfeotlonné 
dana lo monde «-nUor, lo Colpik A 
L<•« n. Il vou f* ra un « «.fin fa.rt «I une «ran 
dour «)iicJ(/Oi»qur: et do n iinp«»rU» quoi patron
aux pi n le» pi j» baa. 29U ruo tt« Jac^uo*.

£» ino

DIVERS

Dr *, t 1CCTIVC8 . n qui ou peut avoir 
t plu» iirande coullaiico. ■ont finit ni» 

pal l« i ainoli m l-o< i ot iS. r* 1. a. Ti<mpi<' Hull 
dln»r. Moniréal M. (’arpenter, le « hef do 
oollo iiUciio'. t)sl uu dote. Uvc apérlul a»scr• 
nicnl« pi.ni lu ( .mada et a « le nniiiuié pur 
lo K"uv<-i uotneiit provin. ial o..ur a . .^i.iplir 
tout ItiuvrAgo criminel do «i«*te<tise do «-c 
dernier. Ih*l« . « n c lo» pi im ipiiV < hamiio >«. 
« oriNtrai i«iii < ot hAtoh «le cotto \ illo Hll.AH 
II. ( ' A Itl'FN TFH chef. HuroiiU irDphoue. 
;i;tl. Mulkoll télephono. (ibltA Hll Jno

(1 II V M M l’hvoiture», liariiui.' ««.M..
fort». plAlio» droit», .-elle» et hride» au 

Kl»! -s Uo «laine et d buiilllic» (IrMiid u»»iu 
tluieut on nmin* pour vente prive*-, n Ire» U.i 
prix. Fru»er Frères. HJn. TtZil «t ;i'.M rue -.«iin 
.•a. ou* * .
I ^ I N - ION Mndiin.*- A. l«efl fil. • .
I maliXiIn pour .i»i.|. - peu n . . t .

UIO ot le» soin» île* pieliieni » meilnrln I - ; 
lenient prive. ('oiiditloli» ribOlIc». No ‘ r>i« ' 
Dotnlnique. 212 Zi

Ali •i< > >

Mmi; Vvrlv. UKFMARAJHAc LACROIX.
Ui-. somnrnt to'ii<*ura, lommo par lo 

pa»s«', au No. I^btr'ie .VfIgnontie, coin do la 
ru«-4'e Kliz‘*t»itl». Montr-al. Ont a<ia»l tou 
Jour» en main* la mer vr-nhn; o («renaratlon 
pour falro tninbor le» p«*il» follsts «lo IA llfcuro 
drrk'lamr.». I'm II.7.7 la le.utclile. 47 jnoqh

NDNUr/fclUKE DE

BILLARDS
Et d accetxolrta
Impoi-latoum «lo 

timlèrloldo billard «h* 
toute »ort«. b«illle«* 
pour leux do utillh 4 
et qulllo». lt«Lpara- 
tion» dki tOillKenrs*

E. L. Lthier dt Cia
HH rue Ot Dont*

WiFr .»> | i.hone Pi.W.
Huooumalo »*> RUK DAUIOU^Ih (Mtavuw 

70 IM v -J u4

$8.50 Pour un sot de 
chambre so vendant 
*12.50 partout ailleurs, 
et nous donnons de 
grandes facilités a ceux 
oui ônt besoin do cré­
dit. Remarquez que 
nous avons lo plus grand 
choix de meubles de 
toute la ville. F. Là- 
pointe, 1551 rue Sainte 
Catherine, ;

SOUS A VENDRE
—•AU BUkKAt; UK

“i i •iMi
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F EU ILLETQ y DE LA PRESSE

L'MT IROOVt

C4T) -----------
PREMIERE PARTIE

(Suite)
Mais, comme il a souvent rendu 

des services, il «’est toujour trouvé 
quelqu’un pour le protéger, et on 
l’a épargné jusqu’à ce jour. L’est 
d’aiileors un homme vraiment bon 
et charitable, qui mérite qu’on lo 
vénère. Depuis quelques années, il 
r’cst livré entièrement à l’étude de 
la médecine, e: est devenu très 
habile duns l’art de guérir. On pré­
tend même qu’il n’y a d s un meil­
leur chirurgien. Ce qu'il 3* a de sûr, 
c’est qu’il n'y a j.as une meilleure 
fi e. On le recontre souvent sur les 
< itamps de bataille, soigna t les 
blessé Indistinctement, blancs et 
bleus, vainqueurs et vaincus. Il 
a coutume de due qu’avant d'être 
l’homme d’un parti 11 .at le mission­
naire de l*huma:iité. Il se prodig e 
à ceux qui souffrent d’autant plus, 
ajoutt«t-il, qu'ils sont tous Us en­
fants de la même partrie. 11 est à 
craindre cependant que,cette géné­
reuse conduite ne suffise î as à le 
préserver ae l’injffetice des hommes, 
et que ses services ne soient payés 
tôt ou tard par on acte d’ingrati­
tude et'de cruauté.

—Oui, oni, cela est à craindre, 
Jlt le capitaine. Désormais l'impar­
tialité même du médecin inspirera 
de graves préventions^Ni je rencon­
tre M. Mathieu, je m efforcerai de 
)e rallier à noua.

—Et vous n’aurez p:«8 de peine à

le décider, repartit Muguette. Il 
est si fier de sou élève, el il aura 
tant de bonheur à vous revoir !

—Cher maître ! ba joie aura un 
écho bleu retentissant au foud de 
mon coeur !

Après uno pause, et d’une voix lé' 
gèrement altcrée, Bénédict reprit :

—Et la famille de Flavigny, q l'a- 
elle fait? A-t-elle pris uart à l’in­
surrection ?

—Dès le début, ou à pe 1 près, ré­
pondit Justin. Le* comte s’est dis­
tingué contre les bleus dans ; lu- 
sieurs combats ; M. Raoul aussi. Ils 
coQYnandaient sans doute les Ven­
déens qui viennent d’être repoussés. 
Je sut» certain deles avoir .'.per­
çus résistant, à U tête de quelques 
braves, poor protéger les fhyards.

—Et ia comtesse ? mademoiselle 
Blanche de Flavlgry ?

—On assure que madame la com­
tesse, tout royaliste qa "lie est, n’a 
jamais approuvé la prise d’armes 
du Bocage, et qu’elle a parfois de 
tristes pressentiments. (Joant à 
mademoiselle Blanche de Flavigny, 
c’est une vraie V^pdéenne, 
courageuse, très capable d’aller 
au fe j, et croyant sincèrement que 
la République sera vaincue par la 
Vendée. Du reste, toujours bonne 
et secournble, rtle a plusieurs fois 
sauvé la vie à des prisonn eçs répu­
blicains qu’on voulait fusiller.

—-Charmante entnousiaste ! m r- 
mura le capitaine devenu pensif. Je 
reconnaissais bien là le sentiment 
chevaleresque de son âme et L« gé' 
nérosité de son cœur.

Confine il achevait ces mots, il 
aperçut le général Kléber qui don» 
nait l’ordre d#» ,e‘ porter en a v a n. 
Il alla vers lui, et lui mont-aut le 
père Cazeaux, Justine et Justin :

—Voici ma famille, mon général, 
dit-il, ma famille ci auup.iou. Elle

a été attaquée, réduite m la misère, 
parce qu’elle n'a pas voulu s’ins ir- 
ger. Je viens vous supplier de lui 
donner asile parmi nous. 1.’armée de 
Mayence comptera deux bons sol- 
düwclet une infirmière de plue. Je 
réponds d’eux comme de moi-même, 
mon générai.

Kiéucr fit d’un coup d’œil rapide 
et bienveiilantl’iiiBpection des trois 
personnes qu’on lui présentait.

— Peste ! dit-il en souriant, vous 
•vez là. cher ami, une famille uu 
peu s «ns culotte, il parait qu’on ue 
prospère pas en ce pays, quand ou 
refuse do servir dans l’armée ro­
yale. Raison ae plus pour que j’ac­
cueille vos parenté avec tout l’inté­
rêt que'mérite leur'infortuufe. Vous 
pouvez les placer dans un des ba­
taillons de volontaires nationa ?x 
qui font partie de ma colonne d’a- 
vani-garde. bi je ne me trompe, t 
f’un de ces bataillons, le deux &ne, 
a pour commandant uu de vos 
meilleurs «mis.

—Vous ne vous trompez pas, 
mon général, répondit Bénéd ct: 
c’est mon pins ancien^|frère d’ar­
mes. Nous avons commencé to :s 
deux notre métier de soldats eu 

%
— u *1. : .

Votre fam*fi' a votre ami. Votre re­
commandation s r a tjutepaiss n'e 
sur ce digne commandant, et vous 
ser^z sûr que.v«>s parents seront 
bien traités. Allez et revenez vite.
A propos, reprit Kléber, je me sou­
viens q ue la eantimèred«j*.euxiême 
bataillon de volontaires nationa 

mo.ae hier. Si la gentille cïto- 
yenub q e voilà voulait la rempla­
cer, je suppose que céia ne souffri­
rait aucune difficulté.1

Lt il regardait U je-ine femme 
avec une expression de cn- 
rltsité indulgente où se mêlait un4

pou d’admiration, car même sous 
«es pauvre* vêtement* elle était 
rcm *rquablu de gentillesee et de 
fraîcheur.

—Comment vous appelle-t-on, 
mon enfant ? lui demanda-t-il.

—Justine Cazeaux, surnemméo 
Muguette, répondit-elle en faisant 
one révérence. Voici mon mari, 
Justin Cazeaux. Lui et moi, *nous 
sommes bien vos serviteurs, mon­
sieur le général.

Coquelicot se redress'», salua le 
moins gauchesnemt qu’il put, ot 
rougir, en dépit de ses efforts pour 
contenir le trouble qu’il ressentait. 
Kléber ne parut fias lo remarquer.

—Muguette. 1111 joli surnom, et 
qui vous convient à merveille, cito­
yenne Cazeaux ! Vive Dieu ! m vous 
consentez à devenir la cantinière 
du bataillon dont je parle. Je vous 
promets d’aiier quelquefoi»visiter 
votre cantine.

—Je serai ce que ma f mille vou­
dra, mon général, reparut Ju«tine 
que la bouté de son interlocuteur 
encourage *it. E re CAnltnière, re- 
pri«,-e»k-. qu’est-co que cuia ?

—La noble comuagne du soldat, 
la providence maternelle du régi­
ment, une excellente femme, en nn 
mot, qui consent à uous suivre par­
tout, même au milieu des balles, 
pour ranimer notre force et notre 
courage avec une goutte de rata­
fia.

—Tiens, c’est gentil 1 et Je veux 
bien être cantinière, si mon mari y 
consent.

—Moi I s’écria Coquelicot. Mol 
je ne demanu* pas mieux 1 Mais ;e 
trouve ça superbe ! Ma petits Ma- 
guette, je t’accorde mon consente­
ment, et je me se .s déjà tout ûer de 
toi i

—Comme tu os bon, mon petit 
Justin 1 et comme je serai heureuse

de te faire honneur l 1ère, ajouta- 
t-eil«, qu’en pensez-vous?

—Je pome, mon enfant, répondit 
avec gravité Mathurin 4 czeanx, 
qu etu sauras touiours r<;mnlir ton 
devoir d’honnête femme et de brave 
cœur !

Cotte naïve exaltation plut évi­
demment a Kléber.

Voila d’aimables gens, mon cher 
Bénédict, ait-il. Honnêtes visages, 
excellentes âmes, ils m’inspirent 
un sincère intérêt, et je compte ajou­
ter ma recommandation à la vôtre 
auprès de votre ami le comman­
dant.

l.e général salua d’un geste et s’é­
loigna.

-Hâtez-vous, capitaine, dit*il. 
J’ai des ordres à vous donner.

Le deuxième bataillon de volon­
taires nationaux était campé à pou 
de distance sur les bords du lac. 
^«lund Bénédict et s « compagnons 
arrivèrentà l’endroitoû l’on bivoua­
quait, les tambo rs cl les clairons 
commençaient à retentir, et battant 
la général et sonnant la bouto-seJe 
pour le départ. En apercevant le 
capitaine d’ént-major qui se diri­
geait vers lui, le commandant, un 
enfant de Pari'» à l’air Intelligent et 
martial, jeune encore, car li sem­
blait avoir trente ans à peine, vint 
à sa rencontre.

—Lst-ce à moi que tu désires t’a- 
dreiscr, moo cher Bénédict ? de­
manda-t-il en )j: tendant la main.

—Justement, mon cher Fabien 
Renaud, répondit lo capitaine. Je 
t’amène trois personne» pour les­
quelles j»*soliicitc to te ta bienveil­
lance. Elies me sont unies » ar les 
sentiments les plus s>crés. Orphe­
lin, j’ai grandi au milieu d’elles, et 
Je ies ar^i Je toute mon àuie. Tu 
les connais d’ailleu s, car je t’a* 
souvent parlé de la Léuaritière, de

Muguette et de Coquelicot»
Farhleu ! si je les connais î 

comme si je les avais déjà vus. Eh 
bien! reprit le commandant, q e 
pu is-je f«1re pour eux? lime semble 
que l’insurrection leur a porté mal­
heur.

— Hélas ! oui.—Elus tard je te con­
terai cela. Lo temps presse, ot je 
viens te prier de les prendre dans 
ton bataillon. Je t’offre deux sol­
dats et une cantinière, dont bientôt 
tu seras content, l’en suis sûr.

Je les accepte, mon ami. Je tâ 
obérai, moi aussi, qu’ils suient Ha­
th.faits de leur commandant.

Les deux compagnons d’armes se 
serrèrent de nouveau la main. 
Après quoi, je capitaine embrassa 
Mathurin Cazenux, Justin et J in­
line, et leur promit qu’ils les rever­
rait souvent. Buis i) regagna l’en­
droit où il avait laissé sou cheval, 
se mit en nelle, et partit au galop 
pour rejoindre Kléber.

L’avant-garde des Mayençais ne 
tarda pas a s . «ramer. Elle s’avança 
résoiûment, brisant tous les obsta­
cles qui essayaient de ralentir sa 
marche. Tout fuyait devant elle; 
main en cherchant a la harceler, 
selon leur coutume, les insurgés se 
dérobaient, pour attaquer derrière 
le réseau inextricable des buissons 
ee de# genêt ... ■ fil la 
commission civile ddufiaii l’ordr 
de mettre le feu à se» redoutes na­
turelles de verdure, elles Vendéens 
é aient contraints ne reculer de­
vant l’incendie ou de combattre à 
découvert. L'est ainsi qu’ils f r* n « 
poussés, la flamme au visage et ia 
baïonnette uux reins, à travers les 
pays nantais.

On pa^sa devant la Rénardière, 
dont les |bâtiment» d’exploitation 
n’existaient plus, où l’on ne distin­
guait que * c principal corps de

logis tou» noirci « rb eii-consumé.
Bénédict, oui avait dû n> porter 
Jusqu’aux derniers rangs de la o- 
lonne pour irausmcltre la pensée 
du général, revenait sur ses j ;«n et 
se trouvait sur ia ligne du deuxième 
bataillon des volontaires m tlonaux. 
il modéra l’allure de son cheval, 
et chercha du regard le père < u- 
zoaux, Justin et Justine. Il les aper­
çut, Tous|les trois aval* rit In'* yeux 
dirigés vers la ferme, dont ia vue 
retraçait à leur esprit tout un 
passé de douces images «t d#» poi­
gnants souvenirs. L’auoien fermier 
était sombre : deux gropes larmes 
roulaient sous ses paupières trem­
blantes. roquelicoL semblait triste, 
mais calme, car il avait ia jeunesse 
pour le consoler. Quant à Muguette, 
pensive et la joue humide, elle ap­
puyait la main sur «va lèvr*-s et en­
voyait silvrieieusemeut à l’rtme do 
sa mère les plus tendres basiers d*i 
son cœur. Le capitaine voulu!, re* 
peeter le sentiment dont chacun 
d’eux était ému. 11 ne leur adressa 
point la parole. Ltiimérned’ illeurs 
avait la poitrine oppressé# ; Il con­
tenait avec peine le» pleurs exchtés 
en lui par l’aspect désolé do la cam­
pagne cù il avait si longtemps vécu, 
et de l’habitation en ruines où s’é- 
lait accompli le lâche attentat que 
lui avait raconté son père adoptif.

Comme il s’avançait, mélancoli­
que et réfléchi, laissanl flotter les 
rênes de son cheval, il entendit un 
léger bruit à ses côtés. Le comman­
dant du bataillon l’avait reconnu 
et s’était empressé de venir à lui.

iA suivra)
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LA VHHSHK sera adressés a la 
minimum , pendant la Huiton d*é- 
U% a raison de- VÆ vents pur mois.

Voici, A propos de la nomination 
du nouvel ambassadeur de France 
en Angleterre, quels ont été depuis 
lb71 les représentants de eette puis­
sance à Londres :

MM. le duc de Broglio, 19 février 
1874 üavard, intérimaire, 31 mars 
1871 ; — comte d’Harcourt, 8 mai 
1876 comte de Montebello, minis- 
tra plénipotentiaire, 31 décembre 
1878 ;—vice-amiral Pothuan, 18 fé­
vrier 1879 ; Léon Hay, 30 avril 1880 ; 
—Cballemel- Lacour, 11 Juin 1881 ;— 
Tissot, 21 février 1882 ; — VVaddlng- 
lou, 10 Juillet 1883.

Il est flatteur de donner son nom 
A des navires, mais on s’expose i\ 
des statistiques dans le goût de 
celle quo vient do dresser lo Chro­
nicle, do Londres, c’est une liste do 
navires portaut les noms do inom­
bres do la famille royale d’Angle­
terre, qui ont été perdus ou qui ont 
subi des avaries graves, la voici :

Prince-George, 1768—Itoyal-Ueor- 
g» , 1782. -Itoyal-Uh»flotte, 1798.— 
(}ueen-Charlotte, 1800.—King-Ueor- 
i , 1800.—Prince-of-Wales, 1807.— 
CJuccii • Charlotte, 1818. — Albert, 

- Koyal-Adélaïde, 1862.—Vic­
toria, 1862.—Quocu-Victoria, 1863.

l’rlncc-iHO % Alice (en Tamise .
Yi ria (Tamise * anada), 1881.— 
Victoria (Tripoli), 1893.

l.o l’apc Léon XIIÎ vient de faire 
distribuer la médaille commémora 
tivedela seizième année do sou 
poutlflcut.

(.’’est toujours il l’occasion do la 
fete do bt Pierre quo le Pape fait 
frapper ces médailles pour les dis­
tribuer aux cardinaux, aux ambas­
sadeurs cl aux personnes faisant 
partie de su cour.

Ce* médailles, pour les unes, sont 
ou or ; les mitres, en argent ou en 
bronze, sulvaut le rang des person­
nes auxquelles le Pape les offre.

La médaille coniméuioratiyo do 
cette année porte, d’un côté, l’efll- 
gie du Pape et, de l’autre, plusieurs 
figures allégoriques représentant 
lo Progrès, dirigé par la Tolérance 
alla Religion.

ricalna ituponaAt sss appareils et 
scs ouvriers et les ramenant aux 
itlais-Ums, une fois ses travaux 
flmt.

Cette question des contractsurs 
étrangers qui semble nouvelle pour 
un ue nos confrères, a été traitée 
depuis longtemps par La PajomB.

J.a P a K. ne s’est toujours pronon­
cé*- en faveur des industriels mont­
réalais,o. tout au moins csuadiens, 
do préférence aux contracteurs 
étrangers. 11 va s’eu dire que tout 
en se prononçant on faveur des pre­
miers, La FiiK8»B s’est toujourséls- 
vée contre iee manœuvres tendant 
à faire rejeter une soumission uni- 
quemont parce que celui qui la fai­
sait demeurait A vingt-cinq verges 
des limites de la ville.

( cite question est d’uu Intérêt 
capital pour les ouvriers de Mont­
réal, surtout lorsqu’il s’agit d'exé­
cuter des contrats dans lesquels la 
malu-d’cuuvre Joue un rôle prépon­
dérant, comrno dans le cas actuel.

Il est très Important pour une 
ville d’occuper le plus grand nom- J 
do ses citoyens. Or la compagnie 
Warren-Scbarf s’est constamment 
refusée A employer nos ouvriers ; 
chaque toi* qu’elle a eu un travail 
A exécuter elle h importé ses ou­
vriers des Etats-Unis.

Encourager cette compagnie ou 
toute autro compagnie étrangère, 
c’est priver les ouvriers de Mont­
réal d’un revenu considérable et 
c’est empêcher l’établissement, 
dans nos murs, d’uue industrie Im­
portante.

J.es Américains ont toujours «her- 
ché A tuer les industrie* naissantes 
du Canada ; pour arriver à leur but, 
Ils sacrifient une partie minime du 
capital de leurs puissantes compa­
gnies pour exécuter au-dessous du 
prix coûtant les contrais.
Hi ces derniers u’étaient pas proté­

gés ils se retireraient pour toujours, 
car iis savent que tant qu’ils sou­
missionneront, les américains sou­
missionneront plus bus qu'eux.

Une fois maître du marché, les 
américains se rattrapent de leurs 
légères pertes passées en relevant 
leurs prix, iruyuut pius de concur­
rence h craindre.

( ’est ce qu’ils out essayé de faire 
avec lu pavage en asphalte.

Mais, (lira-t-on, lu soumission de 
la Warreu-Scharf est de 6 p. c. au- 
dessous ds celles des autres sou­
missionnaires et dans l’état de nos 
finances cette écotioaiie de $12,000 
u’est pas A négliger.

Cet to Boinuio de $12,000 ne repré­
sente pas une économie mais une 
«FfTérence do qualité dans la ma­
tière première. Les asphaltes em­
ployés par les soumissionnaires ca­
nadiens, Boat des asphaltes durs.se 
décomposant difficilement, alors 
(lue celui de la Warren-Scharf est un 
asphalte gras, se désagrégeant A 
l’eau et A l’air et coutanten répara­
tions etc., beaucoup plus que la 
différence apparente eutre les sou­
missions.

l’our toutes ces raisons le conseil 
de ville, fera bien de ratifier les dé­
cisions du comité des chemins.

lit (AUEÜLLA
La suorrs en Espagne

l a Chambre civile de la Cour de 
Leipzig a condamné seize sociétés 
d’assurances A payer la somme du
300,000 marcs représentant la va­
leur du vaisseau “Hte-Marguerite”, 
capitaine Jean Orth (ci-devdBit ar­
chiduc Jean Salvador), qui u dispa­
ru dans les murs de l’Amérique du 
Hud dovuis 1890.

Le moutaut de la somme devra 
être versé A une banque de Vienne, 
à laquelle l’assuré avait laissé une 
procuration avant de s'embarquer. 
C’est cette banque qui a iuteuté le 
procès aux compagnies.

i.e lugement dit qu’il u’est pus 
nécessaire de constater le décès du 
propriétaire du navire. Lo fait seul 
do la disparition du bfttimont suf­
fit ; s’il est établi, pour que la somme 
en litige soit due.

La question de savoir si l’archi­
duc est encore en vio ou s’il a péri 
aveu sou bâtiment reste donc in­
tacte.

M. le lieutenant Sayce, de Bristol, 
a récemment traversé le Bas de Ua- 
lais dans un petit bateau-miniature 
insubmersible dont il est l’inven­
ta r. 1 o poids de l’esquif ne dé­
passe p.;s 33 livres. 11 ast cutière- 
nient recouvert et ponté en toile A 
n * !*•, laissant un orifice suftlsant 
» >>ur le passage du corps d’un hom- 

; on lo rcmplltd’air, de manu re 
Ù le rendre insubmersible ; enfin 
1% squif coBiporte deux petites mi- 

iilies dont la plus grande a la di- 
u. mdon d’un tablier de moyenne 

l.o. Le bateau se plie et se déplie 
très facilement, et, une fois replié, 
occupe un fort petit volume. Le 
passage s’est effectué entre Dou­
vres et Boulogne. Muni d’une rame 
A double palette.le lieutenant Hayce, 
malgré les couran s o la marée, a 
pu faire le voyage en quatorze heu­
res. 11 était suivi par un lougre de 
faible tonnage placé sous la direc. 
tion de deux ‘'loups de mer”; mais 
le hardi navigateur n’a pas eu be­
soin de secours. Fendant toute la 
durée de la traversée, le bateau- 
miniature qui avait, sur la mer et 
surtout entre les hautes lamas, l’ap­
parence d’un véritable jouet d’en- 
f nt, s’est fort bien comporté et n’a 
pas embarque une seule goutte 
-l’eau.

le bon père achevait de dire sa 
messe, quand ou lui amena les pri­
sonniers. G’étatt un coin sauvage 
des monts Arichulégul. Une roche 
éboulée oû un figuier géant enfon­
çait sa tige tordue, formait une 
sorte d’autel recouvert, en guise de 
nappe, d’un étendard carltste aux 
franges d’argent. Deux aicar.txns 
ébréchés tenaient lieu de burettes, 
et quand le sacristain Miguel qui 
servait la messe, so levait pour 
changer les évangiles de côté, on 
entendait sonner Us cartouches 
dans sa giberne. Tout autour, les 
soldats de (’arlos étaient rangés si­
lencieusement, le fusil on bandou 
Hère un genou A terre sur le béret 
blanc.

Le grand soleil, lo soleil do Pâ­
ques en Navarre, concentrait sa 
chaleur éblouissante dans ce creux 
do roche brûlant et sonore, où le 
vol d’un merle gris traversait so 1 
de temps en temps les psalmodies 
du prêtre et du servant. Plus haut 
sur le pic eu dentelle, des sentinel­
les se tenaient debout, dssninant 
dans lo ciel des silhouettes immo­
biles.

Singulier spectacle, ce prêtre 
chef d’armée officiant au milieu de 
«es soldais ! Et comme la double 
existence du cabecilla so lisait bien 
sur sa physionomie! L’air extati­
que, It's traits durs, accentués en­
core pur le teint bronzé du soldat 
en campagne, un ascétisme sans 
pAleur, où il manquait l’ombre du 
cloître, dos yeux petits, noirs, très 
brillants, ie front traversé par d’é­
normes veines qui semblaient no- er 
la pensée comme avec des cordes, 
la fixer dans unentêtemeut inextri­
cable. t'haqua lois qu’il so retour- 
n.dt vers l’assistance, les bras ou- 
v» rts pour lire l • Commue Foôis- 
eum, on apercevait l’uniforme sous 
l’étoile, et la crosse d’an pistolet, le 
manche d'un couteau catalan soule­
vant le surplis froissé, " tju’est-ce 
q ’il va faire de nous ? ’’ se deman­
daient les prisonnier avec terreur ; 
et en attendant la fin de la messe, 
ils se rappelaient tous les actes de 
férocité qu’on racontait du cabe­
cilla et qui lui avaient valu un 
renom A part dans l’armée roya­
liste.

Par miracle, ce ni at In-i A, le père 
était d'humeur clémente. Dette 
messe au grand air, son succès de 
la veille, et aussi l’allégresse du 
jour de i ftqucs, sensible encore A 
cet étrange prêtre, mettaient sur sa 
ligure un rayon de Joie st de bonté. 
Sitôt l'office Urrnhié, pondant que 
le sacristain débarrassait l’autel, 
enfermant les \ ases sacrés dans une 
grande caisse qu’on portait A dos 
do mulst derrière l’expédition, le 
curé s’avança vers les prisonniers, 

j Iis étaient IA one douzaine de cara- 
[ biuiers rcpubhcaius, affaissés par t

uue yjuruêm as bataille st une nuit 
c'sbg sans le pallie 4* .a bsr-
gsr.e où en iss avait enfermée 
sure* l’aclfoB- Jeune# de peur, 
hives de I*.a*, 4s self, de fafgus, 
lia hs •erralefit les uns cealxe le» 
autres comiae un troupeau dans 
uns cour d’abattoir.

LULLUML LM MIUIM
Le ass veils let BüUisjr* a»lsmaa4e 

adeptes semeAi

Sets* veut 4s mejerllé

COLONNE CARSLEY
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!<e'jrf uaif ru.se rempli* de fois, 
leurs t fi* '«ries en désordre, rs- 
o.ontéss dans la f .its, dans le sou.- 
med, 1s poussière qui les couvrait 
entièrement du pompon de leurs 
casquettes A la pointe de leurs sou­
liers jaunes, tout contribuait bien à 
leur donner cette physionomie 
sinisiredes vaincus OÛ le décourage 
ment moral se trahit par l’acceble- 
ment physique.

!>* cabesilla les regarda un ins­
tant avec un petit rire de tnempbe. 
Il n'était pus fâché de voir les sol­
dais de la Hépublique, humbles, 
blafards, déguenillés, au milieu des
* .irlls.es bien repus, bien équipée, 
des montagnards navarrais et 
oasqnes, bruns et secs comme des 
caroubes.

Viva Uios l mes enfants 1 leur 
dit-il 4’uu air bonhomme, la Répu­
blique nourrit bien mai ses défen­
seurs. Vous voilà tous aussi mai­
gres uue .es loups des Pyrénées 
quand les montagnes sont couver­
tes de lieiaes et qu’lis viennent dans 
la pleine fla.rer l’odeur de la carne 
aux lumières qui luisent seus les 
portes des maisons. Ou est autre­
ment traité au service de |la bonne 
cause. Voulez-vous en essayer ? 
hcr mu no» f Jetez ces infâmes cas­
quettes et c ol fiez- vous ou béret 
bun*. Aussi vrai que c’est aojour- 
d Hui le saint jour de Pâques, ceux 
qui crieront ‘‘Vive le roi I ‘’je leur 
donne la vie sauve et les vivres de 
campagiœt comme A mes autres 
soldats. ”

Avant que le bon père eût fini, 
toutes les casquettes étalent en 
l*Blrt •$ les tr.s de: *• Vive le roi 
< arlos ! — Vive le cabecilla ! reten- 
tiSHuieut dans la montagne. Pau­
vres diables ! Ils avaient eu si 
grand’pour de mourir ; et c’était si 
tentant toutes ces bonnes viandes 
qu’ils sentaient IA, près d’eux, eu 
traiu de griller A l’abri des roches, 
devant des feux de bivouacs rose** 
et légers dans la grande lumière. Je 
crois que jamais le prétendant ue 
fut acclamé de si bon cœur.

t^u’on leur donne vite A manger, 
dit lo curé en riant. (Juand les loups 
crient de ce cette force, c’eut qu’lis 
ont les dents longues.

les carabiniers s’éloignèrent. 
Mais un d’entre eux, le plus jeune, 
resta debout devant lo chef, dans 
une attitude tière ut résolue qui 
conîmstait avec ses trait d’enfant 
et le duvet fin, A peine coloré, enve­
loppant nus joues d’une poudre. Ha 
capote trop grande lui faisait des 
plis dans lu dos, sur le bras, se re­
levait sur deux poignet grêles, et 
par son ampleur l’uuiinctssait, lu 
rajeunissait encore. Il y avait de 
la fièvre dans s*»s longs yeux bril­
lants, des yeux d’Aragonals avivés 
du flamme espagnole. Et cette 
fluuimu fixe gênait le cabecilla.

—Qu’est-oe que tu veux ? deman­
da-t-il.

~-Kleu. J’attends que vous déci­
diez do mon sort.

— Ton sort sera celui des autres. 
Je n’ui nommé personne. La grâce 
ôtait pour tous.

—Les autres sont des traîtres et 
des lâches. Mol seul je n’ai rien 
crié.

Le cabecilla tressaillit et le re­
garda bien en face î 

—Comment t’appelles-tu 7 
—Téuio Vidal.
—D’oA rs-tu ?
—Do Puyccrda.
-Quel âge ?
—üix-sopt ans.
—La République n’a donc plus 

d’hoeiOios <iu’ello est réduite A en­
rôler des enfants ?

—On ne m’a pas enrôlé, padre. Je 
suis volontaire.

—Tu sais drôle ; quej’ai plusd’un 
moyen pour te faire crier : ** Vive 
le roi ! ”

L’enfant ent un geste superbe : Je 
vous en défie !

—Tu aimes donc mieux mourir ? 
—t’ont fois !
—C’est bics, tu mourras.
Alors lo curé fit un signe, et le 

peloton d’exécution vint se ranger 
autour du condamné, qui ne sour- 
ciil i pas. Devant co beau courage, 
lo 11 ef ont un mouvement de pitié :

—Tu n’as rien A mo demander 
avant ? Veux-tu manger ? Veux-tu 
boire ?

Non, répondit l’enfant ; mais je 
suis bon catholique, etje nu vou­
drais pas arriver devant Dieu saus
confession.

Le cabecilla avait, encore son sur­
plis et son étoile : " Agenouille- 
loi ” dit-il en s’asseyant sur une 
roche, et les soldats s’étant écartés, 
le condamné commença A voix 
basse : " Bénissez-moi. mon père 
parce que j’ai péché. ”

Mais voici qu’au milieu delà con­
fess*;.ui une fusillade terrible éclata 
A l’outré du défilé.

—Aux armes ! crient les senti­
nelles.

l.o cabecilla bondit, donne ses 
ordres, distribue les postes, épar­
pille ses soldats. Lui-même a saut é
• tir une * »piugole sans prendre le 
temps d’ôter son surplis, lorsqu’on 
se retouruaut il aperçoit l’enfant 
toujours A genoux.

—Qu’est-ce que tu fuis-lA toi ?
—J’attends l’absolntion.
—. ’u*t vrai, dit le prêtre. Je 

t’avais oublié.
Gravement il élève la main, bénit 

cette jeune tête iu< liuéo ; puis, 
avant de partir cherchant des yeux 
autour du lui le peloton d’exécu­
tion dispersé dans le désordre de 
l’attaque, d s’écarte d’un pas, met 
sou ; en tent en joue ai le foudroie 
A bout portant.

Alphonse Daudet.

bKALiif, 17—Le loi ir.illtalrt, mise 
au •cruun ««medi sprèe-midi, a 2 
he .rca zé miaule», a été adoptée 
par 2bl vois centre 186.

Un grand nombre de discours 
po r »-i costre est é*.* •
avant l’ouverture du vote final.

M. Rebel a nrou-eié contre les 
insinuation* q i tendant A faire do 
peuple frauçai» la cause des demao- 
des d'augmentation proposées au­
jourd’hui par le gouvernement. 
" Les travailleurs français, a dit 
l'orateur, ne not-rris^ent aucun sen­
timent hostile à l’égard de l’Alle­
magne. U*eet la bourgeoisie eeule 
qui entretient l’espoir de prendre 
une revanche de la urn ere guerre. 
1 * • dwii«iid*« con . »• ie-i u «iug-

mf
*

que l’aunexim de l’Alsace - Lor- 
raïue.”

M. Lebel déclare, en terminant, 
aue si JamaU un«> invasion venait à 
fvuler le sol allemand, ce serait 
parmi les ouvriers socialistes et 
non dane la bourgeoisie pourrie, 
que is patrie trouverait set meil­
leurs défenserrs.

Lu majorité de 16 voix obtenue 
aujourd’hui par le gouvernement 
l’emporte du 6 voix sur celle obte­
nue hier, lors du vote du premier 
article.

Apres l’adoption définitive de la 
loi, In clôture du reichst.ig a été 
prononcée.

M. de Caprivl n’a pas assisté A 
toute U séance d’aujourd’hui. Au 
bout d’une heure et demie, il quit­
tait la chambre pour se rendre au­
près do l’empereur qu’il trouva très 
impatient. Celui-ci insista pour 
que le chancelier fît presser le vote 
de la loi ; il désirait partir la nuit 
même pour Kiel, d’oû il devait se 
rendre A Bornholm, une des îles du 
Danemark, et il voulait connaître, 
avant sou départ, le sort de son 
projet favori. Le chancelier retour­
na au relchstag, après une demi- 
heure, et prit A part le président, 
M. de LevetzoW, qu’il exhorta A 
hâter la discunsiou. Mais les dis­
cours su succéd tient avec un tel 
entrain que l’empereur, A ce mo­
ment dans les couloirs, n’eut pas la 
patience d’attendre, et quitta l’édi­
fie avant la publication du résul­
tat du vote.

Les journaux de l’opposition, 
dans leur édition du ce soir, insis­
tent tous sur la faible majorité ob­
tenue par le gouvernement; ils ne 
croient uns que les partisans du 
projet de loi aient beaucoup A se 
réjouir d’un succès disputé de si 
près.

t|uol qu’ü en soit, la nouvelle du 
résultat définitif a causé A l’empe­
reur une Joie qu’il ne cherche pas 
A dissimuler ; le bruit court même 
qu’il se propose de conférer le titre 
do prince au chancelier de C&privi.

Les premières dépenses, nécessi­
tées par l’application de la nou­
velle loi, vont être couvertes par 
un emprunt de 48.900,OoO de marcs, 
autorisé pur le comité du budget.

A la aéanus d'hier, M. Rebel, dé­
puté socialiste du Strasbourg, h dé­
noncé les brutalités dont M. Feich- 
ter, chef de police de cette ville, 
s’uêt rendu coupable envers la po­
pulation pendant la campagne élec­
torale de ces derniers Jours. Les 
Alsaciens, a déclaré l’urateur, sont 
dans un état d’exaltation indicible, 

A la suite des mauvais traitements 
dont ils ont été victimes.

M. de Boetttcher a répondu au 
gouvernement qu’une enquête al­
lait être tminédlAtemont ouverte et 
que M. F'eichter serait puni, si sa 
culpabilité était établie.

A >101 K Kl SK im PRISONNIER
Dix-sept malfaiteurs, parmi les­

quels un assassin, nommé Owen, 
détenus dans la prison du comté do 
Clay Indiana), ont essayé do s’éva­
der pendant la uult.

Munis d’outils, qu’une feinmeap- 
purtenunt A l’une des premières fa­
milles de la ville, avait fournis A 
l’un des détenus nommé Walters, 
dont ello est éperdûment amoureu­
se, les prisonniers avaient pratiqué 
un trou dans un mur, et il nu leur 
restait plus qu’une pierre A déceller 
pour pouvoir s’évader, lorsqu’ils 
ont ôté dénoncé par un nègre do 
leurs co-détenus. Une enquête a 
été ouverte aussitôt pur le shérif, 
et c’est alors qu’il a appris que l’a- 
maure ire de Walters, dont on n’a 
pas encore voulu livrer le nom A lu 
publicité, avait été vue, la nuit 
précédente, montée sur une chaire 
contre l’un des murs de la prison 
ot faisant passer des pinces et au­
tres outils A l’un des prisonniers.

Cette découverte a causé, dit-on, 
nn gros scandale A Brazil. Mais la 
famille de la jeune femme, qui est 
une des plus influentes de la ville, 
fait actuellement tontes sortes de 
démarches pour éviter qu’elle soit 
poursuivie pour complicité d’éva­
sion.

LE DANGER DES ARMES A PKI
Un jeune garçon du nom de Sears, 

de Bolton, des Cantons de l’Est, 
était A jouer avec un revolver, ne 
le croyant pas chargé, et tout en 
jouant pointa le oauou dans la di­
rection d’ n camarade, Nathtra 
Bullis, et fit jouer la gâchette ; le 
coup partit et la balle alla se loger 
d vns la cuisse du jeune infortuné 
d’où l'on a pu l’extraire. Malgré 
la gravité de la blessure, l’enfant 
en réchappera, dit-on.

A è fA« ,/e cujr et le eaeao
sont sert'is gratuit* meut durant 
ee mois dans ta salle de rafraî­
chissements chez A. Larslcy.

La Grande Vente
----- »• D* o

------  PU------

MOIS DE JUILLET
A Heu maintenant 
A lieu ninluteuant 
A lieu xuaiutcuiint

Les prli de tou* les lètenimts d’été 
sont hpèciAlemcnt réduit*.

S. CARSLEY l Rue 
S. CARSLEY / Notre-Dame.

Vente à Bon Marché
— DU —

MOIS DE JUILLET

Llynes à bon marché de Gi­
lets et Collerettes

G1«U de fantaisie de <Uri.es pour aller en 
ohaioupe. prix rsduit a |1 S6 chaque.

Uilets d'et* pour prix redulU S fl.'5
chaque.

Collerette» en drap pour dames, doublée# 
su *oi»\ Mule i.ent 9A « iiaqué.

Cl» or» de < . . « pour place» d eau, prix ré­
duite a fZ 6U chaaue.

S. CARSLEY l Rue 
S CARSLEY i Notre-Dame.

Vente à Bon Marché
------- o: DU A--------

MOIS LE JUILLET
UNE G HAN DE OCCASION 
UNE GRANDE OCCASION

(jillels Trois tyaarts pour Dames

Réduit» a $2.7» choque 
Réduit» a $2.75 chaque

UNE AUTRE OCCASION!

Collerettes en drap pour dames
Très bien brodéee

Prix réduit» de $1.100 à $3.75 
frlk redui « de «IXoO a $A75

S. CARSLEY! Rue 
S. CARSLEY i Notre-Dame.

Vente à Bon Marché
—du—

MOIS DE JUILLET

Marchandises de Toile
ALLEZ CHEZ

S. CARSLEY
POUR VOS TOILES

TOILES de toutes sortes
Aux prix do vente du moi» de Juillet

Aux prix de vente du moi» de Juillet

S. CARSLEY \ Bue 
S. CARSLEY / Xotre-Dame.

Vente à Bon Marché
-------- DU--------

MOIS DE JUILLET
SERVIETTES DE B AIX

PRIX TOUS REDUITS
Fsriiemains en coton depui» 3c choque. 
Serviette» à bain depui* 8c chaque.

Essuiei^ins en tcile ne toutes sortes
Prix spécialement réduits.

Bonne toile à rouleau 3ic la \ erge.
Toi e 0 rouleau de toute** 1 -*orte-.
Toiie a rouleau de toute» qualité».
Toile eorreautée pour verrerie. 4icl* verge.

S. CARSLEY \ Rue 
S. CARSLEY t >otre-»ame.

Vente à Bon Marché
lONTRE L’INSOLATION 

Moyen do se préserver des coups 
de soleil ot de l’insolation.

l.a chaleur ne peut êtrela seu­
le cause do ces accidents, oar on ne 
les observe pus chez Ica ouvriers 
travaillant pendant des heures ex­
poses à de très hautes températures, 
mais à l’ombre. Un journal des In­
des anglaises, qui traitait récem­
ment de la q es lion, faisait obser­
ver que les rayons chimiques doi­
vent être incriminés. De même, en 
effet, que les plaques photographi­
ques ne sont pas impressionnablesâ 
la 1 im 1ère Jaune, on a observé aux 
Indes que les personnes qui por­
tent lies habits ti un chapeau jaune 
sont â l’abri des coups de soleil, mê­
me par les fortes chaleur qui ré­
gnent dans le pays ; les vêtements 
de nankin, en usage aux Indes, 
constituent donc un des meilleurs 
moyens de so préserver de* attein- 
t- » fi n<st#s du soit il l e ciel a don­
né aux ndlgènes le coton janneet 
leur observation leur en a suggéré 
les avantages.

—Uon.ran rencontre le vieux St 
Potin, dans une petite voiture traî­
née par un domestique.

— Ah ! mou pauvre ami !...
Oui, dire que c’est ça qu’on ap- 

t elle aller cornu»# sur des roulet­
tes ;

—Nervol guérit le mal de dents 
instantanément. 26c la bouteille 
chez tous les pharmaciens ou John 
T. Lyons, coin dos rues Craig et 
Bleury. liiv-—jno

Logique des femmes.
Ils sont en traiu, elle et lui, do se 

quereller ferme, à propos de n’im­
porte quoi qui n’a pas réussi : requê­
te, invitation quelconque ou place­
men; d’argent.

Elle, très aigrement :
—C’est ta faute, aussi. Pourquoi 

t’est-tu lancé dans cette stupide 
démarche î

Lui, se contenant â grand’oeine :
— 1 ar«.e que tu m’en as conjuré, 

persécuté, supplicié. Prrce que tu 
ne m’as plus laiss* respirer que je 
ne l'eusse laite, cette démarche stu­
pide.

Elle :
—C# nV st pas la même chose !

Le ISèmf brand Plqur-Mque innuel 
des éiilrirn en détail de Meut real, 
nara Iku MF.RCRi DI le 19 juillet. A 
HUkgaie Springs. Le programme des 
Jeux e*»î irès considérable et le* prix 
sont de grande saietir. les Irani'* par­
ient de la bare Conatenturc à 
hrs précises, le Jour du pique-nique, 
arrêtant aller et retour â SI Henri et 

I à la Polute st iharle*. 214—4

MOIS DE JUILLET 

COtTPO VS
Un tré» c-and assortiment de coupon» de 

marchandise* ds toile de tonte» •»ortrs.a ecou- 
ler * moms que le» prix de» fabricant».

H. CAltSSLirVl Rue
ïS. O A. 14 54 L lil Y J Notre-Dame.

IMPERMEABLES
H.IC3S-3SY

Ce» vêtement* seront pin* populaires qus ja­
mais l'automne et l'hiver prochain*.

3. CARSLEY
17W, 1767, 1769,1771, 1773, 1775, 

1777, 1779

Rue Notre - Dame, Meuiréal

Colonial House
CARRE PHILIPPE

DEPARTEMENT
---------o*.- l)€ ■-©——

Autres Réductions
A partir de Samedi, le 15 Juillet 

DtitJ, les escomptes suivants 
seront alloués :

Parasol» .................» 33* pour oer.t
< .*P«*ux eC Bonnet» garc.io. * t pour urnt
Lbapoaax lo.. garai*......... .......X-t pour cent
B.ouae» «a .S*te«u.................... . JU pour cent
Biou-e» eu RaiDte X* pour ocli
Blcu-e» eu 5! >o—eUr.o bian be. Sj pour ceai 
Cor*a«rf» de cheuiUe* ; il porte*.

pour duo*'-» ___  $0 pour ceut
Fio A C . pl'iiL'V de cuq >lof'i l'rlx.
Boa» en piuui'.** d Autruche  XloiJe i'nx.

Chapeaux de paille dépareillée
Une table couverte ds Chapeaux de padle 

a 25 cent» chacun.
Une table de vasque* en meu»eeUne pour 

•
Lt moins de J p. c. extra pour argent comp­

tant.
- - - ■- ■

N. If.—Nous venons d ouvrir une cai-*e de 
| morchendisv* en flanellette, comprenant mar 

<■ bandioe» pour robe», jupe* et cale*; c a*.
--------o-l-o---------

SPICIAL—Ciment pour raccommoder la 
vaisselle in-*tat.tanéui»n:. dur comme le roc.

> 26c la bouteille.
--------- o-:-o------------

L«e commande» par la poste sont prompte­
ment et soigneusement executees.

HENRY MORGAN &Cie
Montréal

ANNONCE IMPORTANTE

JOHN MURPHY & CIE
„ ■ w---

Immense Succès
NOTRE GRANDE VENTE

A REDUCTION
A été depuis son inaugiiration un 

immense succès

NOUS SOMMES TRES OCCUPES DANS 
TOUS LES DEPARTEMENTS

DEPARTEMENT DES MANTEAUX
Nos manteaux et costumes pour dame» se 

vendent rapidement aux bas prix que nous 
le» avons marqués.

SPECIAL.
Un lot *pe< ial derilets assortis pour dames. 

Aussi gilets Reefer bleu marin, pour enfants, 
que nous avons décide d ecouler a un prix 
uniforme.

i^n"" $1.00 Voire Cboli

DEPARTEMKM DES CHALES
Immense choix dan* tous les genre»

ChAles de voyage, valeur extra, depuis $2.50 
et 20 p.c. d e.- ompie.

Uhàles cachemire de fantaisie et rhAle» soie 
et laine a une i eduction deXHp.r-.d escompte.

Manches pour robes et p >ur gilets en soie e 
en peluche, perlée» et brodées, depuis $.'>.60 a 

■ $8.50.

Votre choix, Manteaux pour 81.50

JOHN MURPHY à CIE
liElet 1763 rue Notr^ Dame, coin d» 1» ru»

fcolnt l’ierro.
Conditions : argent comptant et an teal prix 

TELEPMONS : 3193

OWEN McfiARYEY A FILS exposent 
maintenant un bel assortiment com­
plet d'Anicublements Ue ehamhre à 
coucher en acajou solide, eu chêne, 
noyer noir, eerlsier. érable piqué et 
autres Ameublements â meilleur mar­
ché généralement en usage â des prix 
variant de $12.30 à *1600. Remarquez 
l’adresse : 1*49. l*ôl et lb.>3 rue Notre- 
Dame. Ilf—1

On emploie sans crainte pour éenu- 
1 1er lout le surplus du stock .1 la fin de 
chaque saison, le SYSTEME TRES EN 
YOfclE DE NEW-YORK. Notre com­
merce de la saison a étft tr':; -atlsfai- 
sant. maU 11 nous reste beaucoup trop 
de marchandises de valeur et il nous 
faut les vendre. Tontes les Modes de 

! fantaisie eonieetlonnées seront ven­
dues a environ la MOITIE Dl PRIA, 
et toutes les marchandises de valeur, 
telles que Rubans. Fleurs, Dentelles 
et Plumes, seront vendues â VN TIERS 

| des prix marqués. Notre assortiment 
: est bien connu et notre reputation 

pour vendre a prix modérés est com­
plètement établie. I ne visite e^t sol- 
llcltée et personne n’est obligé d’a- 

I cheter.
o

THE KENSINGTON MILLINERY ROOMS 
2232 rue Sainte-Catherine 

GEORGE MORRIS,
216—1 Propriétaire.

A. VENDRE

LEDOUX
RUE WINDSOR

1 Victoria d'oei asIOB.
1 lira»? anglais d'orra'ion.
1 Uiarrrtte •• pour dame*

B. LEDOUX & CIE
116—3

ARGENT A PRETER
Srs«t.»re r. rpo'.héro» a« pin* ho» !o««

■ atarac. Aucol» orm.—U«lrq a» me» caa.- 
va • oCr«M*a: diracuir-n: »

rv-jaa coûta alcabo
s ■ r à* ai Daau. Xioaire^

Argent a PreteR
C'»*nc«» acM«ta«« a S et 6 p.%.

---------- NOTAIRE-----------
58 RUE SAINT - JACQUES

-----CT-----
U4-RUE X’IalTATIOV-lii UT m*

ARGENT A PRETER
* * *T % nous C«BT

Billcu a ■ ptoa. créance* s^unse» et ▼»» 
r c.®* fropneu* a tetidre. cOex MARC TKU- DhL * r^» _____ U-jn#

ARGENT A PRETER
•ur première hypothèque a la ville #5 1 
eoa.pa-.nfc aux ba» taux dlnvrtt 1 
eoewnuëioo. ea •adre*«am directement»

L A. CADIEUX.
Ko IB rua S» Jaoqoe». en au Ko ée <nt* A*oian.
______________ lii>—jno

Résidence : Lo bina
C. rue et J» iuea
____  301-:u

- — V» «
taux divers.

la» prête ar» neu'ent placer leur»
r##4" *ttrtM>a:.©i Lj-T'O-lieq aev »an* qulT 
leur m oaute ài son en* adre*»*et a A. 
BauoAard. •]« Lactnac k Do -'hood

T . u I K’r -.aire»

AH DE LCRIMZER
Cravate*-1 • - n » « 75 cenio réduite» 

A- tenu. 1 JO Nlire Duuie. 222-J no *

H A. MILLER
Peintre d* maison^ de.i'.^^ne» eï il 

Osam. la punier «*t dé« urate ir. lorsur,
v trier, ’rnitateur. bi.tn* hi»*e ir. «:a.

1230 KUt &i£-UATtl£rtlN£
au

DOCTEUR G. E. LARIN
Ex-chef de Cliniquk et ancien . Jt ve de* Hô­
pitaux et de la La ulte d« .>!• I cri ne de Daria 

Tôl. 8334. 232 Rue at-Antoine»
Consultation» : fc * 10 a.m.. 2 a é et 7 s 0 p m. 

tou* les jour». 155—jno

j J. o. A. OENIYUEAU
CHIRURGIEN DENTISTE

» RU bl LAURENT. MONTREAL 
j Extraction de den:» -an» douleur par l eloo- 

iricite et par an. «thesie lo. aie. Dentiers faite 
l d apres le» procédé* les plu* nouveaux. Télé- 
! phone Dell 2b 13. Heure» Ue bureau. 2 » ti nia.

98—jno

DR ADRIEN OUIMET
i Ancien eleve di * hôpitaux et de lu Faculté d® 

Médecine de Pari*.
109 rue Ot Dente.

Spécialité- : Médec ine generale. Ma'adic® 
' de* foni:r.»» et accouotii-uients. Cousuita 

lion* : 3 a lu a.ui., 2 a 1 ut 7 a 9 p.m. tou» iu* 
j jours. 196—jno

ttlMARD'SI.M YIMVcV PKOULX
NOTAIRES

No l.*> Hue St»»Tacques
Bureau du »oir. 361 Aventie Laval 

Argent » prêter sur hypotheque», et mai-on» 
1 et lot* a vendre. Conditions tacùea 123-jao

nouYtiie Bouiiqus ne Piomoicr-CoDYrsiir
342 RUE ST-LAURENT

14^—Jno JOS. LKDUCL

H ploni’qer-rt cou-
Lf.DUUSSv3. % rears 1UI me--te let fieri- 
ne. bpecialitc en couverture* et corniches. 
Poèage de tuyaux a gox et a vapeur. Uuvra-

Se execute avec soin e: a des prix très mo.
er- a. Stock de poêles et glacière* constam­

ment en mains. 167—jno

LAHIÏ.V3I FHKltl’.H
Meuuisirs et charpentiers. 141 rue Bleury.

1 ‘en face du collège de* Jésuites». On s'occupe 
I uromptemcntde» ouvrage» qui nous sont ^»n.

fié». Boi* set* et convenable pour allumer.® 
I poêle en grande quantité. 21—jno

ATELIERS DE MARBRE ET GRANIT
COTE DS8 NEIQSS, Montreal

•J. luTÜ'x KT
Importateur et manufacturier de 

Monument» Tombe», Charnier», Po­
teaux. Copines. s
de cimeiiere et d architecture. Reparations 

I en tou* genres a des prix modérés. Residen­
ce : C'.te* de* Neiges. Téléphone con­
nection gratuite pou.* Montréal. 216—jno

w 531
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CHICAGO
Bureau d'informations Canadien

aXCOHPORE)

SBUS LE PflTKONflfiE DE “Lfl PRESSE ”
LOUIS LeOUC. Gérant

Manhattan Bloch, 56 Plymouth Plao#

CHICAGO

Le bureau sitae à quelques pa^d®* gare® du
Grand Tronc et du C.l’.K.. fournira sur d®. 
mande tout ce qui peut contribuer a rendr» 

j le séjour de-* visiteurs a Chicago, au»»: agréa­
ble que pooaiblê. Four tout® iuforn;ation - a- 

! dresser au gerant ou au bureau de La Pk hsu 
Un s’rand nombre d h te»s tre® convenablot 

! sont » la disposition du Bureau.
! ün des:re de» rupre*entan:» partout 

163—me

$20.00—Pour un set 
de salon se vendant $30 
à S35 partout ailleurs, 
et nous donnons de 
grandes facilités a ceux 
qui ont besoin de crédit. 
Remarquez que nous 
avons le plus grand 
choix de meubles de 
toute la ville. F Lapoin­
te, 1551 rue Ste Cathe­
rine. aa-im

665289^^29
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3ÔÜVELLES ÛIVRIEESS lNK i t*:
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Lm proohAiB c*m£T+ë •ammr
A U d^rnièr* réanioQ de TCnlon 

de« C £&ri«r«, No iJ«, M. John 
McGrttn » été élu délégué 
\ U coo?eaiion de i'i nioa ln- 

dt» CigBrlert qui 
éurA l.eu au malt ue ücp exbre 
rro-.hB'.ii, 4 MtlWBokeo >!. o«*.rge 
Vi'.re » k Mt é-é choiêi déiégu* 
j>ocr rtpré*c:.îer l’t n on au Coa- 
grèe ouvrier du iBnada, qui t'o • 
vrirB 4 Montréal, le S «eptembre 
prochaia.

ZlecneAB A cficlcrs
L’AhBeu.blée Mont-Royal, C. T., A 

Ju les oneBBieurt dont Us u.ms sui- 
rentoficiers: Job. Lapointe, mai­
re-ouvrier ; Fia vies bnère, c on’.re­
naître ; M. Campeau, secrétaire- 
ircb.; Louis Maseeroe, aecréu des 
Anances ; Alexis Lapointe, tréso­
rier ; Jos. Béland, Statisticien : Jos. 
BéUnd, Lé.lx Ëroggi et Joseph Lu- 
pointe, délégués au D.strict No 19 
de«C. daT. ; M. A. C ampeau, Jo- 
isph i.apointe et Plavlen Bnère, 
déléguée au Conseil Central des.Vié- 
tiers e: ê* I r -vail.

Grève B Vaasoavsrt
Trois m.lie pêcheurs de saumons, 

de la rivière Fraser, à Vancouver!, 
eomprenant des bUiics, des indiens, 
et des japonais, ee sont unis po r 
«Umander * être t avé-» 10 cen:» par 
poisson au lieu de hu.l. Cette de­
mande a été refusée par les emua- 
queteurs, et l'erganisation a décla­
ré la grève. Pas un seul bâteau de 
pêoheur n’est sorti du port s 'medu 
Un semble bien dérider 4 résister 
ries deux côtés. Cette grève va rf- 
fccter sérieusement le commerce. 
Grande coaliuon de* employes de ebo- 

min de fer
Des délégués de la Fraternité des 

chauffeurs, de la Fraternité des em­
ployés sur les trains, l’Association 
mutuelle des aiguilleurs et de Tor­
dre des conducteurs se soûl réunis 
àPittsb rg hier et ont formé une 
fédération dans le but de se proté­
ger mutuellement. L’Ordre des té. 
lé^raphistes n’était pas représentée 
hier, mais elle entrera dans U fédé­
ration 4 la prochaine réunion qui 
aura lieu le 23 août. 11 est entendu 
que la Fraternité dos ingénieurs no 
fera pas p irtl do la fédération.

Pourquoi ? Mystère.
Dvers

—Les propriétaires de cinq jour­
naux quotidiens de Denver, Colora­
do, ont proposé à leurs composi­
teurs de les payer 43 cents du mille 
ems au Heu de 50 qu’ils reçoivent 
actuellement.Comme bien on pe:.se, 
cette réduction de salaire, que rien 
ne justifie, a été refusée.

—A une conférence des officiers 
et des employés du chemin de fer 
Now-Jersey Central, il a été fait 
droit aux réclamations des hommes 
qui se plaignent d'être maltraités.

—Environ 100 hommes employés 
par la compagnie de Campbell et 
C'ie., sur une des sections de Le- 
mont, 111., sont en grève. Ils récla­
ment leur salaire qui ne leur a pas 
été payé depuis deux mois.

Convocations
Assemblée des Charretiers, C.T.— 

Réunion, ce soir, au No 134 rue Cha­
tham.

Union des Peintres et Décora­
teurs—Réunion, ce soir, salle V’ille- 
Marie, 1517 rue Notre-Dame.

Fraternité des charpentiers et me- 
nuisiers, locale 66S — Réunion, ce 
soir, coin ae la rue bt-Dominiuue 
et de la rue du marché St-Jean- 
Baptlste.

Fraternité des charpentiers et 
menuisiers, locale 376—Réunion, ce 
soir, 662} rue Craig.

Assemblée L’Espérance, C. T.— 
Béunion, ce soir, 178roe Montcalm.

Comité exécutif du District No 19 
des Chevaliers du Travail—Réunion 
ex raordiuairc, demain soir, salle 
Ville-Marie, 1517 rue Notre-Dame.

ARGUS.

CHITE DE ‘210 PIEDS
Ces jours derniers

John W. Ferrier, sa femme ainsi 
que leurs deux enfants, de New- 
York, faisaient une promenade, le 
matin, sur les bords des chutes du 
Niagara. Le plus jenne enfant, âgé 
de 4 ans, courut en avant Vpour 
prendre l’ascenseur qui conduit au 
pied des chutes. Le jeune impru­
dent, sans prendre garde que l’as­
censeur était descendu, se précipita 
et tomba d’une hauteur de 210 pieds. 
On n’a ramassé qu’un cadavre af­
freusement mutilé.

COLLISION ENTRE 2 VOITl RES 
Uns collision a eu lieu au coin 

des rues St-Denis et Carrière, entre 
la voiture de M. Vermette, épicier, 
du Coteau St Louis, et celle de Ma­
dame P. Murphy, du même endroit. 
Cette dernière voiture a été brisée ; 
madame Murphy, sa mère et deux 
enfants ont été précipités sur le sol. 
Heureusement personne n’a été 
blessé.

P01R RAFRAÎCHIR LES BOISSONS
Il n'est rien de meilleur, pendant 

l’été, que de boire frais. Mais, gare 
aux microbes dont la glace est, pa­
rait-il, un des meilleurs véhicules !

Il est facile de rafraîchir sans 
danger l’eau et le vin que l’on doit 
boire ; pour cela, il n’est pas besoin 
de glace ; à la campagne, du reste, 
ou s’en procurerait difficilement.

Mettez, dans un seau, 100 gram- 
jr.es de sulfate de soude et 45 d’a­
cide nitrique ; remplissez d'eau et 
placez dans ce mélange les bouteil­
les contenant les boissons à rafraî­
chir,

L’AMOI K VA PAS D AGE
Un vieillard de Rotof-sur-le-Don, 

en R ssie, qui ne comptait pas 
moins de 99 printemps, vient de se 
• uirider par amour. Celle qu’il ai­
mait n'en compte que 16 et, a dit le 
pauvre vieux dans une lettre qu’il 
a écrite avant de mourir “ la dis­
proportion d’âge est trop grande 
entre nous pour que j’aie l’espoir 
d’être aimé d’elle.”

LA FIN DT N BODIT
On annonce de Little Rock Ar­

kansas la mort de Nin Shepard, ua 
des bandits les plus tristement a n- 
nus du sud-ouest et qui a jeté pen­
dant longtemps 1a terreur et la 
c< nsternatlon dans tonte la partie 
nord-ouest de l’Etat.

Shepard a été trouvé noyé, r rès 
de Little Rock, dans la rivière Ar­
kansas. Condamné aux travaux 
forcés il y a dix-huit mois environ 
pour l’assassinat de deux agents de 
police, bhepard s'est évadé il y a 
quelques jours. On suppose que 
dans sa faite il aura voulu traver­
ser la rivière 4 la nage et que c’est 
a nst qu’il s'est noyé. Quoi qu'il 
en soit, son idsntité ne saurait prê­
ter 4 ameun doute.

N’oubliez pas le pique-nique des 
épie ers à Higbgate Springs, mer­
credi, le 19 courant : prix de valeur 
«a bous jeux* 21ê—3

Ua 4*tue rsattèais ABAirtraaire
Hier, a i prône de la paroisse de 

Varenues, M. le vicaire, fa:sant 
f notions ds curé, a rappelé aux 
p .roUtieut qu’U serait désirable de 
céi- rer le anniversaire de la 
f >udatK*u de U i aruisie rt qu'une 
réuniou puoliq e aurait Heu luimé- 
diB ement après la messe, pour 
prendre ce projet eu considéra­
tion.

En réponse 4 cette invitation, 
tous les paroissiens se son: rendus 
à la salle pi.bl que et, sous la pré­
sidence ce M. l’abté Bars lin, il a 
procédé 4 la nomination d’un comi­
té général dans lequel toutes les 
parties ae la paresse sont repré- 
seutéea.

11 n'y a eu qu'uue opinion sur 
Fopporttnité oo fêter U Me-Aune 
le 26 prochain par une grande dé- 

-
d’obligation pour la paroisse en 
raison de l’intervention miracu­
leuse de Me-Anne d m une foule de 
circonstancié pendant les deux 
derniers s.ècles. Le tableau mira­
culeux, couronné par le pane et le 
seul en Amérique qui ait été hono­
ré par caste distinction, a été té­
moin de bien des miracles pendant 
les nombreux pèlerinages qui ont 
cw. lieu à >te-aune de Y a rennes, 
l haque année cet auuiversaire est 
justement célébré avec pompe,mais 
189J l rumet d'ét iipser lout co qui 
b’est fait jusqu'ici- De* arrange­
ments ont éié i onclus avec la com­
pagnie Richelieu pour qu’un depart 
le matin a 7 heures puisse amener 
les péierins désireux u’aseisier à 
t elle grande célébration avec faci­
lité de retourner à Montréal l’après- 
midi ou le soir après la fête de nuit, 
le feu d’artifico et les illuminations 
qui promettent d’être spierdale. ..a 
proct ssion du tableau sera dws plus 
iaj oaaatas. Q tant A l’égll—. • 
est certainemeut une d^s plus belles 
du pays.

On espère que sa grandeur Mon­
seigneur Fabre, entouré d’un nom­
breux clergé, voudra bien rehauser 
de sa présence l’cclnt de cette ma­
gnifique démonstration en l’honneur 
d’une des pl ;& anciennes etdes plus 
riche* paroisses de sou diocèse.

Yarennes n’a pas seulement élevé 
â la religion un de ses plus beaux 
temples, 4 l’ins ruction publique un 
de ses plus vastes collèges commer­
ciaux et un de ses plus jolis cou­
vents, mais encore elle abrite dans 
un hospice superbe les orphelins, 
les vieillards et les malades.» ctlepa- 
roisse remarquable a rionué l’Kgiiae 
etàl'Etat le-i hommes etlesfemm.s 
les plus distingués parmi lesquels 
il faut compter un gouverneur, un 

; premier ministre, des sénateur-», 
des députés, des hommes de profes­
sion, de commerce remarquables et 
pli sieurs supérieurs d'ordres reli­
gieux.

C’est pour célébrer convenable­
ment tout ce passé glorieux des 
deux derniers siècles que la fête du 
26 prendra un caractère non seule­
ment religieux, mais national. On 
y verra tout ce peut faire de bien 
une paroisse canadienne sous une 
impulsion intelligente et énergique. 
Et ceux qui auront le plaisir de 
participer 4 cette démonstration 
retourneront convaincus que quoi­
qu’on dise, notre système parois­
sial ne laisse rien 4 désirer el est 
susceptible de donner, 4 tous les 
points de vue, les plua magnifiques 
résultats.

JIGE ASSASSINE
En p'elBS Cour

Une dépêche laconique de Mexico 
annonce qu’un drame poignant 
s’est déroulé dans U salle d’audien­
ce du tribunal de Tabasco.

On jugeait un redoutable malfai­
teur du nom do Francisco Rodri­
guez. L’accusé avait été déclaré 
coupable et le juge finissait à peine 
de prononcer la sentence que Ro­
driguez, tirant un revolver de sa 
poche, a fait feu survie magistrat. 
Atteint 4 la tête, le juge a été tué 
sur le coup.

Il est facile de s’imaginer la pani­
que qui s’est produite dsns la salle 
d’audience. L’assassin cependant 
a vainement essayé de s’enfuir, et 
après une lutte désespérée, il a été 
désarmé et maîtrisé. Il est probable 
que Rodriguez sera fusillé sans au­
tre forme de procès, comn e cela se 
pratique au Mexique pour les bau- 
dits.

TERRIBLE EYEllTIOX
Dans Pile do Madagascar

Le dernier courrier de Madagas­
car apporte le récit d’une drama­
tique exécution qui vient d’avoir 
Heu dans l’ile.

Dernièrement, on a exécuté 4 
Antanamalaza cinq condamnée, 
dont les de :x gouverneurs du pays, 
un chef civil et deux do leurs com­
plices. C es monstres, guidés par le 
fanatisme, volaient des enfants et 
leur arrachaient le cœur. Le sup­
plice qui est infligé aux Malgaches 
est horrible.

Le bourreau tait tomber, par un 
croc-en-jambe, le patient, dont les 
deux mains ont été préalablement 
liées derrière le dos. Rnis il lui 
perce la gorge avec la pointe d’un 
couteau pour faire sortir un peu de 
sang ; il essuie ensuite la lame sur 
la langue du condamné.

A ce moment, et avec une vivaci­
té peu ordinaire, il étend le mal­
heureux à plat ventre, face contre 
terre. C’est le moment solennel. 
Le bourreau, alors,brandit son cou­
telas sur le cou de la victime et 
frappe. Souventla lame, n’étant pas 
asa^z lourde, la tête n'est pas tran­
chée du premier coup. Le bourreau 
se reprend et, au besoin, se sert de 
son couteau comme d’une scie.

MORT SIBITEMENT
En causant avec un ami

Ou annonce de Earnston, Cantons 
de l'Est, la mort soudaine de M. 
Robert Burnett. Il était parti de 
chez lui en voiture, paraissant en 
bonne san é. Sur sa route ii s’ar 
rêta 4 la résidence de M. Cleveland 
et pendant qu’il était avec ce der­
nier, il s’affaissa tout 4 coup dans 
sa voiture et .nourut instantané­
ment. i e Dr Stevenson qui fut 
mandé a «sitôt déclara qu’il avait 
succombé 4 une syncope du coeur. 
M. Burnett était âgé de 60 ans.

Fl UAP»: RFLfct

l NE (HUE DE CHEVAL
On écrit de Bolton, Cantons de 

l’Est, qu’un jeune homme nommé 
nommé Sullivan était monté sur un 
cheval fring nt, lorsque l’animal 
eut peur, se cabra, jetant son cava­
lier par terre et lui écrasant horri­
blement le pied de ses sabots ferrés. 
La (blessure fut pansée, mais |il 
y eut empoisonnement d ; sang et 
le jeune homme est mort nueique 

» temps après.

Le pt«4 coupe par U (aulx 4 use 
moiectxnt ute

Un pénible accident est arrivé 4 
Bt-Our>, ces Jours dernier». Le fils 
de M . wO U is Allaire conduisait une 
fancheute quand »e ©une cheval
qui U traînait prit ï© more aux 
dents, jetant 1© jeune Allaire sur la 
fau x. Le pinvr© garçon »© coupa 
le» nerf» et i no partie de l’oe du 
pied, échappant presque mirscu- 
leusemeotÂ une mort horrible. Le* 
médecins, appelée en toute h4te. 
prodiguèrent leurs soins au blca»é, 
qui est en voie de guérison.

LE P. MtULWN A CHICAGO
Le Rév. P. McGlynn déclare qn’il 

est sur le point de recommencer 
•on œuvre de prosélytisme et de 
propagande en faveur de la Single 
Tax, et que Ton a reconnu 4 Rome, 
q ie la doctrine d’Henry Ueorge, au 
sujet de la taxe unique n'avait rien 
de contraire aux enseignement» de 
l’égliae.

Le Dr. McGlynn a été chargé de 
faire une conference ou Congrès de» 
religion» qui doit avoir lien 4 Chi­
cago, au mois de seotetubre, et il 
doit traiter sou sujet favori, la sin­
gle tax, envisagé au pu.ut de vue 
de la religion catholique.

Nom Mis 1\TEIU>SA\TEn

Apportées par lo telégraphs
— La fortune d’un vagabond. On 

a trouvé sur la personne d’un nom­
mé Daniel Di.gau, arrêté 4 Lee 
lMassachusetts’ sou* l’a t nation 
de vagabondage, diverses valeurs 
lui apparier.ant et reproneiitaut une 
somme de c5,tOJ.

—Une plaie de crapauds. On té­
légraphie de Bangor (Mainei que 
pendant un récent orage, il est 
tombé des myriades de crapauds 
aux environs ae Grand Falls. Les 
routes en étaient littéralemeut jon­
chées.

•—Une dépêche de Newcastle, 
(Wyoming annonce la mort de 
Jeune - homme - etfrayé-do-s. » che­
vaux, ie chef s . prême des Indien» 
rdox. Jeune-homme-effrayé-de-ses 
chevaux, était un a m sincère du 
gouvernement fédéral et lui avait 
rendu d’importants services lors de 
l’insurrection de 1890-1891.

—Tremblem.nl de terre au Nou­
veau-Mexique. Doux secousse» de 
tremblement de terre, légères, m us 
très distinctes, ont été ressetuus 
pendant la soirée 4 Albuquerque et 
dans les environs. Les habitants 
ont éié trè* effrayés ; mais il n’y a 
pas eu d’accidents.

—Une dépêche de la Havane an­
nonce la mort du géra r il A. R. 
Arias, capitaine général de l’Ho de 
Cuba. 1a* général Arias a succombé 
4 une maladie dout il était atteint 
depuis déjà longtemps.

LE A. F. R. VOLE
Dans le mois de juin un nommé 

Vincent s’est fait passer pour un.re­
présentant d’un grand journal de 
Londres et le Rncifique lui a donné 
un laisser passer pour visiter tout 
lo Canada. Mais on vient d’appren­
dre que Vincent, dont les journaux 
ont parlé dans le temps, u’cstqu’uu 
imposteur.

MHYELIÆS D'OTTAWA
Trouve mort-La coupe du bols 

Au TCmlscamlnxae

Chevaux et voitures de lord Derby

Ottawa, 17. — Deux fillettes — 
O’Neil—cueillaient des framboises 
prêsde l’ancien nippodromo Mutch- 
more lorsqu’elles découvrirent, sur 
le bord d’une graude grenouillère, 
le corps en décomoositiou d’un être 
humain. Elles allèrent en avertir 
les voisins, deux femmes, qui firent 
mander le coroner Mark. Celui-ci 
arriva avec quelques personnes et 
constata que le mort a dû être tom­
bé 14 il y a bien dus mois, (’’était 
un vieillard, autant qu’on a pu en 
juger par les dents et le crâne, âgé 
do 75 ans environ.

11 n’avait pas un seul cheveu sur 
la tête. 11 était étendu de toute sa 
longueur et reposait sa tête sur son 
bras droit. 11 portait deux vestes, 
ce qui a laissé croire que le temps 
était encore froid à l’époque de sa 
mort. On se rappelle qu’en mai 
dernier, un vieillard parcourait les 
rues de Rocheaterville,disant 4 ceux 
qui s’informaient de se» allées et 
venues qu’il savait parfaitement où 
il allait. M. Nicholson, sa femme 
et sa fille, demeurant près de l’en­
droit où la lugubre trouvaille a été 
fuite, identifient le chapeau, les 
deux vestes et le “ surtout ” du 
Vieillard comme étant ceux d’un 
nommé Robinson qu’ils ont vu vers 
chez eux le 24 mal dernier.
— La coupe des billots sur la rivière 
Ottawa et ses affluents est, croit- 
on, sinon supérieure, au moins égale 
cette année 4 la moyenne. On esti­
me à plus de deux millions et demi 
les billots qui ont descendu ou qui 
descendent actuellement l’Ottawa 
4 destination de la Chaud.ère. La 
rivière de Kippowa présente une 
masse de bois de deux milles de long 
à l artir de son embouchure et les 
billot» se précipitent dans le cou­
rant principal 4 raison de 30,000 4 
40,000 par jour.
— Le FacifiqueCanadien elle Grand 
Tronc ont tous deux des ingénieurs 
en exploration dans la région du 
lac Témiscamingue entre Mattawa 
et 1? tête du lac. Les ingénieur» du 
Pacifique opèrent sur le côté est de 
la rivière, dans la province de Qué- 
b%-et • cm.x du Gr4a4«TroB0 tar !• 
côt* ouest, dans la province d’On- 
tari .

— i.es cnevaux et voitures de 
lord Derby ont été vendus 4 l’en­
can, moins six chevaux que lord 
Aberdeen s’est réservé. Ce dernier 
amènera d’Angleterrè tous ses che­
vaux et voitures et l’on dit que les 
étables du Rideau Hall contien­
dront 4 l’avenir le plus beau lot de 
chevaux de sang qui ait été vu 4 
Ottawa.

TrURIBLE AUiBKM
D*a* la prunac# 4 t>mt*rte

Bpelin. Ont., 14—Un tri»te ace!. 
dont est arrivé en cette ville hier. 
Dee ouvriers étaient occupe» 4 la 
construction dVne maison, quand 
une ©tupète de vent accompagné© 
de tonnerre se déchaîna tout àcoup 
avec violence. Le tonnerre tomba 
sur la aia»sou, tuant uistanianéu unt 
deux ouvrier set en ble**&ai iro.* » - 
très grièvement. Une i-etlte î , 
qui était %euue porter 4 dîner 4 son 
père, a reçu un choc électriq ■«' dout 
elle ne pourrait bien pa» revenir.

TRISTE MORT IFl N ( AVABIEN
La tête eorasee sous Iss roues d ua 

camloa
Worcester, Ma«a.,17—I n Cans 

dieu, M. Joseph Marcotte, âge de 
28 ans ot père do doux enfants, »’est 
fait tuer dans les circonstances sui­
vantes : M. Marcotte deecoiul.u: U 
rue belmont conduisant deux che­
vaux attelés 4 un lourd camion 
chargé de charbon, lorsqu© i u: 4 
coup, les deux chevaux, effrayée 
par les char» éiectriquet». prirciK le 
mors aux dents, et dan- leur course 
furibonde, renversèrent lomalhiu- 
reux Marcotte, qui roula sou» les 
roues de 2u voiture, qui lui tr >a 
le» épaule» et lui sépsr i presque la 
tête du tronc. Le malheureux est 
mort sur^lc-champ. 1 e défunt ae- 
nsit d’Anhabasku où dcmc.reut 
ses parout».

(•K1>D IM EN DIE
New-York, 17 Grand incendie 4 

EHsabethport (New-Jersey . Toute 
une rangée rie maisons en boi» et si­
tuée» dans la 3c rue a été di ;ruiu 
penrinni la nuit par un incendie qui 
a éclaté dans une boulang< ne. 11 
n’y a pas eu d’accidents rie persan 
lies ; mn s onze familles se trouvent 
sans abri, et le» pertes matérielles 
s’élèvent, dit-ou, 4 près île $.50,000.

SIAMOIS KT HUMAIS
Les Slanol» ont tire les premiers

Rapport du contre amiral Hntnan
Paris, 17—Le contre-amiral Hu­

man, commandant dos navires de 
guerre envoyé» dans les vaux dn 

! Main, a envoyé an gouvernement 
un rapport succint «tir l’entrée de 

j l’^luconstante ” et de la“(.'omôte” 
dans le Ménam. Ces vaissea ix, est-il 
dit dans eu rapport, n’ont tiré sur 
les fort» siamois A Pembouchuro du 
fleuve, que lorsque ceux-ci, sans 
aucun avertissement préalable, eu­
rent tiré sur les vaisseaux français.

M. Pavle, ministre de 1 rance 4 
Bangkok, a reçu instruction d» pro­
tester contre l’attaque dont les 
vaisseaux français ont été l’objet, 
laquelle ne peut être considéré 
comme un acte de défense et cons­
titue une violation des lois interna­
tionales : d’an tant plus que les re­
lations amicales entre la France et 
le Siam, établies par le Lraiiô de 
1856, n’ont jamais été altérée». Le 
secrétaire tie la légation siamoise 
a Paria nie que led Siamois soient 
les agresseurs. l e conflit est dû, dit- 

j il, au fait que les commandants des 
i navires de guerre français ont mal 
j compris les ordres de l«ur gouver­
nement de no pas franchir la barre.

LES ( HOSES ETRANGES
Qui so passent encore cm France

Unî&ncien soldat des bataillons 
| disciplinaires, nommé Louis Murat,
1 s’installait, il y a deux ans, dans la 
i commune de Bayet, dans le dépar- 
I tement do l’Ailier, et, grâce 4 la 
! terreur qu’il Inspirait aux habitants 
i du village, il imposait 4 chaque 
| ménage l’obligation de lui fournir 
; une certaine quantité de provi- 
I fiions; les plus pauvres devaient 
venir < altiver scs terres. Personne 
n’osait plus résister aux réquisi­
tions du “ prince Murat,” comme 
on l’ai pelait le bandit.

11 y u quoique» jours, Moral frap- I 
na violemment un vieux bonhomme ! 

i le père Court. Celui-ci refusa de 
porter plainte ; mais son fils réso­
lut rie le venger. L’autre jour, ren­
contrant Murat, il l'injuria et le 
menaça ; celui-ci fit mine de le ! 
frapper de son gourdin. Aussitôt 
( ourt épaula son fusil et, presque 

! 4 bout ponant, en pleine poitrine, 
lui lira un coup chargé 4 plomb ; 
Le bandit tomba foudroyé. Le 
meurtrier, tranquillement, s’en alla 
trouver lo garde champêtre et se 
constitua prisonnier en disant : 
“J’ai débarrassé le pays; j’ai tué 
lo prince : ”

Aussitôt la nouvelle connue, le 
village se rassembla, acclamant io 
meurtrier, lo félicitant. Quand les 
gendarmes emmenèrent lo prison­
nier, on lui fit cortège, l'encoura­
geant, lui donnant rie l’argent, des 
provisions. Et toute la commune 
a signé une pétition, demandant au 
jury l’acquittement de Jean Court.
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ihilew* c!e l’été. < * rap- 
pert *it confr: é p r un 
u-a ;e p [ » d'• ■* <ir

7 1 'Wf1! » '•■ * par tout • tr.-L-rir • - - ■ _
IBRtBI et notre ,.vre j «e ."A

~i» '

lé ^HestleôTcûd
'-'Y. J
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EN SE BAIGNANT
Un» Jeune femme •« noie bous lee yeux 

Ce son mari
St-Paul, Min., 17—Une jeune fem­

me de 26 ans. Mme Nellie G ans, ré­
sidant rue Fine, se baignait, ver» 
neuf heures, hier soir, 4 Wildwood, 
en compagnie de son mari et d une 
dame Lawrence O’Connor, lorsque 
la fantaisie leur prit de se rendre 4 
eau plus nrofonde. Un pavillon a 
été planté 4 une certaine distance 
de la grève pour indiquer le dan­
ger. Eiles se rendirent jusque 14 et 

| Mme Gant disparut tout 4 coup.
L’on a pu retrouver son cadavre 

' que vers deux heures, lundi matin.

Notre av«orllment de Meuble* de 
valle 4 manger en chêne el noyer, 
fomprenant 4r«olres. Tables de nalle 
a manzer, ( bai*©* aver siège* en eulr, 
Canapés, petite* Voiture* pour trans­
porter les mets et f abarets de somme- 
lier» est maintenant complet. OWEV 
MeGâRVET A FIL», IM9, |s.*,| et IH53 
rue Notre-Dame. 216—1

PfaOVINCE DE QU EBE . j 
Mql. ipel.v : a -a , • *uhé -..et.

Il juillet !<•.*. J
AVI9 PUBLIC / • '* p* •

Mot donn*r que Je K'.le <: -v»i a\ 4+ :* p*. 
roi «Me «lu heu il eu Ji*-« *.*t me.nteriont
t<TTnin^ «*. 4»eu Bo-es i do 
Tri-*orier de ' e'te Muni' ; *.i < Jn- . . e« •« p- 
tlemo Jo’ir d eoOt i r— nir . rmi h*itt rent 
quetre-vlfMrt-treize. v •ir «on hornol'ivaiéoa 
par .« i oneei) Muni';: . <ie 'Ctr purqi— 
qui tienir» tmr awest:‘<t*« généra!» ce Jour 
1*. a •* - - e publique rie crue parot*ee. à «ept Pe r.

••*-1 2. L ADO.Y. Sec. Ir«a.

Al COVIMKIU El
3l(iiNfe‘n«*9èf rj jMtfn rn re*Nf©

h peur :* Üeurx 11 cueille».
Bouton* et « h pAïunamn
Ivi .«• v. vr>’ So.*^ iJnl.iun et 

l><ue pour m.aeurn. 
o« u . v > . ta nui; u.en
IV - w - V -rir fliTf 

e '- • • >ruv «n edeata
I - * ot t ruKL u * «.e eoie arUsi.^uo.

Uon runadee - ■ L^- mande*
en v o> >• par «a i\m.9 tecoiveui uav a.ieuiuai 
•peeia-a.

l ris A7*/ (7 i/.

Durant les mois d« Juillet et Août, 
lee ©utrepôie de Piauoe de

Oi l i\i»N ' A fie
far u mm obar « -ameéi âpre*

(U«b3

UIE
Rues Welliucton vi I ront

TORONTO - EST
.”.3 Jne

Decker & Frères
----O: ua :o—

XEWVOBK
racteuiH de piunos tlo hunt gra­

de et a1«‘ première élusse, 
de i'Aluéuquc,

ASSORTIMENT EN VI K

». 11 a m i * a t ; n i :
ArtHMr aCLSROSII* iMKAiafc 

*ia »eu foadee ea IF4 

OARTB •IANCM4 
Fr«minet et File, ( ba *a« i Marn*

AM1.K l*ICOTV
Liqueur» Fr«Mçai«oe simen Ain»

kaseuUehcu «'<>1 i > etl>t|«>etDM

AND. BRISSET à, FILS
lUPoaTarsuae

Rue Oeefurv!. fl. f» *• IU el Km# du 
Cherop do Mar*.

i

Aux Lu fit potM tir

l'xcursioèi ti ('hicmjo
$18.00•i' » T ■.»» 

JIILLST
ALI l it *1 

KL IOI 4

C.W. L1NDSA\
*2*2éO rue M«*-( allM rlnu

t m i

j Uoua pour revenir de L hioaga jusqu aaî eoa*

MAKgi K W KS graixl- rt'iuéde» du
V„,: *01.1.1 MiKIt
l'riomphent «le lu nmladle.

«m «to
ie. f!n

«Çjjy rui ile «l« inuiitlo «lepiil* ■«» 
•rt. lU'ini'tli' Kiici i-titunt 
al.vrrlio. fl.OO; Heimqlo 

iTiH»*ant l’t'pilopMi»* et la 
ihh* «le S- iîu>. f I . Iteiné 
ga«-rl-khul l'iu<liK(,»tion 
la mulit he «lu Iule. $1 .

_________ ____ in«'d«« KiiériMant le rlNu-
I.K « O\i n” , II» »' • •' •*. «r. JT.'-' ■ a ' •i«eparée*>, ooiubineoM. s.’ .»o ; 

Le Hlootl Tea u. ira la constipation « 
purifiera lo *anir ‘" H n’> en a paa do \ érl 
taldi'N iianM que mon nom hoit mit < luuitio pa 
quel. A. J . S AU III I !.. \ . - Im u\. 1*,«. A
\cadre par tous len pluirimu'ieurt.

LVM AN, KNOX X CIF \ .. u!- en gro».
.*>- qh mo Mont n al el'l'uroiilO.

2 CONVOIS PAR JOUR-a
— BUUR--------

C T T l C A. G O
FOUR L AUBTRALIB

l:KMAHUl ry. IjC» «.«neura Warrtmoo*! 
Al,.hm".i «io,veut (Hviiir «I* Van'«>uver la» 14 
août. 14 ■epicmbre el tou* Ica uiols lui vanta.

Nouveau Buifiiu des Billets
129 RUE ST JACQUES

MARQUE

“ISLAND CITY1’
PEINTURE A PLANCHER

qui aaoNa bn six hsurbs

Peinture Préparée en 88 Nuances

Pour euvr^ait ««tM-ieui" et tntértvui» de 
maison, mctlleuri’ent « eUcijal coû­

te le nroina cher.

\ I i 11A N ! 11. \ a »l i; Dot III JL INTER. 
J N Al IIINAIJ: pi MH

L tXPOSIIl ot cnco
Via 1* oéh'bre tunnel Bt-Galr

MOMKLAL A
C J I l Cî A Ci O

KT Itnui K $18.00

P. I). 1)0DS & CIE
IBS et 10O rua McQIII U*~Jbo

A moil IA ptii de toute* le* (rare* canadien­
ne* ■Huée* a l'eet de Toronto.

Hlllrt* hon» pour partit le* 2* et W .lullle* 
et pour quitter t ta< ago )u*qu au 7 aeûfe liulA

4 CONVOIS FAR JOUR--4

J/F choix ettfre quatre rvuten
Pour liilletnet tonte* InformatloiM, ■ adroe- 

*rr a n'ini|>orlo «juel au< nt du Draml Troue on 
nu biirvmu «le* tulle'* de la ville, 143 Ru* •«-
JjicMuca et à la gare Honavautuia. S01-Jae

tr/rtU»)
*/ 0 V wi

SI.O OPnicr

LE REMEOE "ANCHORü

CONTRE LA FAIBLESSE

FAIBLESSE, : EPUISEMENT, i DEBILITE
qii'-bec. UfJAcmnhre 18SZ.

Anrtv.r Medfiotno ( o. Qu# i-« ■
mn, J al riiinli.yé «lau- m i pratique; de­

puis pr* * «l'un an, la “ J.luumir Ph«i«pliaLj(|iie A nuber'* 
t « « *. i « « ■ ninn • i > ml •• Am fi «r Woakna** < «ire " ) ri >• 
;ii«' plai* m i!«" i.iror qu«> • i •« lo preparaiioQ qui ma 

■ : ' > ii n " 1‘ * i ’ u i. J • ■ u i k i « - , :.« i *. « itime tonique leeeae- 
tituant, dan* me- «luaninte ann^» < de prai ique.

1/' ! r *. | • / - |in m* de lue* na.
'♦ ont «'ii <; « l«pu- » (• • «!«• Hurprenant. et «lan»

'«nt.iMi- « * «»•. ,«• ! ni « «.u.ci lb's, Im! «que t/iiit eepots
>> | i, i pu voir ru' h tn « ' < h<i IkiuI de

■ «u'M < • ' ' en i me|r««u*er «•' me r.'inei cter de
« oli ii.irlu • une t. :t . ei tauiq. on leur «en 

^cillant «le prendre le rem'-d* '' An« h«ir."
* ■ 1 ' ni'«le d«inl |e m pii* me pe**er a* pré-

«■l« , ■ • un' r ■ ''.nfinr I *u*aver, (K>ur juger 
r « u* îi" ; « «le», l.o! ■ i- »u '.il- qu ,1* ohllendronl

.liiii- i«) .«« ie- « de fuU>loe«»', d'épuleement. «lo deblll-«■<lu-.nu'- ii.alH-M"* d« * t« niu.r . n la dy'pep»;* e un*
u/u pur ion pu. a u. «'«ei. à toute autre affeutleR

«lu celte irai rire.
N. LAVOIH M.D.L..

LT'-lct, « omié de l’Islet, P Q. 
\ p Pi|v ••« Inl pour mvealmir* le* rnedee.jn* Le 

. i , «f' " An- hor ” e-i. prtr rrii ou*«on nom t her* pen 
Mque Liquor PJi«>*ph..n a I 1 A m hor " J La r«.roiul«* 
• « «impo-u i.-n *>001 fun nie* à tout ni'dooin nui en fait 
dir« « iem« nf Im demande. P«iur lee famllloe |10 lu don- 

i i,« 'l« ’ '.ut. ou l».,ut.eill» * pour $ ». Prl* de 
i $1 J.-t I, .ut« i • In vente « b*'tou» le» paeim*- 

u n* ..u écrive» a i <ulro»t-n < i->!»;»»c»u* ;

VMIKMI MEDlilYK MIMC.AW
QUCREC, CANADA. (U

L’AÏENIB BU CANADA
PRONONCE AU

Parc Scker, à Montréal, le 4 Avril 1893
I*A IJ

L’HON. h.
f omte Bomaîn, Grand croix ds l’ordre ds St Grégoire la Grand. 
^«ÜBcier de la K-^ion d’hor.nenr, c ommandeur dal’ordrada Ijlopold 
1er, roi <1* s 1 ' . conseil rie la hein»-, do<:t»t r en droit ri# l’Uni-
versit.é La; • de i T niversiié rie i ordharn, N.Y., de i’UnivsrsUè 
ds Georgetown, etc., etc.

En vente au bureau cfe LA PKKSHE. Prix : VSc. Pour
^&»«j***iav-ft4f JjA lÀf+UiJLHLi****
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C» g4xd« ta* •• f«r9*t
l^a forçai i.air-ixiboi»«, 4ont 

jotruAug ont pu gi «ou v«ot occgtton 
de parler, a fail de» •lenne» v»n 
dre h au pénitencier de bl* Vlacent 
de i'aul, oû il faillit tuer.uu de» gar- 
dec oouitué Onéairii» “■•Kou,n

Hlfouln lui ayant fait quelque» 
reproche» fut aeaailll avec une 
pierre par Laframboi»# ; le 
coup fut »i violent qu’il ton-ba »ur 
le »ol et »e fit une horriuie ble»»ure 
au front, outre aa Iraature de «ni 
cboire.

La framboise allait eéianuer avec 
one maseue sur 1» «neloeureai gar­
de, lorsque («agnon, un compagnon 
de chaîne, l’auii olgaa i temps et 
appela au secoure.

>e pouvant jouer de la uiaesue 
eur Hlgooin, Lafremboiee alla pas­
ser ea rage sur de» corniche» en 
pierres et avant ou’on eût pu l’ar­
rêter II en avait nrisé pour 1a va­
leur de |<JUÙ. L’est un bandit de re- 
pom ; c’est lui qui a donné un coup 
de fourchette au détective Lafon­
taine et 11 n’a Jamais fait autre 
chose que commettre le mal et aller 
en prison. 11 regrette tellement 
qu’on l’ait privé pour di* ans de sa 
liberté qu’il a juré de se venger sur 
les autorités du pénitencier. Il veut 
tuer le préfet Ouimet et le Dr üau- 
éet.

11 y a 18 mois qu’il est dans les 
fere et durant cet espace de temps 
Il a fait plue d’une frasque.

Après ressaut, Lalramhoiee a été 
treauit devant les autorités du pé- 
pltencler et a été condamné 1 40 
coup» de fouet ; en attendant qu’l! 
•Qbisssi- ce cbitlment, on l’a snier- 
mé dans le donjon.

HOTEL DE VILLE

Nstes municipales
La commission du Parc Mont-

Jtgyal n a pas eu de séance samedi 
fbute d’un quorum.

fl. 8.C. Bteveneon se proposait de

taraltre devant les cominiMsuirne 
Onr leur demander de prolonger 
S oinq ans le bail de la compagnie 
dés Expositions.
M. Bteveneon prétend que si la 

municipalité refuse cette faveur à 
la compagnie le tramway pourrait 
discontinuer son service de l’ave- 
nne du parc Mont-Koyal et de la 
ruo Amherst.

Cette après-midi, le conseil sera 
saisi do doux questions importan­
tes,celle de l’annexion du Coteau St 
Louis et celle de l’achat du terrain 
des incinérateurs.

Le grelfier de la cité doit fa Ire 
pincer sous peu, ê la mairie, un re­
gistre sur lequel les visiteurs de 
distinction seront invités à apposer 
1mi>r Mignaturo.

ENTEE VOLSINH
Talophet et Bomblnard demeu­

rent porte à porte, lis habitent 
chacun une petite maisonnette avec 
un jardinet. Le mur du jardin est 
mitoyen.

Or, Talochet et Bomblnard sont 
des ruiM'iuis irréconciliables. Talo- 
chet trouve que Bomblnard a " une 
sale tète Bomblnard est d’avis 
que Talochet possède •• une trom- 
bine répugnante.” Et comme iis ne 
savent «pie devenir du matin au 
soir, ils tuent le tempe eu se faisant 
d’atroces fumisterie».

Chacun d’eux possède un perro-

3net très bavard, — trop même,— 
ont il accroche la cage, pendant le 

Jour, au mur mitoyen.
Dernièrement, Talochet, ayant 

dé' i •< lu son oiseau, ne fut pas peu 
surpris «l’entendre cet eflrouté pro- 
noncer distinctement :

•• Talooliet est un cornichon I ”
_t’oco !... Que signifie? s’écria

Talochet indigné.
*• t'or-ni-chon ! ” répéta l’incons­

cient.
—Oh! se dit le propriétaire de

Coco, cet infime Bomblnard a cor­
rompu mon oiseau t.^ 11 nie fait in­
sulter chez moi par mon propre 
perroquet ! ! !

Et il ajouta, un peu confus :
Il a ou la même idée que mol,le

traître !
Eu effet, toute» le» fols que Bora- 

binard était sorti, Talochet, lui 
aiiMsi. en profitait pour apprendre 
auchuies gentillesses au perroquet 
as mou voisin.

Donc, ce dernier, ayant, à son 
tour, décroché sa cache, resta mé­
duse en entendant son fidèle ara 
s’écrier :

“ Boinbinard est une moule 1”
—Tnis-toi 1 hurla Bomblnard !.... 

Pas un mot de plus !
*• Une mou-oule !...” reprit l’inso­

lent oiseau.
A partir de ce moment, l’existen- 

ee lut amère pour les deux voisins.
Le perroquet de Talochet criait 

4u matin au soir, à ses oreille con­
tristées ;

*• Talochet est un cornichon ! ”
En vain le reprenait-il :

■•—Dis pas Tilochet, t'oco !...... Dis
Bomblnard !...... C'est lui le corni-
Ohou I....... Talochet est tou bon
maître...... Eaut pas faire de la pei­
ne % bon maître !

Mais le perroquet récidivait de 
plus belle :

Pendant ce tempe, l'amour-pro­
pre de Bomblnard était mis égale­
ment à nue rude épreuve.

Bomblnard est une moule ! ” 
s’écriait son perroquet è son nez et 
è sa barbe.

—Non, nas Bomblnard, Cocotte ! 
Dis Talochet 1

Mais l'sntéié n’sn voulait démor­
ire.

Les deux ennemis, & bout de pa­
tience, s'assignèrent mutuellement, 
un beau matin, devant le juge de 
paix.

A l'heure dite, ils se rendirent 
tous deux chex ce magistrat, em­
portant leur perroquet.

—Expliques-mol ce qui vous 
amène ? dit le Juge de paix.

Et ou entendit aussitôt & droits : 
•* Bobinard est une moule ! ”
Et à gauche :
** Talochet est un cornichon !”
—Pas d’injures ici ! dit le magis­

trat.
Les deux adversaires montrèrent 

piteusement leur perroquet.
—C'est pas moi, c'est lui*!
Et ils expliquèrent leur affaire.
—Vous avez corrompu mutuelle­

ment vos perroquets, dit le juge, 
réprimant une envie de rire ; c'eer 
bien grave !

l es deux oiseaux prêtèrent d’un 
Instant de silence pour se répéter : 

“ Bomblnard est une moule ! '*
•* Talochet est un cornichon ! ”
—Je n'ai rien à ajouter, dit lejuge 

de paix.
Puis, s'étant recueilli :
—Voici mon jugement : Vous 

chsogercx de perroquet !... Ta\o« 
chet, vous donnerez le vôtre à Bom- 
bHafdi qui vous donnera le sien. 
Comme ça, voue serex tous les deux 
satisfaits.

JULKS PF.MOLUKNS.

Lfc UK T HL u mm

Dans un des dsrn srs Boméros 
du journal offl dsl d’une des plus
aran'lss corporations artistique# de
Pens, la L joutant, U eet question 
de •’ingénier, d’organUsr uns cam- 
uagne pour ramener la mode dœ 
bijoux. Cette corporalloo souffre de 
l’indifférence que témoignent les 
II mu es à l’égard de «es productions 
et de la préférence qu’elles donnent 
à 1a joaillerie, surtout aux diamants. 
Lespatron» et les ouvriers en sont 
malheureux et uns industrie qui, 
pendant des siècles, a été uns gloire 
et uns fortune pour Laris. ssraU 
Ainsi menacés non seulement dans 
sa prospérité, mais dans son exis­
te!. «.

Non s ns somme plus économique- 
su temps oû PM 

recevant à hnint-Cleud, par une 
Journée d’orage, unsdéputationdes 
uanute lyonnais, qui venait se 
plaindre du chômage persistant des 
ateliers, pouvait répondre: “Je 
vais vous donner de l’ouvrage ”, et 
•s mettent au travers de la cour 
d’honner du cb&teau, forçait toutes 
les dames de sa co r à recevoir la 
pluie sur les robes de velours et de 
satin. 11 n’y a plus de reines u. «le 
favorites royales, de Marie-Antoi­
nette, de i'ompadour, de du Barry 
Imposant Impérieusement à ia 
mode leurs caprices et leurs fantai­
sies. L'ne campagne, si habilement 
qu’elle puisse être men's, donnera- 
t-elle les résultats immédiats, ar­
demment espérés ?

FQftTS

SALSEPAREILLE 
d’AVER m

La défaveur «les bijoux est-elle la 
coiidéquence d’un caprice féinin i> 
qui pourrait disparaître aussi ra­
pidement qu’il aemble être né ? 1s 
contre-coup d’une mode éphémère, 
connue celle de la dentelle, du ru­
ban, 4«é plume», des étoffes de 
sois ou de laine, inspirés par un 
couturier ou par une modlst* ? Il y a 
lé, croyons-nous, un fait social dont 
les causes peuvent être analysées 
avec une certaine précision.

Le bijou est une œuvre d’art, qui 
tire sou prix de l’originalité de sa 
composition, de l’habileté «le la 
main-d’esuvre, et du goût de la 
femme qui le possède. 81, comme l'a 
dit fort spirituellement Moucrif,
•* les femmes n’adoptent guère de 
ridicules que ceux qui portent avec 
eux un caractère d’agrément, leur 
vanité étant è cet égard bleu plus 
sensée que la nôtre ”, celte vanité 
aujourd’hui ne va généralement 
pas sans quelque préoccupation 
d’intérêt.

Or, un diamant est une valeur 
commerciale peu sujette à fluctua­
tions ut qui su met bien plutôt dans 
un coffre-fort que dans un écriu ; 
tandis qu’une œuvre d’art ne s’a­
chète ni ae vend au carat. Voilà 
déjà un bien grand mérite à l’actif 
du diamant. Ajoutez à cela qu’il a 
pour lui d’innombrables quartiers 
de noblesse ; et peut-être même 
aujourd'hui encore lus vertus et le 
symbolisme qu’on lui attribuait 
jadis ort,-ils cours dans les imagi­
nations féminines ?

Au seizième siècle, un gentilhom­
me la fteauce, le chevalier de Man- 
deville, dans un ouvrage fort plai­
sant, le Lapidaire en francoys, 
écrivait que le diamant, qui “croyt 
de la rosée du ciel”, donne grftce & 
qui le porte, ” guarist les luiiacti- 
quos. et ceux que les dyables tra­
vaillent, vault contre noises et dis­
cussions, hantise de songes et des- 
truit enchantements et fotceries”.

11 y a à la vogue du diamant une 
autre cause d’ordre social, plus 
importants que toutes celles-là et 
oui, de tous temps, a fourni abon­
dante matière de verve aux satiri­
ques ot aux humoristes, t oquillart, 
h* truculent champenois du quin­
zième siècle, traitant des ” pré­
somptions des femmes ” ne disait-il 
nas malicieusement :

Uns simule hulusifr« ou clergtiiM 
Aujourdbuy présumera 
Autant ou plus qu'une duchesse ; 
l'ne simple Itonnruuise aura 
Kubis, diamants et joyaux.

Sous Louis XIV, la maréchale do 
l’Hospital se piquait d’avoir autant 
de diamants que la reine. Elle avait 
été olauchisseuse en sa jeunesse.

Mau» saurait-il vraiment suffire à 
une femme d’intelligence et de goût 
d’affirmer ainsi sa fortune par l'ex­
hibition de diamants ? Toute par 
venue peut en faire autant et éclip­
ser aisément par le nombre et la 
qualité do ses joyaux celles qu 
représentent avec non moins d’hon­
neur que de grftce notre aristocra­
tie féminine, i.a richesse n’est pas 
l'élément connstitutif de la décora­
tion de la Beauté ; on peut même 
dire qu’elle n’en résume le plus sou­
vent que l'excentricité et la paro­
die. Ce qui lui donne son origina­
lité. son charme, sa poésie, c'est 
d’ôtre l’expression de l’esprit et du 
cœur de la Femme. Or cela ne se 
vend pas en boutique contre écus 
sonnants.

La Femme seule est l’inspiration 
de l’œuvre personnelle et exquise, 
qui met en relief une physionomie, 
qui caractérise une beauté, de l’œu­
vre qui est un gage d'amour, un 
souvenir «le tendresse ou une évo- 
cAt ion souriante du passé, l’eut-on 
rêver pour b* Femme, dont la fonc­
tion naturelle est ae créer, une 
occupation pins conforme à ses 
aptitudes et à ses instincts, une 
jouissance plus delicate et plus dé­
licieuse que de provoquer une créa­
tion artistique de ce genre, de voir 
éclore chaque jour, un peu de sa 
pensée et de son rêve sous la main 
do l’artiste et d’y retrouver, quand 
il apparaît enfin parfait et définit .f 
aux yeux ravis,quelque «'hoso d'elle- 
même T

Les doléances de la corporation 
des bijoutiers nous émeuvent. Un 
ne ferait plus de ces bijoux qui gar 
dent une date précieuse «le la vie ? 
Les amoureux abandonneraient ces 
anneaux, ces bracelets, où, comme 
au temps de jadis, les initiales s’en­
trelacent de lacs d’amours, où sont 
gravées les galantes devises ? Alors, 
ce ne sont pas les dieux seuls qui 
• ’en vont ? Le grand Pan est mort ?

Il n’eu peut être ainsi. La Femme 
française, au goût si délicat, à l’in­
telligence si élevée, ne saurait s’a­
bandonner définitivement à une 
mode qui n’est que la consécration 
de la puissance exclusive de l’ar­
gent. l e culte de l’art qui donne à 
ladràceetà la Beauté le charme 
d’un raffinement, qui avive 1 esprit 
uaturel par l'initiation ft des idées 
nouvelles et originales, est une de 
ses missions sociales.

On n’oubliera pas que par son 
lu xe elle tient dnns sa main le pain 
de l’artisan, la fortune de l’artiste, 
qu 'un de ses caprices, qu’une de ses 
fantaisies peut apporter la prospé­
rité ou la ruine dans les ateliers.

ThoM\s Orimm.

Au Bon Marché f tM Mtkttim A HUIH >

vr:>rr
M A I^O.N'

Vaj(}uette& Valiqueîte COMMERCE

B P. Svith, de Towaoda, P» . dont
la constitution était complètement 
épuisée, est guéri par la Salsepareille 
ü’Ayer, 11 écrit: —

•* Pendant huit ans, j’ai été, presque 
P ut Is P mps, sfi;gé de constipation* 
d' douleurs de reins, st d indigt a* 
tloa, de b rte qae ma constitution sem­
blait être complètem r.t ru.née. On me 
conseilla d essayer laSa.s«cparelllsd’Aycr, 
et j’f-n pris pp sqae sept bouteille*, aveo 
d<‘ tels résultats, qus j’ai l’estomac, les 
intestins et les reins en parfaite condition, 
et tous fonctionnent aus*i régulièrement 
qu’un mouvem,‘nt de montre. A 
1 époque où je commençai à prendre la 
8a.se pareille u A fer, je ne pesais que 129 
livres, aujourd'hui j’en pèse 159 et je n’ul 
jamais été en si bonne santé. 8i vous 
m'aviez ru svant et après 1 emploi, vous 
me prendriez pour une annonce ambu­
lante. Jecr i* que cette préparation do 
Halsepareille est ce qu’il y ado mieux sur 
le marché auj urd’hui.”

SALSEPAREILLE fl’AYER
Préparée par le r»r J C. Ajt k Cle., 

Lowell, Mas*.

En guérit d'autres, vous guérira.

ANNEAUX
-©: DE

Beaux, peu dispendieux, bien 
que Dons anneaux,convena 

blés pour cadeaux d'an- 
mvei saires de nais- 

sauce et sou­
venirs.

PRIX DEPUIS $5.00
Lee eommaad-s par la poète, une spécialité

1883 et 1885
ulte

Ea face du B.oc Balmsml

Continuation de not te

GRANDE VENTE
r>hi .j i: i i.i.Frr

l n grand assortiment de («lifts d’en- 
fanu vendus Au-dc%*ous du 

prix routant.

Collerettes on dentelle et en soie ' 
Gilets en serge bleue et noire. 
Parasols en dentelle et en soie.

Nous offnroa*. s nos *b rus Saisi-
JaosasM,

Mercredi, le 19 courant,
Un de* plus beaux stocks*!* mar AandUss 
qui aiest :au.a-. sut o J- ru au public.

Mai ptcia* <is i*. »^r*es. uieiiuos.aiotfes 
a paataioa* rl habita, canevas, doublure» de 
touiaa bortrs. velours pour collsta u'Labira, 
•oui. fil et puil d* chsvre. bsuiooa. bordure», 
fourniture* d« tahlear». indicunua. coton*, 
creconuca. étoffé* a robes, tuu.hcnr.re*, 
dentalia*, ruban* relour». pelu nr. bruid». 
son*- \ éf nassnU. faux-col», crotale*, covver- 
p.'-'l- «-»*Uléma.:.-. eerViSttea brels .s*. mou­
choir». #«<-. stc.

*•>' • aiSRe* do cl.* ignores asvjriiss dans 
tous le* gei.ro* : art.cUM ds fanlalale. tort*
monnnie». sic.

Au«si. par ordre du curateur. Chas I>c«mar­
te*-;. uu fonds de bi joutier au mourant de 
5 - d or et 4 argent, bnguea. epta-
fc'.-». one % p. lid-U»’. - •: boulons ds
ch< in• ■><•*. horloge*, uieda.ilea. c hains», etc.

Ab- dûment *uus r. -crv# st en lota poor 
convenir nu roihmsrce.

Mit F&ièElt FkLILfca
^r LLV I»IA-E Fiaro droit d- boa:un afut, 
*7 un»-grands ,.»anuie de Xicw.bias h m»+- 
na« . c .<• et a » cgstoS. Ta; .> Lltens. Bar 
ihaiKl^ae» •acusr». Tableaux Utdaia *f ilUSa 
Poêla» f a:.g**- sic etc. >*und* venta » 
l'SLcaa babdcdMÉairsè as» sa..es ds «sala 
Ko J».‘ rue bt Jacquaa,

VAN ORS Dl MATIN la tl JUlLhAT

eu «a ;ani a dut b* -ra*. A vacua» (Solas aa
csMiiptan'. aur aonaignauoua

tlSS
MtoLK ruàju. 

PAcantaara
WENTI IX1PORTANTB DK ÇHffTAuevaUX

».naia.sS
«s. MasmI

va.
'■ snaB

Tente a 10 hsut

fl 5—3
MiftCOTTL FRF.SLS,

Encan teurt.

KTOFFES A ItOBES
Nouveau loi de cachemire en cou­

leur, tout laine, 40c.
Nouveau lot de cachf-mire noir tout 

lame, 40 pouces, à 44c.
Nouveau lot du bc-rgo tout laine, 

valeur eüra, à 30c.
Nouveau lot de ch*iii toute laiue, 

prix 3ïc réduit à 15c.
•IOH—2ZÜ) i iè us «]i- « hamhray, va­

leur 10c, réduites à 6c.

AVIS de FAILLITE
DANS L’AFFAIRE DE

FRANÇOIS CONART,
2ui rue de-: Seigneurs. Montréal. 

Le- sou»«ign«ra vendront pur encan public.
en Z lots.

LUND, LB 24 JUILLET 1833
a 11 br« :win . a leur» h.» ’.es. No 19 Kl K *T JAC- 
Qt Kn, 1 acut do la faillite comme -uiu savoir :
No 1 — Liqueurs, cigares, comptoirs.

a bi-re, etc.............

_ d* ira.: et de r-^ute carrosse», tu 
a n^s »*..*«. V.v et -XJ rue b: Ja«uL4 
aaree-mtRl la 1» courant. JulDrnl
re supérieure, iij u.a.n* de nautaur.

... - ». s
• a

nant : uu bon c:.u a. •>*.. 7 nas. Là ata- -a po 
sarueur environ Kmo iba. un ixum bon chsva*. 
une u ment ds mire ires rapide s ris brus 
rouan. «> an». 13 n.ama ; beau bev®J bsd. IM 
ma r.». 5 ana f ane sous tous Larnai* . neug 

s travail *4 4a a 
V. ure» de toutes *or.e- b cgmJ^uss ne» 
veaux >ar ringm.m avec . auots. üladsusM 
t.-ur . Iqurment ftn:. deux riasanta»

| emr ponj. su bau o»cur*-i. 
conv nable» pour quatre p.ieta^ers. lTJta4o. 

^rds. de la inc., .eura faUnqas. tugg-.o» 
u\ c. •. • : coure: ta. - ci.arrcttss d epu-ter. i# 

couft*< ’.on »uperieure voiture de laitier. xoÉ- 
ture .:• r .- pour tau... ,e. expra»». charrsr.es 
de vl »ge. et Aussi une grands varu M «U 
harn u- pour bugmea ds faon, il a et cou 
»cllea pour «lame» et bomm*» A 
Title-* fails- au comptant. Ecuru 
re» . • -r he vaux envo>aa pour être rsadus * 
1 encan ou a vente pnvee.

fraieb jklrks.
215—f Enoao’sura

a st cou osa, 
Avanças Mbe. 
.ea supertss.

.i es
Li< eh .

%------------ -- VENTE
Æ^^Tr88 ImP0ltlIlt8

PAR ENCAN

$276 66 , 
42U UU

I De meubles américains et ontariens, beau 
piano droit, tapis, prelart». sffsu de ma­
nage. etc., etc., a no* aailrs

241 et 243 HUE 0T JACQUES
MARDI APRES-MIDI, Lt 1S JUlLLBT

9&J6 66

Chapeaux îl’liapeiuLx!
< hapeaux garnis, très fashionables, 

50c et 7ôc.
Tam O’Shanters, valeur 75c, ré­

duit ft 40c.
l’n lot de bailors oour garçons, 10c. 
L’nlotde chapeaux pour garçons, 

en drap, valeur $1, réduit.**ft 45c.

No 2 2 ighs, 4x>éle. tonneaux, fût* 
et 25u galion* de vinsur... ..

$841 16
Pour toutes informâtiona s'adresser A

ills DEMI tRTF.IC. Curateur.
No 13'jy rue Notre Dams. 

Montréal.
MARfOTTE à FRIT.

Encan urs. 14.17.20.22

----- COMPRENAIT------
Biaux pianos droit* de bonne fabrication 
p<t.!la»sonV\ iUon.ameublement» d'anti vbam* 
Lie a .out*; fj'*' . ameublement de -alou. d* 

144 50 «mbre a cou* her artlsliaues. de Nelson et
----- Matter. Grand Haplds ; Ut-armoire aiustleain.

patere». mobiliers de -aile u manger en chene 
c-l eu n ))er, pupitien. easier*, cabinet», coq 
« hette en fer * t en cuivre, matelas en crè- 
sommicr* élastiques, tapi» Bruxeilc» et v» 
lour', carpettes, prelort*. rideaux en dentells, 
port i. rc>. '«i vie**» a diner « t a the. oouU'Ilcn» 
et un a.'.ortiment général d effet* de tnéna^a' 
aussi uu lot de beaux meubles ddc asiom 
poêles

Sans réserve. Vente a 2 hsursa

Xouh doniiouM (Ich Chapeaux de 
pait/e. /Vma#idez-en un.

Blouses du toutes sortes «Je 40cft7ôo
Des milliers de coupons duns tous 

ks départements, vendus à moi­
tié prix.

Nous avons uu assortiment com­
plet du tweeds d’été, double et 
simple largeur.

Un tailleur de première classe cons­
tamment sur les lieux.

Corps et caleçons, chemises, poi­
gnets, colle t s, cravates et cols 
de toutes sortes.

Uu assortiment complet de fourni­
tures du malsous t tapis, pré- 
larts, rideaux, poles, rideaux ft 
ressorts, etc., etc.

Henry BIRXS&Fils
235 et 237 rus St Jacques, Montreal

ROC ASPHALTIQUE SICILIEN
I.o* personnes qui ont Untention de hou- 

niDidonner pour le pavage des ru«*H do la ville 
huIihV* r soit du roc ou de la poudreDSUVI

Se roc asphalttiin* k tr*» ba* prix ds
J. W. PATERSON Û CO.

47 ruo Murrav.
Ae*nN pour les minas Haa’iKa. 12

ALPHONSE ÏIUOIETÎE 
ALF. A. IILIOHETIE

1SS3 et 1S&Z

RUE NOTRE-DAME
215-2

I>.
Marchand de bois de sciage st charpeni*

Bureau principal et cio- No 512 I>a^au 
cheticre. I>épôt et cio* : «'anal de l^tchlne, 
Ha-sin St Gabriel No 3.coin de la rue Ottawa. 
Telephone Bell, bureau ru u Di^auchetisrs. 
No lu33 ; dépôt du Canal. No 83U6.

SS—ino—Ijs

LA COMPAGNIE D'ASSURANCE

DE HARTFORD
subit Icp «preuve» du temps et Ion épreuves I 

du feu. Contre le feu seulement. Capital i 
comptant $2.'JU0.000. Réglementa prompts et 
libéraux. Gerald FJ. Hait, gerant général 1 
pour le Canada; G.Mauiand ^outhet i>u.«L.ive ^ 
K. l.' i':e. agcn'.H» AloutreaL Bureaux 114 rus 
ÈtJacaue*. 2fc‘j—J no

215-2
IUB é D0> > till,

Encauteura

r iUN REMEDE ABSOLU
ADAMS' PEPS IN ? 
TUTTIFRUTTI
CONTRE L'INDIGESTION

ASSURÉ Z - VOUS Qu t TUTTI FRuTfl 
EST 3UB CHAQUE PA0UCT 0t 5t

K VILE I01A DKt'ORK
Parts, 17—Emile Zola a été nom- 

*ïiô offUisr do a i vgton d’honnsnr.

—Si vous souffriz du mal de tête 
nerveux employez le “ Neuv l”, 
une application guérit instantané­
ment. *25 cte chez tous les phannn- 
oisn•* ou John T. L) ont», coin des 
r vs Craig et Blcury. iMv—jno

V

marché

PEOPLES MUTUAL BUILDING SO­
CIETY.-Classe c —l.a premi*‘re n* 

somblce gén< raie «le- actionnairc-i de celte 
so< i.-tc aura lieu au Mccl.ani' > In^itul»-. No 
2u4 rue >t Jac quet. Mardi, le 18 jui!l« t. * huit 
heures p.m. I.»*» personne* qui ont rint '*i- 
tlon de souscrire sont Invite*-' a !*• fa re uut- 
HitOt que noRtibie. Des copien du pro-p,*(q m 
ot des r*'glcincnts peuvent «Hrc obtenues du 
sou - gi tur dciimm!'-.

AFF AIRK8—Kle<,tion de nouveaux diroe- 
tours e; d'un audttc-v.r pour lo ruste d<- l anm-o 
«curante et iranitigcr toutes le. autres aifai- 
r« s qui pourront <Hre legHlcnu-nt soumises.

Par ordre de* dlrecteurn prov *olr«t. J. H. 
HUTCHE6UN, sécrétairo-lrt sorier, 2t»4 rue St 
Jacques. 214- 3

H. A. EKERS
BRASSEUR-----

409, rue ST-LAURENT. 409
MONTREAL, P. Q.

Milwaukee Lager 
et Paie üies

Téléphone No 1200. 172-‘no

MOIX L0HC«|S

"ECTICMS B!L!ËÜ2E9fîc.

A LOUER
LA BATISSE DU “WITNESS”

Façade aur les rues St Jacques stCral^. 
Nous ferons lea changetnent*domandea ovr 

le locataire Nou» fer ons un bail pour long­
temps. LOVLit MODLKlft

W. CLENOINNENG & FILS
65—jno

A LOUER
Ce grand et spacieux magasin 

situé ft côté «les bureaux de La 
Presse et autrefois occupé 
par les bureaux du “C&nadieu”9 
il est chauffe à la vapeur. 

S'adresser à
T. BERTHIAUME,

118-jno Bureau rie La Presse,

BUREAUX A LOUER
Plusieurs bureaux situés au-des­

sus des bureaux de La Presse; cos 
bureaux nont chauffés à l’eau chau­
de, la b&tisse est munie d’un ascen­
seur de 1ère classe.

S’adresser 1

T. BERTHIAUME
Editeur de La Presse 

72—Jno No 71 rue St-Jacques»

(rPt
u ulyJu

AU CLERGE ^

A D 'ïyli'
Vk L

COMMUNAUTES

Messieurs les curé*, messieurs les professeurs des collèges, séminaires et noviciats ; les révé- 
ren«Jes sœurs supérieures et écononi«»s ties convents, noviciats, pensionnats, orphelinats et autres 
inétitutions religieuses sont resiwctuensemen» ir.vit«*s à profiter «les immenses avantages que leur 
offre notre maison en important directement les marchandises suivantes :

MERINOS A SOUTANES,
SAIES FRANÇAISES.

CACHEMIRES NOIRS,
DRAPS D ECOLIERS.

EFFETS DE LITERIE ET DE LINGERIE,
ETOFFES A TENTURES,

TA! 13 DS SANCTUAIRE.
TOILES A BRIN ROND POUR LE CULTE, Etc
ETC,, ETC., ETC.

Tout ce qui est requis pour le clergé *t les communautés forme un département spécial. Nos 
prix d«' vente sont excessivement bas et nos conditions de paiement au gré des acheteurs. 

Echantillons envoyés sur demamle.
Nous importons sur commande toute marchandise particulière qui ne se trouve pas dans le



LA rHESSE, LUNDI 17 JUILLET 18É3f ^DERMKRE EDITION
SPORT LEél'LTAT

mgfsttie ies Coups» au Park
Lepiue

US UBATTES EB SÏE AIR ET 
EE SÜ&EL

Làs plqiie-uiqiie des bouclier» et 
le» aiuu»emriit»

Lê «JucLêur Cr&JidxB «a rout# pour 
Chicago

61K L’KAC
Rocotte» do Sto Aaao

Blalgré U pluie de samedi après - 
■ . s aunutlic» ùt - ■
Aoue ont eu lieu eu préoeuce d’un 
bou uomure de tpectateura.

Club Scorer Temps
lo...... Cfwacant... Me» h au ........üiuv
2o...... Cr——Bt-... ..Mc Loan ........ ô.uu
So...... CrtMot... .Mci-eas .........â.tw

Lo meilleur jucaur de» Ç orcwalla
junior», rat un nommé ftobreui).

Violet» ▼» Onoatâ
lo.... McKeown —..12 min A’iolou
2o..v .Morr aaoy. ..... 1*2 mm...Violet»
3o..: ..Morrissey .....  9 miu...Violet*

Meatraal* Jr. v» Eetmei
lo.... ..Emmet...... Null: van.......... 25. Û0
2o.... ..Emmet..... . Madlgac........« 8.00
3o... .Etr.«ie:..... .r.vcbv.*u............ 2.00

? I

J ■ - ^
Le* courses ont eu le résultat sui­

vant :
Canot à la voile —

II. Perreault, Sainte-Anne, Sans-
Souci ....................................................  1
1.9s autres n'oiu pas Qui.
Canot couvert à la vo le—

C, L. Arcbbald, Pointe Claire........  1
J. V. Pelletier. “ ........  2

A mille tandem —
H. O. Baker et i<. O. King, St*

Uyaciuthe..........................................  1
S. Feruie et H. Locke, St-Lam­

bert ........................  2
Un seul rameur coupe, Ste-Anne—

E. Elliott, st-Lambext......................  1
E. J. Paradis, laichine....................... 2
B. Leroux, urand Tronc..................  3

Nage 100 Vga handicap)—
A. Barry, Lanrentien................
J. Eoig, Me-Anne........................
H. Cook, “   3

A mille—Cfluot à une rame—
F rtickerdike, l.achine......................
T Y Foster, \ aloia..............................

Quatre rames.
A «i usten, F B.kerd ke, N Dawes

et C Mtssen......................................
A Amos, K Baby, II Baby et H

Kouth. Lac inné................................
Polo à la nage
Lauren tiens, J ; Montréal», 1. 
Quatre rame.'.

B Leroi x et L Leroux, Grand
Tronc....................................................

E J Paradis ut H Boulh, Lachme.. 
Course t uidem.

Alex et And irvinp, St-Lembert 
G H Duggan et F Sheirwood,

Lacliine................................................
H liouih vt ( H itouth, ni.cu.ut .. 

Course tandem pour enfants.

Courses tandem pour enfpnts.
And. irviug, St Lambert................
C. J Sewell, Pointe Claire.............

Canot de guerre.
La bine.................................................. 1
Valois.....................................................  2
Pointe C laire...................................... 3
Les officiers ôtaient :

Juges—C. P. Sclater, G. H. Labb, 
F. Barlow. J. N. Fulton.

Starter—W'. Aird.
1 lerk of course—A. J. Bell.
President—C. D. Hanson.
Vice-président—R. c. Simpson.
Tré*or:er—T. Nichol.
Secréiajre-1!.. N. Duval.
A OtniLé—A. H. Burton, B. Nicoll, ! 

F. Tatley, .kaF.Bell, C. il. Stephens 
J. W. Grier.

KiRattcs de la Pointe Claire
I < |c «mmodore Ramon Beni field 

a présenté un superbe trophée en 
prix pour une course à rames, entre 
chaloupes simples.

Le t tre de champion
James Stanbury a envoyé $500 à 

la Police Gazette et un défi* à Puni- 
vers pour course à la rame de trois 
ou cinq milles en ligue droite pour 
$2,500 chaque côté et le titre de 
champion.

II prétend que c’est un nouveau 
genre de course, que personne n’a 
croit a., titre de ebumpiou pour uue 
course en ligne droite et que tout ■ 
est A faire, lianlan, Beach, Searle, 
O’Connor, Gaud.uir, etc., n’ont en­
core aucun droit à ce titre.

Club de Sorel
1 ec régattes annuelles faites sons 1 

les auspices du club nautique de 
yacht à voile de Sorel, ont donuôle 
résultat suivant:

Course de yacht à voile ; distan­
ce, neuf milles, gagnée par 41 Sea 
Fox,” appartenant à M. Wilson, de 
St-Jean, P. Q.

Course do chaloupe à voile ; dis- 
ta e, quatre milles, gagnée par 
“ W itn,” de M. J. H. Hunter, de 
Borel.

course en canot ; distance, un 
demi mille, g gnée par MAL Cardin 
et Couture.

Suit ensuite le spectacle le plus 
attrayant des course», c'est-à-dire 
ceile des yachts à vapeur.

La première était celle des yachts 
au dessous d* 30 pieds de longueur. 
Ce fut une véritable réjouissance de 
voir “ Alise,” le beau petit yacht 
bl iuc de M. H. Reauchemin, de .So­
rel, prendre le devant sur ses con­
currents et arriver premier.

La seconde fut celle des yachts 
entre 30 et 40 pieds de longueur. Il 
devait y avoir trois entrées pour 
cette course de neuf milles, et.cha­
cun s’attendait à une course chau­
dement contestée, car les compéti­
teurs étaient F4* Albert” de U. 
Pontbriant, du Sorel, la “Ger­
trude” de M. Graham, de Mont-, 
féal, qui étaient arrivées ensemble 
aex régattes précédentes, puis enfin 
la “ Clora 31 de M. J. O. Blondin, de 
Maisonneuve. A l’heure de la 
course cependant, la “Gertrude’’ 
n’avait pas encore fait son appari­
tion. 11 ne restait donc que deux 
concurrents.

Quelle ne fut pas la surprise gé­
nérale de voir la ,4Clora” distan­
cer son concurrent d’un quart de 
mille dans les premiers trois milles, 
mais ce ne f it* pas tout, aux der­
niers trois mille» la “Clora” était 
en avatit d’un bon miile. On s'aper­
çut alors que ce n’était pas un 
•* match. ”

La troisième fut celle des yacht» 
d’au delà de 40 p eds de longueur
Çour une distance de douze milles.

out le mende portait un vif inté­
rêt à cette co rs-e p^rce que la 
“Clora’’qui venait de gagner la 
précédente était encore prête à 
disputer à scs concurrents l’hon- 

. . Malheureuse­
ment un violent orage éclata et 
dispersa tousles spectateur».

Dans la soirée, il y eut un “ Bon­
not Hop” dam* lequel pris part 
Délite d«* la société de Sor* 1. C'n v 
distribua lea prix aux vainqueur* 
au milieu des applaudissements 
chaleureux de la fouie.

LA CROSSE
Crescent? vs Cornwall?. Jr

Ces de-x 'luis ont oué samedi 
■or le parc d. 1 exposition.

B16K BALL 
Clipper» to Lachiae

' I Env.ron deux cents per- 
* sonnes ont aes.sté samedi à
v-, la partie de bate ball entre 
f* ce» deux clubs. Voici le 

. — ^ résultat :

LACBINB
Temps

au
bâton K. P.O. H. E.

Larcb, cf . ......... 4 10 10
Tbwera,2nd b......  4 2 12 0
Wiggint, lat b... 3 3 4 0 1
Nichol», r f.........  3 10 0 0
Smith, 1 I...........« 3 1110
Fiemiug, s s....... 3 0 2 0 1
Furlong, p......... 3 0 0 7 0
Valois, 3rd b....... 3 1110
Boston, c.............. 3 16 11

Totals ............ 29 11 15 13 3
CL1PPHRS

Temps

bâton R. P.O. H. E.
Seal, c.................. 3 2 7 0 1
Ford, p............... - 3 10 6 1
Thomas, 1 b........ 3 14 0 2
Mongeau, 2 b..... S 0 2 0 1
OVonnel, 3 b..-. 3 0 0 2 0
M. Br.m. ». s........ 2 1111
Oburne, 1 f..........  2 10 0 0
Anderson, cf....... 2 10 0 0
McNally, rf......... 2 0 10 1

Total.............  23 7 15 9 7
Points par éuigmes :

1 2 3 4 6 Total
l.achine..... 7 1 3 0 0 11
Clippers.... 2 4 0 0 1 7

Umpire, Mongeau.
Pointeur, S. Furlong.

Granite r» Farnham
i Résultat ;
o Total

Granité......... . 1 2 12 2 0 3 7 0 X—27
Farnham..... .3 2 0 2 0 0 0 0 0— 6

Clubs américains
Voici la position de» clubs

1 Clubs Gagné Perdu Par
2 cent

Philadelphia ... 43 22 *657
1 23 •642

Pittsburg .... 28 •574o Cleveland.... ... 34 25 *:.74
3 Brooklyn..... .... 35 29 *546

Cincinnati .. .... 31 34 •474
1 St Louis........ .... 3) 34 •46b
»> New-York .. .... 29 36 *443

Chicago........ .... 28 36 *436
1 Baltimore.... .... 27 36 •4*9
2 Wasnington .... 26* 40 *392

Louisville ... .... 18 36 •333

T. 1>. Buxxeil. Montréal, l « n ty.
U. l.abtlle. Montréal. i>uo.
U. T. ba.i. Koch Island, Qué., 

Sutton.
Wm. M. Narsmoo, Baksrsfieid, 

Bon H.
B. H. Dcsmarest.Baltimore. EvaS. 
F. X. Marcotte, Montréal, I red 

Morgan.
2.22-—Î4c0,
A ha». Tavior, White Hiver Jonc­

tion. Vt., factory Boy.
William Moore, Ottawa, Brun B. 
O J Merrill, East FairUnd, Vt, 

l ttl* i au.
John Chuter, Lenuoxvills, P Q, 

Dodger.
James Hughes, Ottawa 

Bell.
B H Desmarest, Baltimore, Puck.

DtTZlFMK JOI R, JEUDI 
C lasse 2.40 ; bourse $300.
B Conroy, Cornwall, Ont., Tom­

my B.
T D Butzell and Co, Montréal.

Lennity.
F Poirier, Montréal, Bellerive 

Bu;..
M Plouffe, Ottaw a, W B.
Dan Donnelly, Montréal, Rosie 

D.
Dan Dountlly, Montréal, Mhmie 

Wilson.
H T Hull, Rock Island, Qué., Sot-

tou.
J P McDuffee, Stamtead, Que,, 

Little George,
Win M Naramon, Bakersfield,Vt.,

Bt n H.
E A Dubreuil, bt-Césairs, P. Q., 

Chester C.
E Quain, Montréal, Grettlo, Q. 
Classe 2.26—Bourse, f;l 0.
0 J Merrill, East Fairfield, Vt., 

Little Dan.
G B Robertson, Si. herine,

Ont., Doctor Foi «t.
Dan Donne! ... M 1, An­

nie C.
II FPient , :t. n»tead, P Q., Stan­

ford.
Janus Hughes, Ottawa, Little 

Belle.
H Boismenu, Montréal, Folly.
B li Desmaresl, Baltimore. Md., 

Edgewood.
Les entrée» pour lacLsae ouverte 

à tous ambleurs turout terminées 
ce soir et publiées demain.

A CUATAM
Classe 2.28

Jack the Ripper..........  2 3 111
Harry.................................  2 12 4 4
Riel Hooker..................... 1 2 4 2 3
Stanton Chief.................. 5 5 6 3 2

■ a I
Little Jokt r.....................  1 6 di*

Temps—2.24$, 2.28, 2.31$, 2.30. 
Free-for-all,

Mikado.......................................... 1
Resie B......... ................................ 3
Willard M....................................  2

Temps—2.28, 2.23$, 2.2$.
LE PALET

St Laurent et Montreal
1 a première partie de oalet de la 

saison a été jouéo samedi après- 
midi entre le* clubs bt Laurent et 
Montréal. Voici le nombre de points 
lait» pur chacun des joueurs.

bt-Laurent Montréal
W Olivier........ 31 J F Moundler.24
W Anderson....21 B Tinning.........31

Course des Orpheline—1, F.uuou ; 
2, Caaey ; 2, htgg«ua , 4, Caoef.

A BtfHItlBmU 
Hier, le» m ombre» du corps do 

musique de l’Rartn ms, sur U fé- 
uéreuse invitation de M. M. Pt», u, 
aol pris t lace à b^rd du yechi à 
vapeur ** fa Mandoline ** pour une 
«Xvurtion au Bout de »*l e.

Le départ eut lieu à he ree «t 
demie ue Pavant-niidi du q aide 
Maisonneuve, et à midi précise, 
après un» desceo le des plu» heu­
reuses, malgré uu tort vent du nord. 
“ l a Maodobn# ” eutraitten rade, a 
la pointe ombragée cfi tous t os ci- 

j tadtn* avides d’air pur vont pren. 
Little I dre leur<« ébats durant les cLauùe» 

jouruéee d’été
Un dtner champêtre fût servi aux 

! joyeux voyageur» qui donnèrent un 
superbe concert •#«< le» âmacâm, 
que le» piqAje-piqueiirs du “ Fil- 

. gate ” arrivée à deux heure» et de­
mie de l’eprèe-niidi purent goûter 

j en partie.
A trois heure», •* La Mandoline ” 

fit vapeur ver» Boucherville oû elle 
était reçue par d»» aalves d’nrme», 
des h 'urrahs cnlhousinetcs et uue 
procession de drapeai.x

I «s u’.ombree de l’Harmonie 
j étaient le» hôte» du club de Chalou­

pée de Boucherville, qui, par «es
I officiers et psrticuhèremt nt par 

M.U. Cover et Mslaçon, fit le»
1 honneur* aux Vlsltsurs.

Durant la soirée, un concert pro­
meus de fut donne ouf l'estrade si­
tuée eu arrière de la bâtisse viu club.

' Tous les membres du cb b assis­
taient â cscouc ert ainsi qu’un grand 

' nombre d’invités.
Les excursionnistes quittèrent 

Ile â nas asssi
avancée de la soirée, après avoir 
échangé avec les membres du club 
force remerciements, les uns pour 
le» attentions et les politesses dont 
ils étaient l’objet, les autres pour la 
musique entraînante qu’il» firent 
entendre aux échos de Boucber- 

! ville.
LES U1KUHKIKS

Grandi», le Français qui »e rend 
à pied à Chicago, est parti vendre­
di après-midi à quatre heur*» et 
quinze minutée, île l’édifice du AYu*- 
York Herald en ronto pour Chi- 

! cago.
Son apparence excentrique et sa 

renommée avaient attiré une foulo 
j considérable sur son passage. Le 
: célèbre marcheur porte uu habit 
qui a l’apparunce de uelui d’un oftl- 

! t ier de la marine Ifançsise. Au- 
! tour de son bras droit ost enroulé le 
I drapeau tricolore sur lequel nout 

Imprimés *n lettres d'or et» mot» 
“ laris, le Havre, New-York, Chi­
cago."

II porto un grand chapeau do 
paille, entouré d’un bandeau de 
»oie noire. A sa main il porte un 
parapluie, un imperméable et une 
liuëwe de papier. 11 espère »e rendre 
ù C hicago en dix-huit jour». Il lan­
cera ensuite un défi A Sohmehl qui 
prétend pouvoir lui infliger une 
défaite.

rmniKKCK Hemb rg Am Ps<

t HAWÙEMKN TV Af mxvsm* D* 
t 1 » riftiici s

cinsre. inspecteur duM. U. B.
Revenu de 
de Montrés) 
â sa propre 
sion de $1,; 
rvmt la. é :

•

i Intérieur, du dtatnet 
s été mi» à la retraite.

and», atee une pet •
V par »ut>é*. 11 a été
r M. J ! \

1 aw 1er. » n»
i**rwpleur, pr? itdra 1». place de M 
\iucrnt et M. J. F. Toupln, de 
. « or . I, M I sa -

1er d'un autre wôté M J J, CoU 
uiau, de Montreal, 1rs â Québec,

marché de gros
Il se tait i eu de eh'>»«‘ dsns 1rs 

blés, i «• avoines son» toujours ac­
tive» et le» pria touleouieitu*. 1 « a 
grams ne voient pas non plus «les 
affaire» o>»um«L raides eu genérMl.

I e mouvement es: tranquille dans 
les fhriues. U e’eet tait d'aises bon­
ne» affsiivs, ivutefole, ssuivdi, dans 
i elle ligne. 1 M farine d'evolne est 
toujour» dan* la luéaie condition.

Four ci* qui regarde le» produite 
de la tonne, peu d activité.

l’eu de changefttcnts â signaler 
dan» les provisions.

GRAINS
Manitoba,No 2 dur. . 61 à 62

3 dur... 79 ft n#
Mai», droit uayé. 0.5* A 0.62
Foi», pur (*6 1U» â flot 0.73 ft 0.75
Avoine, par 34 U • do 0.491 A 41
Seigle. No 2 ................ 57 ft 0.60
Orge................................. 0.43 fe *
Orge de brasserie...... 0.5*2 ft 0.55
barraaiu, N* 2.............. 0.57 ft 0.59

FA Kl NK»
Blé d’hiver.................. $ 3.50 ft b 4.00
spring paient.............. U.1*0 ft 4.10
Mraiahi roller» .......... 3.00 ft 3.25
Fxtrs................................ 3.00 ft 3.30
Superfine.....  ................. 2.70 ft 2.95
Fine.................................. 2.26 ft 2.55
l'urine forte à boulan­

ger, Man...................... S.6o ft 3.70
l'urine forte ft boulan­

ger M. qualité aup... 8.80 ft 3.90
Farine d'avoine, lo «ao 1 t§ ft 2.15
Son................................... 13.00 ft 143*0
G ru ............................... . 16.00 ft 18.00
Moulée............................ 20.00 ft 23.00

PROVISIONS 
auadian short eut, 
le quart $21.00 A $22.00

1 1

3 3

LE VELOCIPEDE
Courses a Toronto

Une course extraordinaire a eu 
lieu à Toronto, samedi. La dis­
tance était de vingt milles sur ie 
“ rbemiu de Kingston.” Il y avait 
17« entrées et 130 concurrents sont 
parcs ; 100 ont fini. Voici l’ordre 
dans lequel sont arrivés les concur­
rents gagnant Us quarante prix :

Temps.
Uandi-

W R Ilensel, R O
cap. u. M. 8.

B. Toronto..........
J Harvey, Otta-

4 m. 1 2 39

wa, B C.
D V Hood, Ha-

H m. 1 7 38

in 11 ton...............•;•••
H L Daville, V\ B

13* m. 1 12 56

C, Toronto...........
H Palmer, Gra-

3j m. 1 8 12

venhurst...............
S Y Baldwin, To-

15 in. 1 14 57

ronto.............
G Ralston, ftV A

15 m. 1 15 27

B C, Toronto.......
W M Carman, A

8 m. 1 8 28

C C, Toronto.......
E J P Smith, W

4 m. 1 4 30

B C, Toronto.......
» X W Hiskers,

5 m. 1 5 31

Toronto................
U c Goodher-

11 m. 1 11 40

man, T B C, To- 
► C M Chielet,

14 m. 1 14 53

Port Hope..........
1 \v F Mitchell,

11 m. 1 11 54

Guelph.................. 12* m. 1 13 27

J i livier, sr.....31
H Blair.............. 20
J Leduc.............. 31
C Storey..............9
W Rowland...... 6
T Todd...............28
G Storey............ 31
J Goldwin......... 10
J Davis............... 2
A Bradshaw........6

228

F F Fleet...........25
II Trepauier...31
J GaxUey........... 16
A McIntyre..... 31
A Lindsay........U
W J Smith.......31
W Raymond. .19
G l isant..........31
W Watt........... 31
J Burns...........31

331 
228

Pore mosa del'ouest.
houveuu, le quart. 22.50 ft 24.00

Jambon, fumé ft la
Mlle, la livre ......... 0.11 ft 0.13$

Bacon........................... 0.1 l^ft 0.13
Saindoux, mélangé... 0.09$ ft 0.10$

canadien
pur............................ 0.11$ ft 0.12

PRODUIT» DK LA FKIlMI'
Fromage....................... ......... Sj » 0»
CEufb...................................... ........... 11 ft 12
Beurre «P a « r«Mm t es ......... 20je ft 21
1 )e» 'l ownslitps............. ...........17ic ft INI
De l’UucHt, inoilleui*. ..........ft 17

RAPPORT DK ui: KHBOHM
Blé en vue, aoutenu ; ft expédier.

103
Le club Montréal est donc resté 

vainqueur psr 103 points.
Dominion et St Gabriel

Le» clubs Dominion etSt-Gabriel 
»e sont également rencontré» le 
même jour dans une joûte au palet. 
Le club Dominion a été défait com­
me le démontre le tableau suivant:

St-Gabriel

14 E B Miller,Owen
Sound..................... I2J m. 1 13 28

15 A. Mayer, T B C
T, Toronto ........... 12$ m. 1 13 46

16 T W Carlisle, A
C C, Toronto....... 6 m. 1 7 20

17 R O Rlayney,
Simcoe .................... ® na. 1 10 56

18 b Bulley, T B O
Toronto................. 7J m. 1 9 03

19 A McCrae, Al-
liston........................ II ni- I 2 29

20 D Mc Ail, W B C,
Toronto.................. 12 ni. 1 13 14

21 G L McKay, H
B C, Hamilton.... 14j m. 1 16 11

22 A J Crooks, Co­
lumbia, B B, Buf­
falo..........Scratch 1 1 48

23 John Smite, R O
B C, Toronto...... 12 m, 1 12 45

24 A L Lyon, A B
C,Toronto.......... 11£ m. 1 13 16

25 J A Reed, Auro­
ra............................. 10 m. 1 11 53

26 .Tas Bain, R B C
Hamilton.............. 8 m. 1 9 55

27 L F Riggs, ABC
Toronto......... ....... 11$ m. 1 10 02

28 A Burgeone, T
B C, Toronto....... 16 m. 1 18 01

29 H Tolton, Galt- 7 m. 1 9 21
30 C Spittal, Otta

wa...........................  13$ m. 1 15 52
31 C Thompson, W

B C, Toronto....... 17 m. 1 19 17
32 J B Hallworth,

A C C. Toronto... 15 m. 117 46
83 C F Hill,Toron­

to............................. 18 m. 1 20 20
34 W N Robertson,

Stratford............... 12 m. 1 14 21
35 C C Harbottle,

T B C, Toronto... 4 m. 1 6 22
36 W H Mvln, T B

C, Toronto.......... 14 m. 1 16 30
37 D Bowman, A C

C, Toronto..........  12$ m. 1 15 03
23 W J Bowman, A 

C C Toronto........ 16 m. 1 17 44
39 S II Gibbons, R

B C, Toronto....... 6 m. 1 8 55
40 R Ü McForlane,

Stratford............. 6$ m. 1 8 33
rOIRSES DE (HEVUX

Au parc Léplne

Les entrées pour les 
courses de mercredi,

.. 20 Starke, F.... ... 31

.. 31 Connaughlo u 30

.. 31 Tate, Geo... ... 28

.. 22 Donaldson... ... 31
8 McHugh, li. ... 31

. 12 DurocLer... ... 31
.. 31 Cuthbert..... ... 17

Smith.......... — 1
- 24 Kenniaton .. ... 31
.. 14 McHugh, T. ... 31
.. 12 Deegan........ ... 31

Goodson..... ... 23
_— -----
247 338

j..'a:

^ ^ comme suit :j /_ é { endi et samedi, sont

pRi.Mir:R JOUR, MERCREDI 
2.30—$3<#0.
G. D. Robertson, Ste-Catherine, 

Ont., Doctor For«#t.

Dominion 
Wilson, R L.
( hipeuase... 
McMulty....
Bannan.........
Patterson, C
Cooper ........
Crowley......
Oram............
Singer...........
White..............
Bsquette

PIQI’E-MQIE DKSLOrHLRS 
Le quatorzième pique-nique des 

cochers a eu lieu samedi au Mont- 
treal Driving Park. Voici le résul- 
tat des amusements :

Cour«e hop step and jump—1, J 
Connolly ; 2, J Murphy ; 3, J Dun- 
dan.

Trois bonds—1, J Connolly ; 2, J 
Maloch ; 3, L McMahon, 4, J Mur­
phy.

100 vgs—1. B Brouillet ; 2. P La- 
moureux ; 3, E < baput ; 4, Ni Love. 

$ de mille, société de tempérance
1, Connolly ; 2, A G Sykes ; 3, S Mc- 
Arthur.

1U0 vgs, comité—J Dundan ; 2 J 
Pullin ; 3, B Brouillet ; 4, P Connol­
ly ; 5, K Walsb.

Course de chenaux—i, J B Do- 
ray. B H ; 2. J t onnollv. Spotty ; 3, 
P Lamoureux, Bay horse.

100 vgs—1 Pu H in : 2, L McMahon :
3, P Hennessy ; 4, P Connolly ; 5, P 
Lloyd.

100 vg? fils de membres —1, H 
Connelly ; 2, Bruette ; 3, Furlong ;
4, Supple ; 5, E Welsh.

$ mille—1, S McArthur ; 2, J Stro- 
thers ; 3, A Sykes.

Trot 2 mille—1, R Welsh ; Harry 
Bee ; 2, W Mitchell, Village Boy ; 3, 
J Pullin, White Stocking.

Pompiers $ mille—1, A Mooney ;
2, F Magen ; 3, A Whitty.

Pony Shetland—1, J Smith, Ton- 
sy ; 2, W Smith, Daisv ; 3, P Smyth, 
Doll.

100 vgs comité—1, J Dundan ; 2, R 
Walsb ; 3. P Connolly ; 4, B Bro- 
gette ; 5, J Pullin.

Course au galoo, $ mille—1, W 
Mlnogue, Harry Brown ; 2, R Mi- 
nogue, Little Charlie : 3 W Mino- 
gu*. Doily.

pony—1, J Dwyer, Gray Ben ; 2, 
J White, Florida Boy.

$ m lie, charretiers—1. J Robert­
son ; 2, P Mullins ; 3. P French.

$ mille, cochers—1, J Murphy ; 2. 
J Connolly ; 3, J Wilkson ; 4, J 
Fox.

$ mille, Jeune» gens—1. J Stro­
thers ; 2, A Skyes ; 3, McArthur ; 4, 
J < hapman.
a Polioe,$ mille —1, J Manning; 2, 
J Lacoste ; 3, Cba’ron.

Trot—1, R Was h Harry Bes ; 2, 
W Mitchell Village Boy ; 3, P Con­
nolly Bud.

$ mille ebarroye rs de charbon - 
1. F Mullins; 2,T Mar.It. ; 3, P Mal- 
lin».

$ mille—1, J Dundan ; 2, P Hen- 
nesty ; 3, P Connolly ; 4, P Lloyd ;
5, R Welsh.

Hea*s d’un m ile—1,M Kiely Clay­
more ; 2, J Donaldson, Orifflntown 
Boy ; 3, T Cannon Home Rule.

QIKKVS TREATHE
Cette Reiuaiue, on joue, au 

Queen’s, 44 Moths ” qui est reconnu 
comme le chef fl’oouvre du célèbre 
romancier Ouids. (fetfayp œuvra 
puHRionunnte dont a été Mti un 
drame do haut et saisissant intérêt.

Lody Dolly force sa fille, la pure 
et virginale Vera, â épouser uu 
noble russe, le prince Z ou raff, cœur 
corrompu qui ne sait pas reconnaî­
tre quel engéllque trénor est ».i 
femme qu’B néglige pour une maî­
tresse, la duchesse de Gonaz. Vera 
aime un Jeune chanteur, ( orre/.e. 
Après une longue bérîe de malheurs 
dus eu grande partie à sa rivale, 
elle en vient à avouer son amour à 
( orrezo, mais reste pure et fidèle à 
son barbare époux- Ulo est sauvée 
des mains de Zouroff par lord Jura 
nui tue le princerussefdans un duel. 
El tout finit dans lo bonheur, ré­
compense do la vertu.

“ Moths ” esru âwprésenté au 
Queen’* par PexêelleflF troupe qui 
depuis deux semaines y remporte 
de brillants succès.

Les artistes suivants prendront 
part à la représentation : Tyrone 
Power* “ Prince Zouroff ” ; G. 
Dixon, un amateur montréalais 
dont on dit beaucoup de bien, 
“ (’o*Tèze ”; Edw ard Emery, “ Lord 
Jura ”, rôle qu’il a joué plus de 700 
fois en Angleterre; !.. Power,” Duc 
de Mull ” ; Mlle Ni ta Sykes, “ Lady 
J »olly ”; Mlle Edith Crâne,44 Vera” ; 
Mlle lieliyer, “ Ducligsse de Lan- 
naz”, etc.

On j eut s’attendre à un succès et 
il y aura certainement un public 
fashiounable pour voir jouer 
“ Moths”.

DOUBLE BÉNÉFICE

Mercredi soir, ilest probsblequ’il 
y aura foule au Queen’s, car ce jonr- 
là la représentation sers au bénéfice 
de M. George Arloss, le populaire 
trésorier du théâtre, - »:* .M. Rafael 
Cavallo. le chef (i’or< * * re. Outre 
la représentation ord nuire de la 
semaine, il y aura ce soir-là plu­
sieurs morceaux de circonstance 
sur le programme.

Théâtre Empire
Le public français sera heureux 

d’apprendre que, ce soir, on com­
mence une autre semaine do théâtre 
français à l’Empire. On y jouera 
Theresa, une pièce d’un intérêt peu 
ordinaire. _____

Parc bohraer
CETTE SEMAINE

(A 3 heures l’après-midi et 8 heures 
le soirl

La grande troupe impériale japo­
naise du Prince f ikez< tca (la plus 
complète et la meillei re).

Hanley et Jarvit, le» deux bouf­
fon» nègres.

Musique variée par la Bande.
________ 216-6.

Valant leur pesant d or
Le plus grand succès de la scien­

ce médicale ’pour la guérison de» 
maladies du foie et de leur» cortè­
ges de désordre» et de ayni^iôme», 
comme la migraine, le mal d’esto­
mac, )• mauvais goût dans la bou­
che, les vomissements, la peau jau­
ne. la perte d’appétit, la convtip i- 
tion habituelle et une lariirueur et 
débilité générale». Ne soyez pas 
trompé». Voyez â ce uue vou» ayez 
les véritables P > luir a A ni H lieutet 
du Dr Ed. Morin. Elles sont pré­
parées avec soin et expressément 
pour les maladies ci-haut mention­
nées.

Se vendent dans toi tes les phar­
macies.

TroupejAponaUe
i.a fameuse troupe impériale du 

Prince Takizawa jouera an Parc 
Bohmer, ce-tto sema r o, l’après- 
midi de 3 a 6 heure», le soir « H 
h* rtb. Cette troupe est la pi .s 
complète et la meilleure du monde 
entiei.

Le» journaux de - oadye» s’accor­
dent à dire que le “ rystal Palace” 
n’a jamais eu un*; attraction sem­
blable. Kanley et Jakvih, les co» 
miques nègres, accompagnent cette 
treupe et joueront égi.emcnt l’a­
près-midi et le soir.. 216—2

' tranquille mai» auulunu. Dan» 
Mark l une, lo blé anglais «-at h u- 

; tenu, celui do l’éiranger est tnau- 
| vais, le mais « ni ferme ot la farine 

de blé est tranquille. Les marchés 
français sont tout à fait tranquille». 

1 Le blé de Liverpool a mauvaise an- 
pareiM o, le ibmih est soutenu. 1 
blé ft Ilot a diminué do 1,nj,<>0U Bil­
liots; le mais de 72.0UU lulnot». 1 os 
expédition» «le» Indes an Coutinmit 

, eut augmenté do 3,200,000 ininoUi.
ARRIVAGES a MONTRÉAL

BESTIAUX

Il s’est expédié 2,300 bœuf» et 74 
mouton», la semaine dernière, du 
port de .Montréal.

Voici lo tableau de» arrivages ft 
la cour aux bestiaux do la Pointe 
bt-Lharles: «

é
• BQOfa* s

a
b

ao
o
fa.
p

» Z HH

De la semaine
précédente.. 2,245 331 400

Total «le la su-
ma.life.......... 2,625 406 400

R e u t é e eu
main............ 346 64 .............

Mart, h* ml Uc» < T.It. .P.K. Uaual
Blé,minoU ............ 9300 14302 .......
Pois, miuots.......... 1200 4615 .......
Avoine», minois... 31100 16232 .......
Orge, 3600 ....................
Farine blé. bris...... 1275 2690 .......
Farine d’avoine,

brla.................... v- 157 146 .......
Beurre, naquela ... 1702 1914.......
Fromage, meules... 12718 10199 .......
Porc barils.............. 200 ....................
Viandes, paquets 50 ....................
Jambon et bacon.

paquets................. 107 .................. .
Suif, barils.............. 65 ....... .......
Cuir, rouleaux...... 85 130 .......
Peaux vertes......... 30 ....... ......
Whiskey, en esprit

bris......................... 11 ....................
Tabac, paquets..... lt>9 ...... •••*.•
Pétrole, brl» ......... 90 .......
< Eufs, caisses.......... 522 241 .......
Potasse, bris.......... ....... 10 .......
Saindoux, seaux.... ....... 2770 .......
B< if. bris............... ...... 99 .......
Whiskey, brl»........ ....... 270 .......

3$c

Nous cotons :
Bœuf d’exportation..^.......
Bœuf de boucherie, 1ère

cln»HO.....................................
Bœuf do boucherie, 2ème

classe.....................................
Bœuf de boucherie, 3èmo

classe.....................................  2 ft 3 c
Porcs.......................................... 6$ ft 6$c
Moutons et agneaux..........  3) à 4 c
Veaux.......................................  $2 a $3

MARCHÉS AU FROMAGE 
London, Ont., 1T--25 fabriques 

ont envoyé 4,735 meules de froma­
ge de juin au marché de cette ville. 
200 meules oui obtenu 8;c ; 475, 
8 15[16o ; 280, 4o ; 350, 9 l|10c ; 423, 
9$c et 275, 9$c.

pRi.MjOTT, Ont., 17—11 y avait 215 
meule» de fromage blanc et 675 de 
coloré, samedi, au marché de cotte 
localité, 35 meules de blanc ont ob­
tenu 9 li!6c et 150 meulas de coloré, 
9$c.

Ogdrnsruro, 17—11 y avait 2,489 
meules offertes en vente, ici. 875 
meuic» ynt été vendue* ft 8,u et 489. 
â 8 15(16c.

Canton,17—Mille boité* de froma­
ge oui été vendu» A 8|o et 3,000boi­
tes, . . * en t tinette» do beurre 
ont été livrées â 20c Ja livre.

LE GREAT RORTJJWRhT CENTRAL 
RAILWAY

Ottawa, 12 Le Great Northweit 
Central Kailwav, actuellement en­
tre le» main» d’un receveur, pos­
sède deux boréaux de directeur» et 
deux personnels d officiers. Chacun 
de < e» deux burea x e’. de ce» d* 
personnels se prétend le •edi» 
le seul a torisé. En coneéqur 
11 y a eu deux assemblé -s de dii 
leur» : ' elle de M. Gremmill et <_• 
de M. Armstrong. Lette derolère • - 
la plus coMÎdér.ible.

MALLE EUROPÉENNES 
Lea msiies • n destination de la 

Grande-Br* . g e et de l’Irlacde 
fermeront aux Heures • .ivante». a « 
bureau de poste de Montréal, cette 
semaine :

Mardi, A 6 brs p.no., par U “Adria­
tic ”, White .Star.

Mercredi, â 6 heure» p.m., par le

** V *rmt>u a 
kel Co.

Vvudre.li, â é bc ..ie* p 1 par le 
•* ^ervia CunarJ 

^anudi.à 7 heurt » p.iu., } ar le 
*• » abrador ”, Domu»'. a

Diiuanihe. à é he u r«a a.ru , par le 
** Labrador ”, tupi Uuirutaire- 

l e» malle* pour la France, L AUe 
magne, etc., 1 ar le sapeur ** 1 a 
Touraine ”, ligue géitfr*!# Iran- 
•«tlanl que. triulredr. A o hr*, p.iu.

MI TATION- . ’iMMbl *L.*e
Fr» W. New u an a vendu â tleor- 

g» tiai â le loi il, quartier Me Aune, 
pour fl •e-’-TU.

Jv>». Lafontaine à L Prud'homme, 
le lot U'O 4, quar.ier ."aiute Auue, 
pour f *éJ7.

Dame k»£iA 7N ootljâ l’ame Julie 
Beauchamp, ie lot *231, quartier bt 
Louts, pour H-vJ.

Wm. tè. CriiH'kttliauk A Allan 
btmug, le lot 175k, 176a. 17m», l .- g, 
177a. quartier Me Aime, pour |L,- 
bOX

Ira W. Newman étal, à Tin » J. 
Smith, le lot 49, rue Charron, 23 x 
9 » pde, | our $ me tki.

Dame F. Johusou, veux# de W ni. 
Jatuee, â Ttio». D. Buareil, le lot 
1636-9, quartier M Antoine, pour 
$3.800.

John 11. MoCouuell â dame Annie 
Howard, femme de Geo. Koe», le lot 1 
15.16-13, 153e 14, quartier M Autoine, 
pour $11,000.

Eugène 1 afontaim1 A L./..Kcnaud, 
le lot 872, quartier b.e Marie, pour $6.000.

llorin. Jeanaotte aux exécuteur» 
testamentaire» de feu Ho»ia B. 
biultu, le» lot» 431 11, 12, quartier1 
bt Jacquet, pour 18,719.

Dame !.. St Jean A dame F Déca­
ry, le lot 906-1, 906-8, quartier St 
Louis, avec construction», pour 
$5,250,

Sianittla» D. \ alliârc» A Datîd 
lri»U, le» lot» 11-43, 45, 47, quartier 
St Laurent, pour ÿlü.OuO.

M. Dune m u McDonal A Jaim» 
Struchnn, uu lot situé uu coin th » 
rue» Guy et Me Catherine, «upcrll 
ele 70,000 pied», pour environ $1.30 
du pied.

FAILLITE»
Dame Uléopbée M.m»é. commer- ! 

çanto, u fait ausaion de bien» A lu 
demande de Alfred Girard. !bt»»if, 
environ $6,6('ü. Hriucinaux créan 
cler» . l»aln I réchett<*,f•>, iiKl ; I oui» 
t’été et I 1ère, Bt-liyacliithe, $312 ; 
A. Girard, Murievlllo. $276.

i a Gramt Avenue Bank (’anital a 
failli. Son capital ont do $loo,ouü.

I a Missouri N.tftonal Bank, capi­
tal $250,000, a failli.

1 a SudiOW Show t’o., d’I Igin, 
ill., ayant un uclif et uu pa»»it do 
î 250,000, a failli.

DEMANDES DBCl HSleN
(\rlllt' l’atcii.iudo a fait une do- 

mande do cession A Adolphe I o- 
boau, hfitclior du Sault au Héuollet.

FustNche H. la*may 11 fuit uuo de- 
mu ndo do cession A William Hiopel 
et Alpimusu lion r don, ma relia ml» de 
Montréal.

BOCT&Tâs ET DISSOLUTIONS 
David Muckay, faisant nffairca 

sou» la raison de “F. Mil pion A Do”, 
comme marchand de nouveauté», a 
uhaudouné ce commerce.

N'ap. Roy fait affaires comme 
agent hou» lu ruiaoii do “Uoy A Fu 
vr«*»u.”

Dame Ellcu Ann Davis, femme 
sépMréu de bien» «I» Fred, bldpton, 
fait affaire» comme inaruhnnde pu­
blique hou» lu ruiBou do “F. Ship- 
ton A Co.”

Arthur Dudvmuiuo tl Armand i*.
( VU G faiHUUt nff.iireH comme hfdo- 
lior» hou» lu r < ison do “Dudetnaiiie 
6l (.'filé,” out dl»»ou» leur Hooiété.

JudeH .Maximin Richard et JoNeph 
J iides Léonidu» Richard, faisant 
iiffalreH comme fahrlcati.» et mur- 
chaud» de v/n» el liqueurs, sous la 
raiHou do “J. J. L. Richard et Civ,” 
ont divsoii» leur société.

1 oui» l’éliHHHT et Samuel James 
MrDruddoii, ingéideurN - tnéenni- 
clens, faisant iiffnros sous la raison 
do 14 Dfllssier et Mc< ruddni,” out 
dinsou» leur société.

Isaïe Deamarais et Xavier Blan­
chard, faisant affaires comme coin- 
inerçaiits de lait et do crème, bous 
lu raison do “ Desmarai» et Blan­
chard, ont dissous leur souiété.

John Jo»ei-h Keating et Wm ! 
Francis Campbell Closgh fontaff ii- 
rss comme épiciers et marchands 
do provisions houh la ral»oii sociale 
de “ J. J. Ksatiug Ai Son.”

AthunuH Iluboia et Micha* l W. 
Fogartv, manufacturiers de chante 
sure», font affaires sous la raison de 
•4 A. D

G N K Lafonlaiiie et Arthur Du- 
demaine font aflaircs comme hôte­
liers sous la raison do “ Dudemame 
et Ole.”

DI VL H 4
—Un acheteur de Belleville, tint., 

a passé uu contrat pour la produc­
tion de la dernière quinzaine «Je 
juin du 60 fromageries. Lo montant 
de la transaction dépasse $100,000.

— La pêcbu do lu sardine est abon­
dante sur la cô; o du Bretagne, elle 
l’est moins sur celle do la Vendée. 
J,a belle sardine est en assez bonne 
quantité, mais eu gérai lo poisson 
e»t de moyenne grosseur. Los usi­
nes travaillent sans relftcho. li s’eu 
est suivi uuo légère baisse.

i n France, à park quelques dé­
gâts purement locaux causés pur la 
grûie, I* s nouvelles des vignehles 
sont ex* si Is 11 tes. Dans ie midi 011 
compte vendanger le mois prochain ; 
partent ailleurs les raisins sont en 
uvuecc d’un mois, on compte sur la 
riualité et la quantité. Fu Algérie 
011 espère également une récolte 
exceptionneils.

Des 3,569 un .res qui ont tra­
versé le canal de Suez, en 1892, 2,681 
étaient anglais. La France qui,au­
paravant, occupait ie aecona rang 
pour le nombre do navires traver­
sant le canal, n’occupe maintenant 
qae le troisième rang, l’Allemagne 
venant après l’Angleterre avec 292 
navires. Leux navires américain* 

j seulement ont passé Je canal.
— Le» officiers du Revenu Inté­

rieur ont encore saisi, dans I*i ba»
! «lu fienve, plusieurs barils de Whls- 
xey entrés en contrebande.

—M. John Coates, mtér *»»é dans 
, la nouvelle compagnie du gaz, a dé­

posé $15,000 pour des arrangements 
préliminaires.

Vendredi dernier on a organisé 
lo Board of Trade, A Arnprior.

Les pécba.irs Ce saumon de Vsn- 
•owyor, an Bombra da 8,000, tIbb- 
lient «la s«* mettre en grès»-, bi cette 
grève continue, elle affectera gran­
dement le commerce.

—

MA Kl NK

NAVIRES DANS LE FORT 
Brigsntin Highland, Vancouver,

Anderson et Cie.
Rfitfantin Treasurer, lolllo, Har- 

. rig, Tt«^nald and ( o.
Le Hvdal Holme, Maryport, Mc­

Lean Kennady et Cie.
î e Bannocirb rn, Hydney, Mon­

treal Forwarding ■ «i.
i.» BcrrRci», Newcastle, Carbray, 

Rootii and Co.
Isi Louisiana. Anvers, McLean, 

Kennedy and Co.
1 ’K4itb, Glace Bay, Kingman, 

Brown and Co.

mgI • Abble II Hart, lohlo, Har! 
Ronald end Co.

le bardmiau, tilaagow, U et A 
Ailua.

l e Helen, KoUerdam, Harliug, 
R uaLl and t’o.

I e Twxa». A\v»nn»outh, P.*Torrau-
ce and i o.

I * frUouia, Glasgow, H. K «Toi d
and Un.

it Cram. blyth*, McLean, Ken­
nedy and Co.

I « 1 «ko Winnipeg, Liverpool, 11. 
L. Murray.

l e Grumu, Hambourg. Mundeloh
et Co.

I 'Austrian, l oudre», H. et A. Al­
lan.

I «• Somrrhiil, Hull, J. G. Si dey.
fluid, Liverpool, Harliug, 

U ou.» ci v\>.
I «• Maiiitobau, til«Ng« w, il. et A. 

Allan.
bi igaatin K. 1. T , Trinidad, Au- 

diison. >1» kcutie sud K o.
1 «• CiKirluu, Mutants», Carbrav, 

IC'utli »ud 4 o.
le lafnA, Dtuladelphie. Md can, 

K * nm d v and v «».
! c H arwick, Glasgow*, R. Retord

and 1 o.
1 e DoRuo, l'ii tou. il. l>obeil and

Co.
I* $L Btmore, Anvers, Munder-

loh and Co.
1 «» l ak«< Ncpigon, Uortuno Bay, 

H l Murray.
I c llurona, Quéhc , R Rvlord and

Co.
l e Uuropean, Auveru, R Ueford 

and i\*.
I *» DencolenlcW, Sydney, King- 

man, 11.ow 11 umi » o,
le H aiiabiH k, Hambourg, Mini- 

«ierloli and Co.
1 e l’hura», Burrow, liarling, Ho- 

naltl ami Co.
I Mongolian, LDerpool, 11 et A 

Allan.
l e I ahrador, Liverpool, D Tor- 

ram e and « o.
• e « atiopus.
L»* btoira L» c.

\ M US» M l ’NT’S

QUiasra THAATH» , .1. . . u,. ,11...
v «U.. in*»i..M. M iu»Nr l'OU KK

•1 • .1 .» -. Mu i'll w*> l“ f ■ > ^ ' 1 • «> o 111 Un "If " I II N
(UlIlM . ... tl .«h 1 « »»• i'« < ■ rt

•loivlivatr.. IM fl,»»», a ««hiTif uu (II. Ml.
nuitii «* tHiit. tue l Iiivriellil a i« \ \.I'ihii..» .1 , h. . Slt« , l'At.l tU «ux

' 31 Il LI I I APY Al DI 1 Y t • 
« IU I v,|( d

Q UlaNSTNI IXTMA I'roupe
üecemetli» .i • -n g pou gu dana

Al 4 > . . « tH
Mercr*rt'. (» Juillet,

eu U n* n» r .lu 1 r- » A V AI o . |du ttx'noriui A II 1.4
N'r imui.ju» / i»«^ .1 u » . I no i>l. u«<t»il «*(oil»M Iin ttlra. fj.x |

THEATRE l-RANÇAIS
smpiiu THraie

L« ('l<* Frun »» ( 'uintilli lino Iinu ».
tHttino «||> r>‘pi • aeniiii I..UN,. ouhikmi nul I.PN- 
Id I: .M I PPI- I . nuiiint, THSRr SA, , I«n.| 
(Imut.-. n w m. (••. Or M \ d ' P n iiwr \
•Hinrdi • i tu mk . DrU oi.llnnlr» 1. '21A i

l-r 13«‘nie t.rniid riiiui'-^lque tniiurl 
des epi< let s eu «B uill de Vonlréal, 
aura lieu M MR K LUI le 10 Juillet, â 
IlIglignle Springs. Le programme des 
Jeux est 1res eoiisldérable et le» prix 
sont de grande mleur. Les tmln» par­
tent de lu hare lionntenture ft s.30 
lirs preelses. le (our do pl<|Rf-nh|ue, 
iirrèfatil aller et retour 11 SI lleitrl et 
ft In l'ointe SI I hurles. 214 4

Art

mm
Polo sur i’eau •!

RepiiiseniaMoDS Hautlques en Costume
Mrrrretfi Soir, !U Jaillit

)»ori«'H ouvertes • . ■ > lir-, !.*•« re|i;i-i.Mta 
tloiiM «■<>iHiiieiu l'roul A » tu < [U' clu . hP-tfcs 
r«*M(-rV» - |HMII «llltltf- JlM<|l| K , p» tu

I I ounioi <lo |wilo (.rahil Troue v ■ I.nu 
reul leu.

i 1 ci vil,-. If n iidleiip pour pnt Its pnr
« nu >ie -ou. «in i.'i iui«. 2 prix.

X ( oniour* «le ploiiMtiutM pour Ashlclie-, 2
pri *.f. Com'« - (i eoniMnalHou. lloruruem /priv, 
PL- «• "-i .1 • ■ li ■ ••e. lit « • lu • • • ; <
liait' piililalon Pi»' , liftt'lt. Ve» Ie. ( I....i s •. > ot
Ici et > rn vu I ». <!ov root nuK«'r » lu inor p. de |.| 
( («uni. e «léHlmbllIer «l Unir lo i> *U' n\ m.
|l ut - « « U MM lit ».

. 'I oui moi de polo Otters \ ». Hte A mim 
fl. < *(»i»< oui Ue i.lontreoit» cl uneKrnii'ie t «u 

l« ur. pl'Miir* oie. 2 prit 
7 « oim'O'i• * l« h«K«' en kOiOuJ. 2 pri 
H. 4»iiI(iIh!o Mriiu-iiiitc xui l'euii. 2Ui :i

PARC LEPINE. MONTREAL
^ Tl

Courses au trot.Hl^crtd.Ml et Sitneiii
10, 90 BT 17 UUILLST 1»03

Mlle Myrtle Peek. « huinpiOB «lu inon'le en­
tier. < •' • og.LtC' e poui les i : «» » Jour» de «««ur 

« •, klle 'Pmo.i im <(Ui»'r«i nouvell»* repré-en- 
tatlor.ii « li*'i '!<• Jo'ir.

|*m m1' - or 11 l(f f'Kîir « la»»» 2..V).
hour • * < ui - 2 U tr.’»r-r ft'iO

< . on'l io'i J Kl DI « lu--») IV), U-juiouVu ü'v,,
Troi-I'. irie jour, - A M PDI Clei «» ouvert» 

arn .,l« 'ii ». l»/»t -• |>i«» . « o>ir-« upc* taie, l>oui 
-o IM'io . toume ouverte tiour-*-M. LP 
PIN E -«m Df»ir«,.pHr« l>pin«. Montréal. ^14 4

CYCLORAMA

ocouvcoTuna oj cvclohama
Li fneKiiIft'pj» repr»«iiH lion du «e lebrw i a- 

blesu »<■ .1. ru-aJero a l>fK»que de le eruei- 
(ixion.dij pi'/'»•» »r Jtrun'» Pl»:ti«io •'r.» .1» 
tou < «u v I -i Me. 1.1 S PI, !,► IU J| |S. p/ur on 

* ♦ i > ’.fit
< 111 .M, :t . ■ o.r» d< 4 rue- .-t» Patheririe » -
UrOaln ‘l».'i- le» jour» de 9 h. a.ru. • 

CNTOCC 26c.

Pro i d» Q lêbec, »
M un. Keole» **4pa

Ifowlck )

h: trices demandées
P. luire «le y. <1- 1er

hr* i4«iM mu 1$ Juiti ib'M. I :.«» lui
tu . .rl>«oieNo3 p'-«»r «; . « 'i.«r le
frai. -1 . ai.glai*. au •»!.» l.^litutrice

oi . oi pour en*«Gi er !«■ rrança.»
• ■ ly*1* applioaUou.- h<ji ont ro'.ui-n

a . Tl ./mi et • oorant «t 1« a |^ir»«#rin»a 
f. .. • • •« n «pp -.«• ut u» devr«ait déclarer
leur* ifVMimi- exi^triénce et 1» «alaira 
exigé et être «urexvée- a

D. R. HA Y. « T..
17.21.2* HewP.k. P.Q.



DERNIERE EDITION LA PRESSE, LUND! Î7 JUILLET 18^3
TEMPKICATI Kh

peur U» pn*« 24 heur**
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^«i.x à btttiu. avec pluie ou orat;e ; 
|*lus frais ce aoir.

I*0M’ ( I KKAX ÂhwUi.LNa
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i kr.AL- 17 juillet 
tenuoni' t ie de Hkak 

Notre liAiue.
A uicturd tiui Meu/i.utn 
Méiii* date r«B <t«rni«r */

i i. *n* se
Meme d«Le 1 en dernier 44

; > • l« herfxiirtreeu lourd Tie1 H l,r« * m. 
lr hr* «.lu. fd 2 lir» p m A Ht

/ i rirmintloH tir •• /* I 
. > / • ;o. s lit < ppk i

( ftr jottfj est ll’ttin fttis UHHsi
• ■ nsillr ruble t/ttr celle tie 
•ml uutre jtntrutil ]runçuiM

* Moulr/til,

- LA PKFSSLM A I HH 4«0

Ou peut au procurer 1a Prkhhb 
toi*h let jours à Chicago dans les 
dépAlt tuivants :

llureau d'informations Canadien, 
M l'iy tuoiith Place.

Dolce < hartrand, 70 Plue Island 
Avenus.

Ch» Doucher, ‘«JOtrtf, Sftlèms rue, 
Jirightou Park.

Pierre Morrissetts, 3826 Grant 
Avenue, Hrighton Park.

Post OftPe News Company, 
Adams Htreet, vis-à-vis Is bureau 
de poste.

FA188K ASKFUT 10N
Tr#s amusante la colèie den -Ire 

ex.-ellent et religieux confrère le 
Hnraid.

il sert, samedi, à 1 A pkehhk, me 
tartine qu’on dirait préparée par le 
révérend M. Douglass.

Ne trouvant rien X réuinl i à 
notre article intitulé UntUh Fuir 
Play, il échafaude toute une série 
de r< 11 xloris mal veillantes sur Pas­
se tion suivante :
i Une personne autorisée a dé­
claré que >1. Ksnnakar avait re­
tranché ces remorques en pronon­
çant son discours, parce qu’il avait 
reconnu leur incouvenunce dans 
les circonstances.

La Prk.hhk n'a pas essayé de sa­
voir si ces remarque* avaient réel­
lement été prononcées, Il lui sulli- 
Huit que es lungaice offensif fut con­
tenu dans le diMCours imprimé qui 
lui a été fourni pur lu courtoisie de 
la louvt-ntioii.

A la PKftàSfi ou est sérieux et on 
par o du ce qu’on suit et non de ce 
<1 o les autres croient savoir, 
i-’ussertion du Herald est nb- 
Holumeut fausse, le révérend M. 
Kirmakur a prononcé lus pa­
roles que le Herald reconnutt 
lul-mOiue comme étant offensives ut 
inconvuniifltus, il lus a prononcées 
et notre reporter lus a suivies sur 
le texte imprimé qu’on lui a remis 
à son entrée dans la tente.

Mais <>ù la critique du /D-ruMde­
vient épique et typique c’est quand 
il dit :

>u sentiment do sa responsabi­
lité aurait dû engager la Pkkhhk A 
gurder le silence mûmu si le prédi­
cateur des Indus lointaines s’éluit 
servi du langage qu’on lui attri­
bue.

Toujours la même chose : I A 
PREHflM de- dt su taire, laisser le 
Mur et U H d u! lit r les paroles 
du révérend lo .il«> i, elle devait 
laisser eu f ihe i’élogo et s'abstenir 
de troubler la joie dont ces paroles 
comblaient nos deux confrere* ei 
leurs amis.

1* a PRKS8K comprend autre­
ment les devoirs qu'elle a A 
remplir ; elle no laissera ja­
mais passer sans les relever 
les remarques inconvenantes 
*yant tout l'aspect d'injures 
adressées à toute une race; elle K s 
laissera d’autant moins rasser 
qu’elle sait que le meilleur moyen 
de les supprimer ou tout nu moins 
d’en atténuer l'effet, c'est de faire 
le nécessaire, comme dans les der­
nières circonstances, pour les faire 
répudier sans délai.

l.A PRB-S", n’a Jamais soulevé et 
ne soulèvera jamais de question de 
race ou de religion, mais elle en­
tend ne pas les laisser soulever im­
punément contre ceux qu elle a la 
juste prétention do représenter.

BANQI KT m U JULLÜT
Le bnnquot traditionnel qui réu­

nit les membres do la colonie fran­
çaise le jour de leur fé e nationale 
a eu lieu samedi, le 14, tombant 
cette année un vendredi.

Autour de la t itile présidée par 
le consul général do Prance, M. le 
comte de Ttirenne, on remarquait 
M. Girard, vice-consul de Prance, 
M. Schwob, ancien vice-consul, M. 
H. Boaugrand, M. Dandurand elles 
présidents do toutes les sociétés 
françaises.

Son Honneur le maire de Mont­
ré it et M. Préchette n’ont pu nssis- 
t< f .iu banquet et en ont manifesté 
le rs regrets dans des lettres des 
plus sympathiques.

Dos toasts ont été portés et des 
discours prononcés par MM. le 
comte de Tiirenné,Beaugrand, Beol- 
l:tc\ Dandurand, Girard, etc. MM. 
Boiron et Blllioque ont fait enton- 
'« de charmantes chansons qui 

l’ont pas | eu contribué Au succès 
C'-ue réunion amicale et patrio-

• •m»,

rt.KSÜ> > K h
—i.’honorable Honoré Mere er 

st parti hier soir pot r Boston 
— L’hon râble Mackenzie Bowel), 

ministre du commere-, l’honorable 
John C\ Patterson, secrétaire 
u’Ktat, et l’honorable John Hag- 
C *i t, ministre des chemin* de fer et 
canaux, sont descendus, hier, au 
Windsor. Iis retournent aujour­
d’hui A Ottawa.

— M. le magistrat tie police Du­
gas est revenu ce matin de sa villé­
giature A Ste Marguerite de Terre- 
nonne. Pour l’information de ceux 
qui auraient affaire à lui personnel­
lement, M. le juge Dugas a annoncé 
du haut du banc qu’il no su*.‘F t, 
durant les vacances, que les mer­
credi, jsudi et vendredi de chaque 
semaine.

KARK Al I HUMS
Les détectives rapportent que 

plusieurs vo^s ont été coran is hier 
par des pickpokt t* au d» barcadaire 
du vapeur taisant le trajet entre la 
ville et l’Ile Ste Hélène. Une dame, 
entre autres, s'est plaint d'avoir 
rmrdu un porte monnaie contenant

Témoignage de M. l'ingénieur 
Parizeau

'ilft,!** UK MH* <4RRR II*
TRIM I 4BLKS

iiiéine q ii«* pied*
île m >drler*

î.’enq' ê’e du | ont du canal i a- 
t hine s’est continuée ce matin 
ai rèn un ajournement assex prolon­
gé. u cotnrn nsi ou était au com­
plet. Avant l'ouverture de la 
séance, M. Emile Vanter l’**n des 
trois commissaires, a donné lecture 
du document suivant, qui est une 
protestation contre les attaques de 
pl s eurs journaux de l’opposi­
tion :
Henry McI*eod, Ecr.,

Président de la < omrnisdou d En- 
quêle du < anal Eacbius.

Monsieur le i'résidcnt,
Avant de procéder à l’enquête, ce 

matin, le tiens A rectifier une er­
reur, assez grave dans mon opinion, 
qui s'est giiHitée dans un article édi­
torial du Free Prêté d’Ottawa, le­
quel a été reproduit littéralement, 
le 13, par la Patrie do Montréal. 
Dan* l’article en question, on repré­
sente les trois commissaires char­
gés par le gouvernement d’Ottawa 
de faire une enouêto comme étant 
des employés salariés du départe­
ment des chemina de fer «t canaux, 
.je voua laisse, monsieur le prési­
dent, ainsi qu’a monsieur Douglas, 
le soin de répondre pour vous-mê­
mes à cette attaque, mais, en ce qui 
me concerne personnellement, je 
tiens A faire ici uns fois pour toutes 
la déclaration suivante ;

lo Cfue je n’ai jamais été l’em­
ployé du gouvernement fédéral, ni 
d’aucun autre gouvernement, soit 
en ni u qualité d’ingénieur ou au­
trement.

2o tjue je n’ui ai pris ma nomina­
tion de commissaire enquêteur dans 
celte affaire qu’aprô* que l’ordre en 
conseil A cet effet fut signé par le 
Gouvcriieur-Géu» r.tl et que cette 
nomination a été faite sans sollici­
tation de ma part ou d’autres per­
sonnes, à ma conna.ss.mce person* 
neiie.

3o Que e est certainement mon 
intention d'ag'i* dans ce cas-ci, 
cOiAme dans le passé, lorsque l’ai 
occupé «les positions s» m bin blés, 
avec toute i'Iinpariiaiité possible « t 
de ne concourir d.ms aucun rapport 
qui ne suit basé sur l’expérience 
professionnelle et sur les renseigne­
ments obtenus par tineé.u e ap­
profondie de la question soun lie à 
l’ex mien de la Commission.

Je demanderai donc, monsieur le 
président, aux journaux que j’ai 
déjA « nés de vouloir bien rectifier 
en cou équcnce.

J. Emile Vaniek, 
Commissaire. 

Montréal, 17 juillet 1893.
Le président de la commis-don, 

M. McLeod, proteste lui aussi con­
tre les insinuations du Free Prêts. 
11 dit qu’il n’est pas l’employé ser­
vile du gouvernement que le jour­
nal d’Ottawa désigne. D’ailleurs, 
il ne doit pas sa nomination do pré­
sident de l i commission aux sollici­
tations qu’il aurait pu faire. 11 n’a 
pas sollicité de position et il n’n 
.ipprissa nomination qu’après la 
passation de l’arrêté en conseil.

i.’autre commissaire^M.Douglas*, 
ne dit rien, étant de fait un employé 
• i i <l< p ivteincnt «lus chemins de fer 
et canaux.

Un procède alors A l'interroga­
tion des témoins. Le premier, M. 
W. G. Turner, est d’opinion que 
lorsqu’il y a des escouades d’ou- 
vrie s, l’une pour L- jour et l’autre 
pour la nuit, les gages sont les mè- 
in h. Il n’y a pas d ans ce cas 
d* ver t m

M. D. St-A '«and, propriétaire 
d’une cari u*. « A ht-Vincent, dit que 
les prix chargés pour la pierre prise 
chez lui et transportée ici pour être 
employée dans la construction du 
pont Wellington ne sont pasexhor- 
hitaiils.

M. Jo». Trottier, surveillant des 
travaux au Balais de Justice, <ié- 
« lar.* que c’est l’habitude de payer 
les ouvriers qui travaillent U nuit 
plus cher que ceux qui font dé l’on- 
vr.igo le jour ; on considère cela 
comme over time.

l e commissaire Vnnier—“Q' els 
sont le* cntrcpruue irs du Balais do 
J uut i« e ?”,

Lo témoin MM. Berger, Cousi­
neau et ht-l.oui*.

M. Kmard, l’avocat «le M. St- 
Louis, dont.mde alors nu témoin q 
lui paie ses services, et ce dornu i 
de» répondre : “le gouvernement.’

Ci» témoignage important est ce­
lui donné pur M. I . s. Parizeau, in­
génieur civil A l'emploi du gouver­
nement. Il dit qu’il a étudié les 
comptes présentés par M. Hender­
son pour le bois qu’il prétend avoir 
vendu pour le pont Wellington et 
qu’ii a en même temps fait le relevé 
du bois employé dans la construc­
tion du pont, etc., ainsi que la 
quantité do bois qui reste sur le 
terrain.

Comparant la quantité de bois 
vendu avec la quMiililé de bois em­
ployé, il constate qu’il manque 
949,120 pieds carré* dont 11 est im­
possible de se rendre compte. Le 
témoin a aussi constaté oue lK>8,7.r»9 
pieds de madriers sont introuva­
bles. Ce témoignage a fait sensa 
tion dans la petite salle d’enquête.

La commission a alors ajourné 
l'enquête A ileaiam matin.

I NK MAISON s mtmi.K
Mais heure sentent personne n est 

blesse
Un accident qui aurait pu avoir 

des conséquences •funestes est ar­
rivé sur la rue Montans, par l'é­
croulement du mur du pignon de la 
maison portant le No 412, occupée 
par un maçon du nom de i hurles 
Bruneau et sa famille. Bersonne 
heureusement n’.» été blessé. Un 
certain nombre «les maisons dont 
forme partie le No 412. ont été dé­
molies, après avoir été acquises 
par la rompagiiie Royale Eleeir - 
que, qui se propose d'y ériger une 
usine. I ’écroulement du mur, qui 
se trouvait sans appui, a mis A nu 
l’intérieur de t uns les appariements 
situés de ce côté de la maison. Au­
cun «Ifs meubles ou autres objets 
qui s** trouvaient dans ces chambres 
n*a été endommagé, si ce n’est par 
Li pi ussière. La famille bruneau en 
i été quitte j our une frayeur facile 

i» comprendre.

(OIPABLK

B ATT KL R DK mm.
Herménégilde Boulié, polit hom­

me «j'A peine cinq pieds de haut, se 
mêle de s’ingui guer force liqueurs, 
puis ensuite de battre s.i femme et 
*e* enfants. Le recorder, devant 
qui il a compara ce matin, l’a con­
damné A i aster deux mois en prison 
•ui u© paie *10 d'ameuJa.

L’enf ut a-t-il été empoi’onné
LK HHIONKK TIKNU1M (IR K*<|| ETE

On a signalé A la police, ce ma­
tin, un cas de négligence et d’.gno- 
rance grossière, qui ont coû é la 
vie à un je ne enf+nt âgé de 2 ans. 
Vers le cornu.en'ement de la se­
maine dernière, une famille demeu­
rant dans une ruelle des environs 
de la place « habilliez,a vu deux de 
*«•* membre* âgé« respectivement 
de 10 et 12 ans. atteints de diph- 

On a fa.t mander un méde­
cin des environs qui a prescrit ou 
gargarisme.

La vie de* deux petite malades 
est maintenant hors de danger,mais 
la contagion. \ aratl-il. sVst propa­
gée jusqu’aux étages inférieurs de 
la maison, où un bébé de deux ans 
tombait malade samedi soir. Toute 
fière du s .ccès du remède admims 
tré aux siens, la femme d’en haut 
n’eut rien de plus pressé que de 
passer le reste de U fiole 4 aa voi­
sine d’en bas, «n lui disant qu’elle 
serait bien folle de faire venir un 
médecin puisque le remède avait 
agi comme un charme chez eUe. La 
mère du bébé, pour ne pas manquer 
de rendre la p >rtion efficace, en fit 
avaler quatre cuillerées au peut 
être, qui expirait vers deux heures, 
dimanche matin, ô^ns des tortures 
épouvantable*.

Un des voisins, qsi a raconté la 
chose à un représentant de La 
Prkh.hk, au bureau de police, ce 
malin, ajoute que l’enfant a la lan­
gue tuméfiée et très enflée ; elle 
pend iiors do la bouche du petit ca­
davre. A deux heures et demie, 
hier aprèH-midi, le corps était por­
té en terre, sans que les autorités 
eussent été averties.

En apprenant lar chose, ce matin, 
le coroner McMahon a décidé déte­
nir une enquête.

IIKIN FRIPONS

Qui ont une |><‘iir bleue «le ht 
poudre

Us veulent Inlro chanter nn médecin

Le chantage n’est pas une indus­
trie qui fleurit A Montréal et 11 est 
heureusement donné rarement A la 
chronique do cette ville, d’enregis­
trer des fait de la nature des sui­
vants.

11 s’.igit d’uno odieuse tentative 
de chantage; elle a eu pour scèno 
lu maison d’un des principaux mé­
decins de cette ville.

Une jeune femme douée de beau­
coup de charme s’est reudue, ven- 
dredi, dans un magasin dont nous 
n’indiquerons pus l’endroit, afin 
d’éviter de compromettre qui que 
ce soit. Elle a demandé la permis­
sion de su servir du téléphone.

I n commis indiscret, comme la 
plupart des friuous du reste, prêta 
do près l’oreille à la conversation 
téléphonique de la jeune femme.

il n’a pas tardé A comprendre 
qu’elle s’adressait A un médecin et 
qu’elle le priait de la rencontrer A 
l’hôtel Windsor. Il avait saisi le 
nom du docteur.

A l’heure dite le vilain commis, 
avec un complice, était à l’hôtel 
Windsor, où ii* virent tons deux le 
médecin en compagnie de la jeune 
femme Dans leur esprit cette ren­
contre avait un hut malhonnête et 
ils ne se proposaient rien moins que 
do faire chanter le docteur.

I.a* lendemain, c'est.A-dire samedi 
matin, les deux individus en ques­
tion so font introduire dans le ca >1- 
netde travail du docteur etsomn»cn’ 
ce dernier de le i r remettre séance 
teumie la somme dc...,siuon le ma­
ri de la belle dame du Windsor au­
rait des nouvelles.

Le docieur voyant à qui il ava t 
aff «ire, ne f it j as lent A prendre une 
détermination. 11 pria le* deux 
corni ères d'attendre un moment.

Se dirigeant vers un bureau, il 
ouvrit un tiroir, comme pour en re­
tirer de l’argent; mais ce qu'il en 
sortit fut un énorme revolver «le ca­
valerie, dont il braquait le redouta­
ble canon sur les «leux coquins, pen­
dant qu’il donnait un tour de clé 
dans la serrure de la porte du cabi- 
u d.

Retirant ensuite la clef, il com­
manda aux demi vauriens de ne p is 
bouger s’ils tenaient A leur peau.

• ns ci sser de les tenir sous le 
de son revolver, le docteur 

s'etup r du télénh »ne et appela
J|« s. « <* * u i • c l u'était pas à 

sou Pureau. Le grand connétable 
Mssonuette, appelé A ^ou tour,était 
également sorti.

rendant ce temps les deux misé­
rables commis, qui se voy «ieut dé A 
derrière les grilles du t^énitencier, 
s'étalent résol < A demauuer pardon 
au docieur.

lut bien consentir 
liberté et il leur 
Ils sortirent fort

(V dernier vo 
A leur rendre la 
o vrit lu porte. 
p< n nids.

Rencontrant le chef Hughes un 
peu plus tard, le docteur lui expli­
qua ce qui sVtait passé. Le chef 
était marri de ne pas s’être trouvé 
A son bureau A ce moment.

CET \IT I N U't’IDENT
Et non nn suicide

La police était avertie, hier soir, 
qu’un homme voulait se suicider 
près du pont Wellington. Le cons­
table Miulon arrivé immédiatement 
aperçut un individu, vêtu comme 
notre premier père, suspendu A un 
billot, mais n*' faisant aucun mou­
vement. Quand on l’eut retiré de 
l’eau, on s’aperçut que le prétendu 
désespéré n’était qu’un ivrogne qui 
n’svuit sans doute d’antre intention 
que celle è.ê boire fie Beau. Le re­
corder l’a condamné, ce matin, A $3 
ou 15 jours de prison.

IN PLOMBIEK
DANS I/E.MBARRAS

CEA TE ACCDSATION C05TE? LUI

Porté* pffr mie j«*nue tille

Un jeune plon.n * r de celte ville 
s’estUils dans de mau va.* draps hier 
soir, en se portant à des voie* de 
fan sur une jeune fiiie, âgée de 19 
ans.q l'il a avsaillie surle cbemiude 
Each ne. après l’avoir entraînée là 
sous préiexte de lui faire faire une 
promenade en Voiture.

Arrivé dans pu endroit solitaire, 
ce Hingnlier Don Juan a assailli sa 
corn pagne, mais cc'le-ci réussit à 
• ‘échapper de son étreinte et prit 
la fuite dm* la direction de i.achi- 
ne, où demeurent des p rents de 
sa famille. < e matin, une dépoai* 
tion a été faite en cour de | ol!< e 
contre le jeune homme et un man­
dat d’arrestation a C ê lancé contre 
lui.

S

Beaucoup de routlns
l e comité des chemin* a siégé 

cette après-midi avan la séance du 
conseil de ville pour faire droit & 
la requête des propriétaires de la 
rue Notre-Dame, demandant que 
l'entrevoie du tramway h r toute 
la longueur de cette rue soit pavée 
en bois et non en pierre comme la 
rue M-Jacques. Les chars électri­
ques devant circuler sous peu dans 
cetiu rue il n’y a pas de nécessité 
d’avoir une entrevoie eu pierre.

Le comité d’annexion aura une 
•é iiice jeudi matin À dix he .res et 
demie pour recevoir les délégués 
du Maisonneuve qui délire s’an­
nexer à Montréal.

Le comité du feu n siégé ce ma­
tin sous la présidence de Béchevln 
Stevenson.

Etaient présents les échevins Des­
marteau, Robert, James, Perreault, 
Tansey et B Du bue.

Lecture y a été faite d’un rapport 
d’un sous-comité sur le coût pro­
bable de la reconstruction des toits 
de quelques i estes de pompiers.

Le coût est estimé à |2,230 comme 
suit :

Poste No 1, $780 ; No 3, $631; No 
4, $026 ; No 7, $280; No U, $200.

L’écbevin Desmarteau a demandé 
de nouvelles soumissions.

L'échevin Robert prétend que la 
soumission de Bex-échevin Lamar­
che doit être acceptée.

La question de la toiture du toit 
du No 4 (Pl «ce Chaboillezi soulève 
une ns»ez longue discission. L’en­
trepreneur l’aurait garantie,dit-on, 
pour $lu. SI c’est le cas, le comité 
n’a pas besoin de demander de nou­
velles soumissions.

Le comité s’ajourne pour de plus 
amples informations.

Le comité des marchés aura une 
séance à onze heures demain matin. 
Le comité de réception se réunira 
à 10 Heures a. n. le même jour.

Le comité «les tramways électri­
ques s’assemblera demain après- 
midi à trois heures.

Le comité de l’hôtol de ville aura 
une séance demain à 2.30 hrs p. m.

M. St George doit soumettre au 
comité des chemlps un estimé du 
Parc ÿt Gabriel. 11 coûterait de 
$2,000 A $3,000,

FfcLH ITATIONS HE TORONTO
Uns lettre du maire Fleming

Le maire Desjardins a reçu au­
jourd’hui une lettre de M. It. J. 
Fleming, maire do Toronto, le re­
merciant au nom de la métropole 
d’Ontario pour la réception cor­
diale donnée par Montréal à 1 asso­
ciation Christian Endeavor et pour 
les sentiments; généreux exprimés 
dans son discours de bienvenue A la 
salle d’Exercice.

LES( 01 lit RS

L un d eux condamné ce ni n tin
Une cause qui intéresse les co­

chers de place est venue ce matin 
devant le recorder. Hier soir, Pcx- 
éehev n \, 8. liamelin demanda à 
un cocher du nom «le Pierre Ver- 
melte, de le conduire A sa résidence, 
92 rue Berri.

M. H miel m était à la gare Boua- 
venture, e cocher refuoa de partir 
sans être payé et la somme qu'il 
ex geait é.ail do 50cents. Le Cons­
table Deniers, qui était présent, dit 
au cocher que la course ne valait 
pas plus «le 25 Cents, mais le cocher 
ref is» découd Ire M. liamelin. De 
IA ; la;ut es et comparution en cour 
du recorder ce matin, l e recorder 
suppléant, M. Bourgoin, a voulu 
montrer au cocher sou devoir et l’a 
condamné à fô cParo«»<*« o«» un mois

orisom

GRAVES ACCIDENTS
Dûs a des chutes de voiture

Vers 9.30 hrs. < e matin, Pambn- 
lance de Piiôp tal Notre-Dame 
était appelée a x briqueteries delà 
rue Parthenals. Un nommé Guil­
laume Morin, qui conduisait une 
voiture «le bois de sciage, pr.s sou­
dain «lo f upR-sse était tombé A bas 
de • m véhicule et les roues lui 
avaient écra-é le- «leux pieds. Le 
malheureux Morin a été conduit A 
l’hôpital N«>tre-Dame, où il a été 
p - use. Il est fi^é do 43 ans et de- 
meure au No 180 rue Mais mneuve.

— L’ambulance de l’hôi'it il No’re- 
Dame a été appelée, ce matin, vers 
10.30 heures, au coin «les rues Guy 
et William. Un nommé Hurmidas 
Aubin, qui charroyait do la pierre, 
était tombé de sa voit ure et s’é.ait 
infligé uns large blessure A la tête. 
Il a été transportéA PhÔDiial Notre- 
Dame. Aubin est Agé de 26 ans et 
demeure au No 214a rue Aqueduc.

—McVicar, trouvé mort dans lo 
bassin du canal, le 4 do juillet, a dé­
jà demeuré A Arnpnor où il ne 
jouissait pas d’une bonne réputa­
tion. Il fit condamné A un an de 
prison A Toronto pour vol do $600 
au détriment de M. Archie ( amp- 
bell. ( ’est aussi A cet endroit qu’il 
perdit sa feramo, laquelle on lo 
soi nçoniia d'avoir empoisonnée, il 
quitta «lo IA pour venir A Aylmer. 11 
buvait beaucoup.

S U TU HS DE ( LOTI RE
Depuis quelque ten ps, le* con - 

tables d 1 parc Soün er ont eu 
maille A partir avec un* bande d’in­
dividus, mieux connu* parmi eux 
sous le nom «le *' sauleuis de clôtu­
res.’’ Cinq d'entre eux ont été p n- 

| cés hier soir, et conüaun és ce 
! matin A d’amende ou un mois «io 
pnton. Le tribunal a déclaré qu’il 
se montrerait encore plus sévère 
envers ceux qui seraient pris en 
flagrant délit d’escalader les palis- 
sadea qui entourent le . arc.

UHKKKS M U l'KOMKSSKS
Le constab e Côté a arrêté, hier 

soir, un jeune garçon du 11 m de 
Henri Ayottc, sur accusation de 
dommage à la propriété.

Le jeune Ayotte fait par­
tie d'ure bande de gamins qui 
détériorent le mur de pierre qui en­
clôt le parc Sohmer ; ils y font des 
trous pour l*es« alader.

l e jeune Ayotte, conduit devant 
i le recorder, ce matic, a promis de 

mieux faire et de ne plus essayer A 
entrer gratuitement au Parc. Sur 
ses promesses, le recorder i’a li- 

! béré.
Deux petits garçons, James Duffy 

et Mark PufVy, dont les parents de­
meurent sur U rue St-Martin, près 
du bissin, font partie d’une bande 
qui insulte les passants et même la 
police. Les deux jeuues gamins ont 
été amené* à la cour du recorder ce 

, matin.
Le recorder a écouté les suppli­

cations du père qui a promis d'en 
prendre meilleur soin e; les a libé* 

« tés.

iLIfh FAMKISK
TKANSALTION

L’éfhfiJn Daffenais propo* 
qu'elle auiiui ‘f

L’EMfl KTE Al SI JET Dis 1\-
< IM KITH Ils

T e comité d’enquête sur l'achat 
dus terrains d«s uc*nérareu • a eu 
ajjourd’h 1 une nsance A buis-clos. 
11 s* g. sait ce mettre à i’éi .de et 
d’adopter un rapport sur le sujet, 
qui doit être pr serré a conseil.

La discussion s’e^t faite A hu-s- 
clos. L* n.a.re ei les échevins Savi- 
gn «c, Hruitb, Dagenais et Stevenson 
ont pr.s pai r au débat.

Au cours de la discuss: >n Péche- 
vin Dsgec *is a proposé que Pacbat 
de la lernie Gregory f t annolé-

Cettte proposition a été reéjetée ; 
l'opinion de la majorité était que 
la question de 1; validité de la 
transaction était du ressort du con­
seil de ville.

L’échevin Dagenais a demandé 
que sa proposition fut enregistré 
dans les procès-verbaux de l’assem­
blée.
w Vers deux heures le comité a'est 
ajourné pour le lun< n avant d avou 
terminé s 1 discussion.

D’après ce qui u transpiré la ma­
jorité du comité serait en faveur 
d j ra ' t» -rt dont nous avons fait son 
résuu 6 la semaine c.ern ère, sauf 
uuelqueb modifie ttion*.

Le* membres du comité n’ont 
qu’une voix pour blâmer l'achat 
des incinérateurs.

I NE EFI RAmON
Interrompue par un chien de garde
Des voleurs ont tenté, hier après- 

midi, de pénétrer dans la résidence 
de M. Giroux, commis «lu marché 
St-Jacques, sur la rue Ontario. >1. 
Giroux habite au-dessus du mar­
ché mémo.

Les voleurs, qui paraissent avoir 
étudié d’avance les êtres de la mai­
son, sont parvenus A ouvrir la 
porte ; mais rien n’indique qu'ils 
en aient franchi ie seuil.

Cela se comprend facilement. La 
famille Giroux était absente, mais 
il y avait dans la maison une énor­
me chienne «jui montait la garde.

Cette bête est redoutable et tous 
les efforts des voleurs pour la cal­
mer ont <;û être inutiles ; car rien 
n’a été dérangé dans la maison où 
il yr avait environ $70 en argent, 
appartenant partie A la villu et 
partie au commis.

FIXANTE

^ ! 4* 1>
STOCK.

a.
C. i
F STOCK. O9 osr

Montreal
Ontario
B. N. Anu-rica

-•"i
ii6

213 U'ahaah 
NVnbn-ii. Pr. 
Pan.P. Uy 7oj 70*

Du Peuple . 120 114 j (LT. 1er nrf. 
N .Coi d- « 'o .M oison 1.16

Toronto
J. Cartier

M. Cott.< o
M r li.Mfg .

118

Man-hand*.. 
E. Townships

:üo 1 >3 D. Cott. Co ..
ALLA: Mort,

120

(Jtiebec
Nationale
Union.

126 G.( oof N. A. 
C.< \ Mill Co. 

Bond*.
’si’

Comm tco 136 133 Bell Tel 132 ) i B
Dominion R. 1.Light 16S)
Hoibeiaga 
Coin.of Si an. 
Int. Coal

D.4 p.c. st« k. 
AI.4 p.c. sick. 
In.. « o «1

M. I'ei.< b.xd ûü 137 j C.P.Lirrt 5s.
C. < ’able Co 
N. Land

1321 13U Can. C. 6*... 
C. & St L. 6*.

R.A- « >. N C . «ki Al. Cott. 6* .
Mht.Ryxrt 170 l.v» D. Cott. t'<*
Al. Ga* Co. lî’ô 193 Havre
I».A 71 6 C. Cbl. New.

Lcndro* New - York
prix. equivalent

Atchison ............. 20J i «
Can. Paoitlc...........
Com. « 'aille
Erie ............... .44 14
Kan. A Texas '-èLouisville 5c N .. . .xd 5;i 57 J
La*»1 Shore. 117
Northern Pac. Pr. 3i>i 2'3|
N. Y. « 'entrai
Norfolk x NV. Pr
« >m. .v Western. 13 j i l-î
Kcn«ling.................. 74 Mj
St. 1‘iMil x«i C2Î fioi
Union Pacific......... 21» i 2iM al>a-h Pr 1 1 n!
Oiand Tronc 1er*
Grand Tronc2me*

BOURSE DE NEW-YORK
R«'çus par c.ible prix ■ p«vir La Pki ssp par 

M. Cliarlc- I*. Monk, «cent de change. 16 rue 
St Sacrement.

Cours «i ouverture et do icnneture.—12 ht*, 
a.m.

5»tcr'p dom'd. Natl Cordage lo 9
A. l'.C. 2«* 19i M O. Par. 291 281
C.B. A g . m Ni. Nor. Pac.
Can. Pa«. N or. Pa- .pfd. .9 28|
N.Y.C 10 :r* Nor. NVe-t. 99| 98»
C.C.C W abash pfd. 15 . .
< 'an.South. n; Cma. «’cm. :v.» ....
Del. H ml n* IU. N A.
D.l oc west 112 142i l'a iâc Mail. Dî

; Erie.. 1 4 1 * Reading. ig m
C. Ga* 62 02 St Paul 60» 59»
N Y . ,V N. Kn X] 22 Tcx. Pac.......
N. J. C’en 98 Union Pac... 2t>» 20
1/oal xd M C Tel 78» TH
IxMll-N’ N.inh 57i '*'• \A ab.( oui

' L. Shore 116) 115. R T .......
M C R. I «-4J 6T4
Silver . Sucre Exdiv. 80i 7iq

MARCHÉ DF. «HICAOO
Cours reçu* auiourd hm. par cable privé.

rar M.Charles L». M »nk. 16 rue St Sacrement.
Montreal.

c
r S >

i sr -- *c
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BtR—
Mai .
.luillet.
Sept. 69; 69 15»»
l‘é1' 75| 74

Ri K i' INDE
Mai. . f.............*..............

1 Juillet. . ............... .................
A tag..

1 Sept. 41è • G- 41* 41*
Avoines — «

Mai......... .............
Juin. ... .
J sillet. . .............
Sept J............ i...............

POH-'—
Mai. ...j

•!...........!..............Juillet.
Sept .i.............i............... .............SAINDOI'X.
Mai ..............................
Juillet.
Sept. . ; i«) 16 10 16 10 05 lu u5

! Ocl ........ .

BOURSE DE MONTEAL
MM. Mere«Uth & O’Brien, rue St Sacrement 

nou.-fournin ent le rapiKïrt suivant, a midi

Ventes A la bourse de Montréal:
Can. Pac.—lCO à 71, 5 à 72$, 25 A 

70$.
Cable—50 A 131, 5 à 133.
D.RA —25 A 7.
D.S.A. Pr—200 à 15.
Tel.—44 A 139.
R. et O. N. Co.—100 à 58$.
G a*—125 A 194.
Peu le—18 A 11Q.
Merchant—16 A 154.
B. du Commerce—1 A 134, 53 à 135, 

10 A 135. _____
Maroho Américain à Londres

Fermeture du Ptock nmencain a Londres 
avec l'équivalant * N< \* - York.

«IMn DELIT*
De la cour de Recorder

Un nommé J. B. Clerruon' a été 
arrêté samedi soir, sur acca-atiou 
«le cruauté aux animaux, fl con- 
d isait un cheval dont iee épaulas 
frétaient pl que cha r riva. U a 
été corn an. é A :10 d amende ou 
deL.x muix ce pr.son. •

Ldmord C érou a été condamoé, 
ce ma in, par le recorder, à $5 
d’amende on 1 m j.» de prison, pour 
■ ’être enivré le dimanche.

Un ivrogne de i.rofeesion, Wiliam 
Canier, autrefois de >orvi, père 
d' ne uoir.bre-s** famille, a c>m* 
paru, ce matin, devan. ie recorder, 
s i .a l’accusation habituelle : ivre et 
tro blant la paix publique. 11 a été 
coud..roué à $5 d’amende ou no mois 
de prison.

PARC ROYAL
TOUS LE- HMK* CETTE SEMAINE 

Loretta et DorüTo—Bouffonneries 
chinoises.

Hkkki et Fannie DeGbeau—Dou­
ble trapèze et trapèze volant. 

James et « la la St Bklmos—Sim­
ple et double Irapèz.e, *a .tant à 
travers un cœur de 15 poignards 
et 25 foux électriques.

Bandi. de la Cité — Programme 
varié.
Dimanche prochai n— Ascension en 

ballon, avec parachute, par Mlle 
- RaadaiL

Admis*i< n, 10c ; sièges réservés, 
5c extra. Voitures, gr tis. 17 19 21

Deux nouveaux artistes
La musique du Parc Sohmer vient 

d’être aug:..entée de deux nouveaux 
artistes, M. Louis Vanpouche, pis­
ton solo de Gand Belgique , arrivé 
par le SS. Noorland, de la ligne 
Red Star, et M. Schroeder, cl «ri- 
ne. liste de Rotterdam (Hollande, 
arrivé par le SS. Labrador.

Les arrangements ont été conclus 
par câble transatlantique dans les 
derniers jours de juin. 216—2

La Maycux
La Mayeux, par Xav. Montépin, 

A vendre A la librairie Parisienne, 
1620 rue Notre-Dame.

Allez, vous amuser avec les épi­
ciers, à Highgate Sprifiga, mercre­
di, le 19 courant. 215—3

Naissances
COUTURE—En cette ville, le 15 courant, 

uu No 188 rue des Allemands. Mme E. P. 
Couture, un fils.

j BROUSSE A U—En cette ville, le 14 courant 
I 1 epou>e «'e Ant. Ovide lirou»»euu. Ecr.. no­

taire. un Ula.
BERTRAND—En cetto ville, le 15 courant.

! la'lame M. -i^efrui Bertrand, forgeron, une 
: tille. Parmin et marraine .Ni. et Mme Ferdi- 
I nand Billion.

NAUD—Le 1' courant, l’épouse de M. Jean 
Nuud, fil», capitaine du po>te des pompiers 
No 13. un til-4.

Mariage
YKNNE-RHEAULT — A Notre-Dame du 

Mout-Canncl. le 1 courant. M, le I r Jo^ 
Venue, conduirait a l'autel Mlle Louie 
Kheuult. L'heun-ux courde est parti pour 
voyage. Nos meilleurs souhait».

Décos
ARCOUET—En cotte ville, le 15 courant. A 

l'Age de 80 nn-c Dame Adelaide VaiU-e «lit 
.Sansouci. epoiw* de Pierre Arcouct. Ix.‘s lu- 
m raille* auront lieu mardi, ie 18 cnur&ut. Lo 
convoi funèbre partira de la demeure «le -on 
gendre. No 2S9 rue Sc Charte* Borroniée. a 14 
Heure» fera., pour se rendre à 1 église Notre* 
Dame et de la au cimetière de la Cote deè 
Neiges, lieu do la sépulture.

Parents e: ;i:nis sont pries d y assister sam 
autre invitation.

BELAIR- En cette ville, le 1C courant. A 
1 âge de «*.'{ ans. Dame Mario (iuilbault, épou­
se «le fou Jos Uclair. Les funerailleM auront 
heu mercredi, le 1:> c*ourant. Lo convoi fu 
rn bro partira de la demeure do ia défunte.No 
48 nie Wolfe, a 7 hrs a.m. pour ne rendre a 
1 église St»1 Brigidc .-t de la au cimetière de la 
Cote des Neige'-, lieu do la st-pîTiture.

Parents et amis sont pries d'y assister sans 
autre invitation. 2

DRLAGH — Détroit. Michigan. 12 juillet, 
Marie Eugénie Géraldine, décédee a 1 ago de 
trois mois ci demi, enfant de Wilfrid Dclage, 
autrefois de Montreal.

GIRAUD—A St Henri, le l«î courant. A l âgo 
de £1 ans e, 0 mois. Jo-eph Girard. la.1* fu­
nérailles auront lieu mardi le 18 courant. Le 
convoi fum bre partira de la demeure de son 
pen*. No 55 rue St Philippe. St Henri, a 7) h* 
a.tn. pour -o reodre a 1 église st Henri et de 
la au cimeti re de la Cote des Neiges, lieu do 
la sépulture.

Parents et amis sont priés d y assister sans 
uutre invitation.

QUKSNEL—En cette ville lo 16 courant A 
luge «le 78 ans et G moi>. Dame Jul e Pru- 
«l'homme. «•pouse de .lo- Muesnel. Les funé­
railles «turent lieu mercredi, le 19 courant. I^e 
convoi fun«-i>re partira de la demeure de son 
« jk>ux. No 91 rue st Felix a 74 hrs a.m. pour 
se rendre . l'eglDe Notre-Dame et de lu au 
cimetière de la Cote do» Neiges, lieu delà se­
pulture.

Parents ef amis sont pries d'y assister sans 
autre invitation.

LAURENT —Kn cette ville, le IG courant. 4 
l'Age de 75 ans. D.une Anat&lie TruTel. epou 
se «ie feu Da\ ul Laurent, membre «le la Con­
grégation de la Ste Famille. L s funérailles 
auront lieu mardi, le 18 courant, Ix* service 
sera chant:- ' her los Sourdes et Muettes, rue 
st Denis, a s tirs a.m. et de la nu ciresUSrs «le 
la « des . _ :•••: de ht - pu tu-s.

Parents et anus sont priés d'y assister sans 
autre invitation.

PARENT — A Terrebonne. P. Q.. le 16 juil­
let courant, a l'tvge de 5 an- et G mois. Bertha, 
infant de M. K-imond Parent, manu'actu- 
rier de • haussures. ci devant «le Montreal. 
L eT'terremen; aura lieu u Terrcbonm* • o- 
ii'a i n. mardi, le is courant a 2.30 heures p. m.

Parents et ami* sont prie* d'y assister «uns 
autre invitation.

RoBF.RT—En cetto ville. 1< lC«'ourant,à 
Loge de iM ans et 8 iik'Is. Joseph. Ferd,n.<nd. 
Henri K«>bcri. enfant de dame veuve Robert. 
l.cs funérailles auront lieu le 18 courant. Le 
«• 'uv oi funv brc partira de la demeure de -a 
men No IK5 rue st Urbain. 6.30 h -ure-, pour 
-«- rendre au cimetière «lo la Côte do» Neige*, 
heu de la sepulture.

Parents et amis s*mt pries d’y assister sans 
autre invitation.

RGSE -En cette ville, le ’.7 courant, s l'Age 
de 2U moi* et 11 tour*, Joseph. Ixiui>. Paui. 
On«:'inv\ enfant bicn-aimé «le Paul Rose, 
marc ami * p. :< r. Les funérailles auront 
lieu mardi, le 18cour.\n'. l.e « on\ ot fm.ebrc 
part ira do lu dcmc. • du p. re. No 10 iuo >• 
Cuthbcrt, a '.'i heure* p.m.. pour -c rendre mu 
cimetière «le la Cùto de* Neige*, lieu de la sé­
pulture.

i arents et amis sont priés d'y agister sans 
autre invitation.

ST JEAN—En cette ville, le 16 courant, à 
1 Age «le 55 an* et 4 moi*. Datne Hermine Ar- 
« : ambar.lt. « po :-c de J. B. St Jeun. Les fu* 
ncraillcs auront lieu mardi, lo c«*urant. Le 
convoi f un r parCra de la «mineure de son* 
cooux. No 110 rue Champlain a 7 heure* a.m.. 
pour *.» rendre a IVglise S le Brigide « t de la 
au cimetière «le la Côte des Neiges, lieu do la 
aépult are.

Parents et amis sont prie* d'y assister sans 
autre invitation.

M«*ssp «!«' Kouuictn
Mardi, le 18 courant, a 7i heure*, ^ra chan­

tée. dan- la «'handle du '•a rt-Coeur «en ar­
rière «lo T'g lise Notre-Pame». une me««* de 

% r
c«*s de \a:v.--e R-andry.

Parents et amis «ont respectueusement 
prie* d’y assister. 3

-NOt/\ i;iXi> ANNUM
1 k >• Put* rrxx

___• i^rnnruam

V^ENDPE—Ut. ruaaca-.adethebumeta- 
kh. dxs» la ■•c.Jecre Wnstff dm

avec lojaas élirai» lé. Uonae* raaaoa* 
pour v«mure. « out ^aat ou «ai aixcbCerau ua
Kii.ucuti.c «a *ci.aage. T. O. bu­
reau «le La fw,_S

,-’r.k iM<K.>.r«r. e 
*1 So.nt I -me ».Ue )4a.*c

d.rcs« L-r CH »t H) |edyt«.___ 06—S

\ VENDRE bouaune de buriner avec tag*» 
turut prive. 728 rue Bern, coin «vease

.
%

•a. '«ne ’ie iTei. ausad deux a* Sir* n 
bon cUs:. uuu mari n«. l/Tl ri* CaUwrm*.
______________ _________________ as—i

\LOUER-B- iU». grande-et petite* « bam- 
bre* garnie» ou n«>a. iuü st Laurent. 

______ 216-1

\IXH7LR—|'n logv • nt trou* chambre».
w.c . teonfortabtas, au centre, sa 

cresser 17»^ st ]>on>ini«;ue. ÎMl-4

\ VENDRE—La propriété cituee »ur la rue 
c nampiain, pr»-- de la rue Sainte Ca 

th»T.ne. connue -«.u* !«; noui de 
i ayior. portant le No 427 du «mdaatre. oon e- 
nant entinm 4.7M pieds. La.juuereur ixul 
« : prendre p..-M>»»*iou en Mi*t 1894 p. u «u 
tre* n-n-cigncn.en'* -• a«1 rester a Colin .VlcAr* 
tiiur. 15 rue de* Voltigeur- ou m Walter H. 
f-* fie. bH4 rue 8f « atherino. 3.«>.10.13.1T 3b
( j DEMANDE mimediatemext an W#b*-

>34 rUc St J s
i*jur la salle a manger et deux hile* de chain 
Lr®*-________________________  Ï18-3
A EN DEM AND* de» flile* habit U'-»1* dans 
a r une f > : ue de fer- -«.i.d-: e
fer»-e» Saiirea-er Thoe McDonald ïlfgCo. 
10 rue de* In-pecteurig_____________ 216 1
à |N DEMANDE in n.- drir r. ;»u 
^ " Dd—1

<|N I 'EM AN DE . cm <1 .at «ment un me

la péti-«*erie. S adre»»er 1057 >t Jac»4u«-s.
__________________________ ____ tl6—3
^ ) rue St Hubert.

<|N DEMANDE des fille 
J No 6 ru« .

O

216- î
couturii re- .«u 

216-2
N DEM \NDE • u x asrvMtéa au N 1 J. i 

___rue Sherbrooke. g|g— 3

(EN DE3lANDEun apprenti pharni.. iea 
/ 1 .«:i ou doux d ex j.« rit;ace. d faut par­
ler français et anglai*. S a<lre**eré Kod. <'ar- 

r .1 e ste Ca he fine. 2

ON TROUVERA de magnifiques cham­
bre* avec p nsion a fJ c. éd.50 ja - • 

nmine. aus«i ponsionnaires do taole, Pi3 St 
Dénia.___ 216—3

<VN DEMANDE une servanfe g« nérakx 
7 ' r a Madame Reuullard/No 4

rue des Comuii»-aire-. 2IC—1

(VN DEMANDE de» tilles pour cou<lr«
" lan- i*ï chemises. 1036 Mignonne. 210 i

ON DEM A N DE n n bon plom bic r et p< >scu 1 
d appareil* de chauffage, b'adres-cr 2'.’9ï 

Notre-Dame. _______________  21«»—2
(hN D

r No 31'J rue des >« igneur». 216—o

<vN DEMANDE un horni- e et une tille 
" pour coudre. 8adresser 1632 rue \<^: -

Dame.
a \V DEMANDE un homme non marié 
\ " p<

iux «80S Paul. 210—1

(vN DKM \NDI de* a1 1 rent s pour ira- 
" \.«. 1er dan* le eu: viv. S udress*11- •

__J______ 216—2

(i N
r tomb." - aux sur la rue Sie Catlu ri .c, 

prés rue St Georges._____________ 2IiV- 3

(“\N (1 KM.K N DE une lîllo pour s«rvir la 
" taMc et utu- flllo >lc cuisine, au caf« Tor- 

toni. 547 rue Craig, enjiaut, 216 i

<kN DEMANDE d. bonnes fille* pour cou- 
" «ire dan- le- h.iluts. ouvrage permaneiit. 
bons gages. 471 Dorchester.__ _ 1

N DEMANDE une bonne modiste de ro­
bes. 3089 Notre-Dame. 216—1

ON DEMANDE «me servante au No htf 
rue St Laurcn*. petite famille p«- «ie la­

vage.________________________________216-2_

(XN DEMANDE un garçon a la libra no 
J française, 124 St Laurent. Kek rt u. « 
_____________________________________ 216-1

f deux langue* pour travailler dan ino 
manufacture de chemises, aussi un bon tail­
leur de chemise*. Skelton. Bros Co. 216 1

N DEMANDE une servante. 292 St Hu­
bert. 216— 1

O

O
<kN DEMANDE un h. :nuio pour conduira 

" et prendre-oui du che . al d'un cuti ,• e- 
neur. A«lre--e Î2 Su»>*ex avenue. 216 -3

(vN TROUVERA des institutric»1» pour 
f ecole élémentaire au No 49 rue Fron­
tenac. 216—2

ON DEMANDS ans Allé .«u No 233 r .0 
_Berri. pas d'enfants. 216—2

(vN DEMANDE «;nc in*tit n t rice diplôtnec.
T pour la niunicioadi.»1 de la grande C. »» 

St-Vincent-do Paul La\al. S'auic^s r u A.
: I

N DEMANDE un barbier au No 2a8 rue 
Craig._________________________ 216—2

ON TROUVERA bonnes chambre s et pen­
sion au No 14o rue St Paul, H-’cl «îu 

Pay*. 216—6

(v \ ,
f dresser a la bâtisse No A3 rue Drum-

O

mond. 216—1

et rue Prince Ar.hur.
«les

216-1
N DEMANDE une fille do salle au No

é DEMANDE dos menuisier*.
^ F ser rue st Hypoüte. entre 1 avenu»
Inn*

O
<\N DEMANDE une serrante pour a I* r a 

F la campagne. No 7 ru st Igiui'cnt. 216 2

Ï>EEDl - Samedi « n j-a s..nt sur la rue >L- 
Deni*. Ontario et st Url«ain entre qua­

tre et • inq heure* de l ai.r»- midi, un porte- 
bonheur monte en or. portant 1«* nom 'ie»> :« 
B. G«pierr- . Récomt < nie a celui qui • r p. 
portera au No 229 St Urbain. 216 -1

■ >I£RDU—Samedi, dans la partie E-t. d 
1 livre d ordrei d*‘ la maison L. A L m-*» 

re u .v Cio. Priera de rapporter. 4 li«n-o 
cou r*.________________________________216—3

(JERDU—Une montre de dume en or 4 
partir de rue ste Catherine u*ou'a ruf 

Mignonne »nr rue st Igtur* n Ré nn pense A 
celui qui la remettra 438 rue Lagan ’heticrc. 
_____________________________________ 216-1

SERVANTE gen rHle, aussi une tonné 
d'enfant*.bon* g; g n. rue Sherbr<>o;.Ok 

___ ____ _________216-2 _

SERVANTE demandée avec réf»'rcnce>» au 
No 268 Amherst pour une petite famille. 

Doit conn.iitre ia cuisine. Pas de lavage. 
Bon* gages. SM—|
ï ~N H«3MME désir.*avoir une place, com- 
t. in:- «lan* une *.» oon. S'adresser Nn 2 ..«3 

rue Notre-Damé-Oué*L 216—f>

Montréal. 15 juillet 1393.
Toutes personne* endettées envers la •un. 

cession C. A. Luimaine, sont priées «le venu 
-ans d«*'ai relier leur compte s.» bureau do la 
«u-,-os-ion. Nn 1353 nie Notre-Dame. Mo r» 
real De même toute* personne* ayant de* 
reclamations «-outre la dite s iccc—ion. de­
vront filer leur reclamation d'ici a Séjours.

GUSTAVE GRAVEL Procureur.216-

Lr 13ènif Grand Fique-Mqut* \nnurl 
d»»* t*pitii t* en dt lail de Nonlreal, 
aura Itcu MKRIRKDI le 19 juillet, à 
Kich^ale sprint:', le profrnmme de^ 
Jeux e't très ronQdèrnblr el le> prix 
sent de grande valeur, les trains par­
lent de la bare Bonatfuture à s.:l0 
hr* prefixes, le Jour du piuue»ni(|iie. 
arrèlant aller el retour à st H,*nri et 
d ia Painte st (harle*. 214—4

GRAND PELERINAGE
A STE ANNE DE BEAUPRE

Le p**i« Hn.v:e «It** Eta?*-Uni«. *ou-» le pâ­
tre «lo* R«*vd* Me**ioe Cartier, cure de 
New-Haven. Conn., et J. P. Deereéiiré. aura 
lieu le

ooî:ra>x

Lo depart A 2 Heure* p.m. Prix aller et 
retour tl.75., 21S-1

BLACKSTONE
215-2

( ompasniic des ( har> I rbains 
de Montreal

AVIS—Une a**cmblee sp»-cia!e de* action­
naire* sera tenue au bureau de la compagnie 
No 2«)5 me ^t .îac«iuc*. mercre'li. le 2 août 
1*:«3. a midi, pour autoriser iVmiiwion iobli* 
gation* en ^onfurmiié a ia char e 

Par ordre du bureau.
E. LUSHER, Sec. Trésorier.

12 juillet 1893 2U6-2

AVIS «le FAILLITE
/Il ne HFXKT TnrDFF rt ni, 

f'mftis, 1/ EU tubini

Des srumiseiona cacuctvcs adre-see* an 
*ou-.>»igne. sc-o it reçu. - ju^u a LA) h* p.m.. 
mardi, le 25 mllot 1893, pour l'achat de tou* 
ou «1 aucun de- lot» -üivaiitv

1. Titre et • üentelc “ o od ^T * du journal 
VEt'ruiar-d. flle* du ; ou mal er 1- nalle*^.

2. Dettes de livre* et <«'nipie« dabonnre 
ment*, •wiv ant «si..

3. Mar - nel et oat.ilage. *uiv «nt inventaire, 
la phi- hau’r r .« ne *"umi*.-ion ne -»era

néce**a;renicBt - «.epu-e.
A. G\q N ARN. Curateur.

But eau Bétj*«e New-York Lite, 
t nambre 3*0.

Moatrval, 17 juiüct L-4IX i7,i*,2LS*

■ S

i

I J

il.

DE L

L’as 
séant 
était 
peut 
coup 
a <jis<

•J y
débat
i
v^rb
Il vein

Les
leii,
tour
que,
qu’il

Fiasi 
cj m m 
gém.

L'ét 
lettre 
tier JSI 
ddoot< 
une 
santé 
cette 
qutlq 
des u 
m .ne 
l’iucii 
Grego 
t. m 

L’éc 
qu’un- 
Les oi 
fin c- 
très ai 
l’est . 
tou tei 
rcquê 
car ci

cfnC'Ti
1 v. rtt| t
deè to 

L’é< 
plain 
d- i 
de f it 
est 
oblifrè 
fen«‘*tr 
M. T.

Îjrono 
’incir 

ment 
que i1 
Vite 1 
srory 

i.’éc 
requê 
trai.si 
la r ei 

C
l’éc lie
soin d 
fort en 
l’on se 
dents 

L’éc 
ture - 
prié ta 
du tur 
priéta 
déjà d 
tracti 
iis n’oi 
rain 
s’opp 
coinm 
exoro 
veulri 
té soi 
renvo 

L
lettré 
const 
de se 
Galar 
au se 
dien, 
une in 
tant é 
qu V H 
•ant 
bornm 
€3 au 
pavé, 
occup 
la pol 
de viv 

L»éc 
mité 
mais 
rerfvo 

Lee 
Kl. S.

F EL I

taj

—A 
de ma; 
tourn 
tu m’ 
•oxt 
et d’a 
qu’ils 
l’arm 
• .filé 
sou re­
donné 

—L 
raçe. 
tonne 
Mais _ 
chant 
n’a p' 

— F. 
•t tu r 
1 ère t 
d’un 
C’oqu 
Jeune 
M n pre 
sous 
qu 'ell 
Mais 
r?] ri 
sent s 
rent o 

—C 
mité 
cienn 
amas 
morn 
de

957011

6


